
42X
w*\ ' o •

ШШШЩ its

k—«

■pj

&

Le Madawaska!ACTIVITES -aSfc»5ьAŒJISTES
*>»

CE TIRAGE Petit,\ Touvefles 
D’m.^ i Partout

Le tirage du Buiok, organisé par 
la Palestre Nationale de ГА. C. J. C., 
de Montréal, qui a été un succès est 
maintenant clôe et a donné le ré
sultat suivant :

(M. Joseph Fournier, de St-Elie 
d'Oxford, comté de Sherbrooke, est 
l’heureux gagnant du Buiok et M. H. 
A. at-Cyr, de la ville de Sherbrooke, 
a reçu la somme promise de 1200.00 
pour avoir vendu le billet gagnent 
Oe billet portait le numéro —19160— 
de la série “B".

La commission de la Palestre Na
tional adresse l’expression de ses re
merciements à ceux qui ont pria part 
Ace tirage.

%r LE R. P. DUGRE, u 
NOMME PROVINC - 

Le R. P. Adélard Di*ré, SJ., rec-
CINQ SOUS LE NUMERO DIX-NEUVIEME ANNEE No. 29EDMUNDSTON, N.-B., 21 JUILLET- 1932.

teur du scolasticat de l’Immaculée-
Conceptlon, vient d’être nommé pro
vincial des Jésuites de langue fran
çaise.

Le R. P. Emile Papillon, SJ., "so- 
clus” de l’ancien provincial, succède 
au R. P. Dugré à l'Immaculée-Con- 
oeption.

Le R. P. F.-X. Beüavanoe, RJ., 
ancien provincial, occupera tempo
rairement, auprès du nouveau pro
vincial, les fonctions de “sodus".

Tous les yeux sont fixes sur Ottawa (р^г6)o

Un Gr and Pélérinage à
Ste-Anne de Madawaska

UN ACADIEN A 
LA COMMISSION 

DES ACCIDENTS
1IL TREPASSE IL DEMISSIONNEІ

IL MEURT AU 
SANATORIUM 

AGE DE 22 ANS
VALERA JET MacDONALD 
NE PEUVENT S’ACCORDER 

Londres, 18. — Là conférence de 
Valéra-MacDonald a échoué. Un corn 
munlqué officiel l’a annoncé laconi
quement samedi. Les deux chefs de 
gouvernement ont eu un entretien de 
trois heures dans la soirée, mais au
cun n’a pu ou voulu abandonner ses 
positions. Oe matin, moins de 24 heu
res après son arrivée à Londres, M. 
de Valéra a repris le train pour Du
blin, tandis que M. MacDonald est 
parti en avion pour Lossiemouth, E- 
coese. où il se remettra de ses fati
gues dans l'atmosphère salutaire du 
pays natal.

. - f t
Le gouvernement lait deux nomina

tions à la Commission des Acci
dents du travaü.—MM. A.-J. Dou- 
cet et E.-R. Steeves membres du 
Bureau des Compensations.

:TERRIBLE La population du comté dé Madawaska et des parois
ses de toutes la région est convoquée à cette gran
de fête religieuse au Sanctuaire de Sainte-Anne, 
patronne de notre comté.

Г,ACCIDENT 
DE CHASSE

Un jeune homme de Ste-Rose, Rl- 
chard Lévesque, vingt-deux an9, 
succombe au Sanatorium du Lac- 
Edouard, où on l’avait transporté 
une semaine auparavant.

0

Saint Jean, N. B., — Lhon. C. D.
Richards, premier ministre du Nou-|
Brunswick, a annoncé à l'Issue d'une 
assemblée du cabinet tenue ici, la 
nomination de M. Alexandre-J. Dou 
cet, de Notre-Dame, comté de Kent, 
ancien député de oe comté au fédé
ral, et de M. E.-R. Steeves, de Monc
ton, pour remplir deux vacances 
dans la commission des accidents du 
travail (bureau de compensation).
M. Steeves qui est président de la 
Fédération du Travail au Nouveau- 
Brunswick, succède à feu J âmes-J.
Sugrue, décédé au mois de Juillet,
1930, comme représentant du travail 
dans la Commission. M. Doucet rem
place M Frank-C. Robinson qui don
na sa démission il y a quelque temps 
pour causes de santé.

La démission de M Robinson et 
la nomination de son successeur fu
rent annoncées en mémo temps par' 
le premier ministre. M. Doucet est - 
d’origine française et il représentera ! 
d’une manière non-officielle l’élé
ment acadien de la province.

M. Doucet fut depute de K^nt aux 
Communes fédérales de 1923 à 1926, j 
alors qu’il fut défait par M. A. E. !
Bourgeois. Il fut aussi candidat en 
1930 aux élections provinciales.

M. Doucet fut secrétaire corres 
pondant de la New Brunswick Far 
mers and Dairymen Association pen 
dant quatorze années à l'exception 
de l'année 1930 alors qu’il remplit
tes tractions de président de cette THORNTON, dés
organisation. П fut secrétaire de la! djJ. Pr(Ment iu réscau „

chemin de fer Canadien National 
qui, mardi matin, a donné sa dé
mission. effective le 1er août, par 
suite des critiques dont son régi
me vient d'être l'objet. M. S. J.l 
Hunferford. jusqu'ici vice-prési
dent. a étc nommé président in
térimaire.

Ш Gilbert Dubé, de Cabano, garde-feu 
à la Tête-dw-Lac Têmiscouata 
pour la aie Fraser, reçoit acciden
tellement une balle dans la tête 
au cours d’une expédition de chas
se. — Il meurt instantannément,

MARDI LE £6 JUILLETINHUMATION A STE-RORE

Ste-Rose-du-Dégelé, (DN.C.)-^Les 
funérailles de Richard Lévesque, fils 
de M. et Mme Gilbert Lévesque de 
cette paroisse, ont eu lieu samedi 
matin, le 9 en l’église paroissiale, en 
présence de nombreux parente et 
amis.

Ce Jeune homme de 22 ans, avait 
succombé mercredi le 6, au Sanato
rium du Lac-Edouard où il avait été 
transporté la semaine précédente.

La levée du corps fut faite par 
l’abbé J. Eud. Desbiens, curé de la 
paroisse et le service chanté par l'ab
bé Ls-Ph. Desbiens, vicaire.

Les porteurs étaient MM. Fernand 
Deschênes, Wilfrid Leclerc, Philippe 
Rioux, Camille Deschénes, François 
Soucy, Camille Dionne, M. Esdras 
Michaud portait la croix. Portaient 
les coins du poêle: MM. Gérard Mo
rals, Donaldo Leblanc, Alphonse St- 
Pierre, Esdras Michaud.

Le Plan de Retour à 
la Terre abandonné ?

Pour suivre la tradition établie de
puis plusieurs années, il y aura un 
»rwnd pélérinage au sanctuaire de 
•teinte Anne, dans la paroisse de Ste- 
Anne de Madawaska, mardi pro- 

ЛІП le 26 Juillet, à l’occasion de la 
te de la patronne de notre comté. 
Des faveurs très grandes et nom

breuses ont déjà 
passé, dans ce
de la Bonne Sainte Anne ne sont 
pas épuisés et tous les citoyens du 
comté et des alentours sont invités 
à se rendre à oe sanctuaire, mardi 
prochain, pour demander les grâces 
tt les faveurs dont ils ont besoin.

Les pélérinages se continueront 
pendant l’Octave de la fête jusqu'au 
dimanche 31 Juillet. Mardi il y aura 
une grande messe solennelle à 10 
heures du matin. Pour accomoder les 

nlstre a d'abord répondu que » lé- rep“ 1
pome serait basée sur les faite à ve- *eî?lt,.a^îs5^r 06 1
nlr. Le lendemain l'hon. M. Richard *f, 1 ^*151‘îlde'i 'lc®lre
déclara que le plan en général ne ae- dévoué ^ * ï,p?rolss!
ra pas mis de côté, mais que le maire . ln,v ^ cordialement
de St-Jean a voulu dire que ce plan ^ms ^todawasltalens à venir prier 
ne sera pas mis en opération dans en « *** d«
les comtés de Sunbury et Queens, ,*rande Pelleteuse, 
contrairement à oe qui avait déjà été 
annoncé.

■

FUNERAILLES A O ABANO
GROS INCENDIE 
A CONEY ISLAND

New-York, 14. — Deux cents per
sonnes ont été blessées dans l'incen
die qui faillit détruire Coney-Island, 
“kermesse" des New-Yorkais, hier.

Des centaines de petites construc
tions. le long de la côte de l’Atlanti
que, brûlaient encore hier soir, quoi
que l’incendie soit définitivement 
maîtrisé.

Les dégâts sont évalués à $2,500,- 
000, dont $1.500,000 seulement cou
verts par l’assurance.

Trois maisons de rapport et d’in
nombrables petits immeubles et é- 
ohoppes ont été totalement détruits.

La plupart dés municipalités de la * 
province s’étant refusées à contri
buer leur part, il semble que le pro 
jet ne pourra être mis à exécution.

y : CABANO, (ЮЛ.С.) — Un accident 
mortel est sunvenu à la Tête-du-Lac 
Têmiscouata, non loin dtei, vendredi 
dernier.

C-iibert Dubé, fils de M et Mme 
Arthur Dubé, et fils ;vd v:>Vif de M. 
et Mme Geo. England, de Cabano, 
rzrv't • feu Ь Гетрі і de la compagnie 
Froær a été la vie- .me du fatal évè- 
r.er ent au cours d une courre expé- 
dii ‘.on de chassa.

Avec deux amis qui le visitaient, il 
entreprit de guetter le gibier, tout 
en faisant sa tournée d’inspection 
pour le feu. Au retour, à environ 
quatre milles du lac, ils aperçurent 
une bête de bois.

^ « «t « ■ m < _.^.f _ __ Dubé tira le premier, et manqua.CANALISATION DU t,n**s compagnons. Pillé à quel-
que, pas, avait également mis s-xn fu-

SAINT”! AIIRFNT sU en ■^OU€ et voyant le coup manqué
U/гіПІ bnUIUiil 1 tira à son tour sur la détente. Ce-

m
Шшobtenues dans le 

pie. Les trésors
ON DEMANDE DE CONTINUER 

JL’AIDE DIRECT

Le maire James W. Brittain de 
Saint-Jean annonçait aux journaux 
ces Jours derniers que le gouverne
ment avait décidé d’abandonner le 
projet d’aider aux chômeurs en leur 
facilitant l'installation sur des terres 
de colonisation.

Interrogé à oe sujet, le premier mi-

::
Fr,
Щ •

* • ?M. Jules J. JUSSERAND, ambassa
deur de France aux Etats-Unis 
pendant vingt-deux ans, a succom 
bé lundi matin, à l’âge de Tl ans.

m
i J;

La collecte fut faite par M. Wilfrid 
Leclerc et Fernand Deschênes. MM.
Gérard Morals et Donaldo Leblanc 
firent la distribution des feuillets 
mortuaires . Conduisaient le deuil : 
son père et sa mère, M. et Mme Gil
bert Lévesque, ses frères et soeurs,
Albert, Wilfrid, Jeannette, Germaine 
Noela, Gilbert. Luette, Gemma, Jean 
et Blondln; ses grands-parents, MM. 
et Mmes Charles Lévesque et Pascal

“ü ** ■”*“=-* * la Chambre de

■C. ^ ьНЕ1 zzzs “

SSSSsS?
gi, bm apparttont qija. M Taa.h„.

w i€JU,V èrCtiU- p»u dit que le. traviux de canall-
dî^de^ïtort aatkm du Saint-Laurent vont ajouter

de» millions à la dette du Canada : 
« *■**> *•* «quittée pu la *é-
xnie, Ravmorwl» Wt*“1uc- nératkm qui profitera de ces travaux
monA^m^mta .aSS2îS^.5î-l rt l’witerprtae aura de plus l'avantage 
etVtola M*rteUe' H#lènt de donner du travail à la varie ar-
Offrandes иЗТеме, - difo^te'SSS^

itae Louis N. Morin. Edmundston * ch v
2 du“rÏÏriéhcSllLOTFral*'B0- qu'1Uustrer 1» différence fondamen- 
£ ri S ^ entre l'Hydro-Eleotrique étatl-

tes compagnies privées de la 
J- M»“- province de Québec, mais rien n'em- 

l**e la province de Québec d'éta- 
M ri ûÎL. tteer aussi l'énergie électrique. M.

mundsto^MMiri^r22iaIînn'fi" TKSCherHlu dit que les navires uüll- 
M Oagné. 8ft„t le Satot-Laurent vont faire de 

UH1*? Paechecte». fa- concurrence à nos chemins defer;
TOériwüt iffrSTL M Duncan ” P*, que 1c trans-
oue nSÏ' S Soucy, Chs-Léves- port du grain soit très lucratif pour 

lM chemlns de fCT et 11 ne croit pas 
Loun ^ ,аЙ!>Г'ІІ ,ue les «Paniques utilisent beaucoup
ri 3f«nnriL^Р"”*1®™. Oertrude la vole du Saint-Laurent.

HALIFAX PROTESTEГхгп^ Il___ _ Halifax, 16. — Le conseil de ville
I , et Yvelte de Halifax a protesté hier contre la
Bd^id^ rieRJvlèrre-^ii-Xjoup. Mlle signature du traite de canalisation 
Bdouilda Tremblay, familles Ovide du 8аШ-Laurent “sans l’autorisa-
Lebtid^swt^l16^ et M‘ Amédé tlon Pklne àAière du Parlement ”. 
Letttide ete-Rose. La résolution a été adoptée à l’una-

feîiSL Usarvè m___ _ nimlté sur propoeitio nde l’échevln
“me Hector Tremblay. Mme Walter Mitchell.

Delphis Lévesque <TEdmundston, M.
J.W. Morel, MJPJP., MM. Adéoda La- 
vote, Willte Tremblay, Adrien et A- 
délard Lavoie, Geo. Beldle. J. Esdras 
Morel, André Tremblay, families J 
L. Pelletier, Emile Lebel, Joe. Ray
mond, Fredo Soucy, Louis Léveeque,
William Soucy, Etienne Beaulieu. Joe 
Ouellet, Alexandre Dionne, Joe. Trem 
blay, François Léveeque, Gérard Sou 
су, Philippe Therriault, Mlles Rolan
de Morel, Cénéville Raymond ^Julie 
îiette Landry, Simone Morel, Rose 
Lévesque, Félida Therriault,
Joe. Soucy.

A la famille éprouvée, “Le Mada
waska” offre ses sincères condoléan-

S. E. Mgr PETERSON 
DE MANCHESTER, N. H.

Manchester. New-Hampshire, 15.— 
S. E. Mgr John P. Peterson a été 
intronisé hier comme évêque de 
Manchester au cours d’une cérémo
nie en la cathédrale Saint-Joseph 
à laquelle présidait Son Eminence te 
cardinal William O'Connell, archevê
que de Boston. Six cents prêtres ve
nue de toutes les parties de la Nou
velle-Angleterre assistaient à la cé
rémonie.

Щ ■

ri--------------- pendant, Dubé s’étaît déplacé sans
M. R. Duncan répond à M. t.-A.Tas Que lautre chasseur s’en aperçut, et 

chereau — Il favorise le projet —
Le conseil municipal d'Halifax s'y 
oppose.

DEUX CHEVAUX 
SE SONT NOYES 

DANS U S.-JEAN

il reçut la décharge à bout portant, 
dans la tête.

On conçoit la terreui des compa
gnons de la victime, à la vue de leur 
ami gisant à leurs pieds. L’un d’eux 
courrut au village, mander du se
cours.

Le malheureux garde-feu fat trans 
porté à sa résidence samedi, clans le 
cours de lavant-midi. Le coroner, le 
Dr J. O. Lacroix de Trois-Pistoles, 
arriva pour lenquête dans l’après-mi
di. Le jury, après avoir entendu le ré
cit de la tragédie, rendit un verdict 
de “mort accidentelle”.

Les funérailles ont eu lieu dans 
l’église St-Mathias de Cabano, lun
di matin, en présence d’une foule 
nombreuse, émue d’un tel malheur.

Nos plus vives sympathies à ces 
familles cruellement éprouvées.

Or, en considérant les faits, 11 faut 
aussi conclure que le maire de St- 
Jean avait raison puisque le seul en
droit que nous connaissons disposé 
è profiter du plan était la ville de 
St-Jean, laquelle avait l’intention de 
placer une cinquantaine de chômeurs 
sur des lots dans les comtés de Sun
bury et Queens.

L'on sait que Moncton et presque 
tous les comtés de la province ont 
refusé d’accepter le plan proposé par 
le ministre des Terres et des Mines 
parce qu’il comportait une contribu
tion d’un tiers dans les frais d’ins
tallation des chômeurs sur les lots.

Des requêtes ont été adressées a* 
gouvernement demandant de conti
nuer l’aide direct comme l’an der
nier, trouvant oe plan phis favorable 
aux municipalités que celui proposé

Malgré la dénégation du premier 
ministre, on peut se demander enco
re si le gouvernement n’abandonne
ra pas son plan. Voudrait-il 1e con
tinuer, que personne n’en voudrait !

Société l’Assomption de 1916 à 192.1. 
Depuis quatre ans il remplissait les 
fonctions de greffier de l’Assemblée 
Législative.

M. E. R. Steeves était un employé 
du C. N. R. et président depuis qua 
tre ans de la Fédération du Travail 
du Nouveau Brunswick. Pendant dix 
ans il représenta la Fédération dans 
le bureau des syndics scolaires de 
Moncton.

Lk ST-LAURENT 
SERA CANAUSE

Washington 18. — Le Canada, et 
tes Etats-Unis ont signé cet avant- 
midi le traité pour l’aménagement 
international du St-Laurent.

On s’est entendu sur le communi
qué officiel à émettre pour la Presse 
simultanément à Washington et Ot
tawa. Les deux capitales ont conver
sé téléphoniquement vers 10 h. 80 ce 
matin.

Jos. Marquis de Baker-Brook sauvi 
de la mort celui qui les conduisait 
et empêche un "boom" de billots 
de partir à la dérive.

VENDREDI DERNIER

ACCIDENT 
FATAL, AVEC 

UNE ARME A FEU

Edmundston, N. B. — Elzéar Lé
vesque de Fort Kent a failli se noyer 
dans la rivière St-Jean, en face d’Ed 
jnundston, vendredi dernier, alors 
qu'il travaillait pour le compte de la 
Cie Fraser au flottage des billots.

Lévesque conduisait deux chevaux, 
sur la rive américaine, lesquels é- 
tatent attelée à un câble pour trai
ner un “boom" qui encerclait un 
grand nombre de billots, lorsque sou
dain les chevaux perdirent l'équilibre 
et tombèrent dans la rivière entraî
nant leur conducteur avec eux.

En voyant le danger qui menaçait 
l'un de ses hommes, le contre-maître 
Joe. Marquis se lança à l’eau au se
cours de Lévesque et put le ramener 
sain et sauf sur le rivage. Les che
vaux déjàétaient disparus sous l’on
de, et les billots commençaient à 
partir à la dérive.

M. Marquis retourna de nouveau 
dans la rivière, et nagea Jusqu'au 
point où il put couper 1e câble qu’en- 
trainaient les chevaux; il saisit te 
cable et réussit à le tirer sur la rive 
pour l’attacher à un arbre, évitant 
ainsi que les billots s’échappent et 
descendent au hasard du courant.

Les chevaux, appartenant à M. 
Cunliffe de Fort Kent, n’ont pas en
core été retrouvée. On les crerche 
afin de recouvrer les harnais.

BELLE FETE A
SAINT-BASILE

% o-
LA FOUDRE 
TOMBE A PORTLAND 

Portland, Me.. 18. — La foudre a 
fait des siennes dans 1e sud-ouest du 
Maine hier, tuant un homme et deux 
chevaux, étourdissant deux femmes, 
démolissant un clocher d’église et in
fligeant de menus dégâts dans une 
vingtaine d’endroits largement dis
séminés.

Deux religieuses de l’Hôtel-Dieu fê
tent leur jubilé d'or. — Messe so
lennelle le matin et banquet pour 
le clergé et les parents le midi.

DIEU VA SE 
MANIFESTER 

DIT PIE XI

VAN BUREN. (D.N.C.) — Sévérin 
Parent. 34 ans. s est blessé mortelle
ment. samedi matin, alors qu'il était 
à nettoyer une arme à feu, près de 
son camp, dans le bois.

La balte se logea dans l’abdomen, 
à la hauteur de la ceinture, et Pa
rent fut relevé inconscient, par un 
compagnon. Wilfrid St-Jean, qui 1e 
transporta en camion chez le Dr Ham 
mond. Comme on la conduisait à 

£fipï>ital Cary de'Caribou, la mal
heureuse victime mourut en chemin. 
Les funérailles ont eu lieu à Van 
Buren, au commencement de cette 
semaine.

Le défunt était célibataire et fils 
de feu Louis Parent, de St-Léonard 
Il laisse trois frères, dont MM. Abel 
et Eddie Parent.

Une fête d'un caractère très intime 
a eu lieu Jeudi dernier à l'Hôtel-Dieu 
de St-Basile pour célébrer le cinquan 
tième anniversaire de vie religieuse 
des révérendes SS. Sirois et Sophie.

Les deux jubilaires sont très bien 
connues dans notre région, étant 
toutes deux natives du Madawaska 
Sr. Sirois. née Thibodeau, est née à 
St-David, et Sr. Sophie, née Gau- 
vin. est originaire de St-Léonard.

La fête débuta par une grande mes 
se solennelle 
tltution, oha 
Dugal. curé de Drummond, assisté 
de l’abbé C. Leclerc, vicaire à Lamè- 
que, et l’abbé Ludger Hébert, sémi
nariste. de St-David.

1-е sermon de circonstance fut pro
noncé par l’abbé Georges Bernier, 
curé de Grand-Sault.

A midi plusieurs membres du cler
gé et deÀiombreux parents et amis 
des Jubilaires se réunirent dans un 
banquet présidé par l’abbé J.-P. Lé
veeque, curé de St-Basile. en l’absen
ce de l’abbé Jean Doucet, aumônier 
de l’institution.

Parmi les invitée on remarquait k= 
abbés T. Lambert, Geo. Bernier, Her- 
vey, Ouellet, Théodule Nadeau, L.-A 
Martin. A. Lynch, C.-J. Cyr. Fé’ix 
Verset, Camille Leclerc. Solyme Azzie 
Ernest Cyr. Gonzague Daigle, M. 
Fortin. Abel Violette, Mathieu Ma- 
aerolle. Hilaire Daigle, J. Lamonta
gne; MM. tes séminaristes Lucien 
Saindon, Ludger Hébert, Eloi Martin 
O. Ouellet, etc., et de nombreux pa
rente et amis des jubilaient dont 
nous n’avons pu nous procurer tous 
les noms.

Les félicitations et tes voeux tes 
plus sincères ont été présentés aux 
jubilaires par l’abbé Claude-J. Cyr, 
au nom du clergé, par l’abbé Théo
dule Nadeau, aumônier du couvent 
de Tracadte. au nom des institutions 
soeurs, par l’abbé T. Lambert et l’hon 
JE. Michaud, au nom des citoyens 
du comté, l’abbé Hevey, curé de St- 
David, au nom de cette paroisse, par 
l’abbé L.-A. Martin, au nom de la 
paroisse de St-Léonard. par l’abbé 
Ludger Hébert au nom des parents 
des Jubilaires, par l’abbé Léveeque, 
au nom de la paroisse de St-Basile, 
et par MM. Pius Michaud, CR., et 
J.-G. Boucher, rédacteur au “Mada
waska.”

La fête s’est terminée par un salut 
solennel du T. S. Sacrement dans la 
chapelle.

La Nécessité des
Signaux d’Arrêt

Pe Pape croit que la Providence 
viendra bientôt à l aide des peu- 

Même en Russie, où les 
hommes blasphèment Dieu, la cho
se se produira.

UNE ETUDIANTE SE 
TUE ACCIDENTELLEMENT

Frédéricton, N.-B. 18. — Helen 
Wright, âgé de 17 ans de Hatrin Sett 
iement. a été trouvée gisant sur le 
plancher, avec une balte de carabine 
cans te coeur, et sans vie. On suppo- 
.e que la jeune fille, qui était seule 
л la maison, examinait la carabine 
qui était chargée et que celle-ci fit 
feu accidentellement.

La malheureuse Jeune fille avait 
subi avec succès les examens d’entré 
à l’école Normale de la province.

Un jeune homme se fait frapper par 
un auto près du bureau-deposte à 
Edmundston. — Il s’en tire in

cité Vaticane, 13. — Le Pape Pie 
XI espère que Dieu viendra bientôt 
à l’aide des peuples de la terre dans 
la crise spirituelle et matérielle ac
tuelle, suivant ce qu’il a déclaré de
vant une couple de cents pèlerins 
hier.

Ceux-ci avaient à teur tête trois pré і TT_ . 111л ._____ _ ,
lat» éminente, Mgr Joseph Schrembs t
évêque de Cleveland. Mgr Michael JSJFSl. Vü?*' л éU
James Gallagher, évêque de Détroit, ™ “JT
et Mgr Karl J. Alter, évêque de То- ь ™ *“ rue prts du

bureau-de-Poete, en compagnie d'u-
"Le moment est venu pour l'inter- °* *™e 

ventlon de Dieu”, déclara Sa Sain- I^vesque eut le temps de protéger 
teté. "L'histoire nous répète que lors la J®1™ м« en te Poussant de côte 
que les hommes ont atteint le dernier :|ж16 1® garde-boue le frappa. Heu- 
échelon, le Maître s'est manifesté, a гешетет le Jeune homme n’a au- 
restauré la confiance chez les hom- cun® Wetsure sérieuse. 
m«s et a déclenché le retour de Jours Cet accident montre la nécessité 
meilleurs. Même en Russie, où les des signaux d’arrêt sur la rue de l’E- 

ommee blasphèment Dieu, la chose glise, à l’intersection de la rue Ca- 
? Hgdulra. Les hommes d'aujour- nada. Pour la sûreté du public nous 
’hwljtoquent de confiance en eux-, les demandons depuis deux ans. Les 

en Dieu, mais Je suis certain que cet- autorités finiront-elles par compren- 
te confiance sera rétablie prochai-1 dre l’importance de protéger la vie 
nement”. j des citoyens ?

dans la chapelle de Tins 
mée par l'abbé FélixLES AUTORITES OUVRI

RONT-ILS LES YEUX ?

LE BAZAR FUT
UN SUCCES ASSOCIATION „

DE CHARITE 
D’EDMUNDSTON

LES RECETTES DEPASSENT 
DEUX MILLE DOLLARSUNE RECEPTION 

NOUVEAU GENRE
BASE-iBALL DIMANCHE

Le club de base-bail Caribou AA. 
sera à Edmundston dimanche pro
chain pour rencontrer l’équipe AU 
Stars de cette ville, sur le terrain 
Fraser, à 2.00 de l'après-midi.

Le bazar organisé par les Demoi- 
elles Enfants de Marie au profit de 
"église ImmacuLée-Conception. et qui 
eut lieu les 28. 29. 30 juin et 1er juil
let, ч réalisé la jolie somme de $2.- 
107.97.

ETAT DE COMPTE POUR 5 MOIS 
(1er Janvier — 31 Mai) 

Décembre ЗЦ1931 — Balance $699.57 
$276.00 
$185 00

A DES MARIES
h Théâtre Star 

Théâtre Casino 
Reçu de Mme A. Deerochers 
et Mme McCabe (Bridge Club) 12.00 

$26.00 
$30.00 
$29.01 

$5.00 
$17.10

Chatham, N.-B., 18. — La popu
lation du canton de Napfarm est in
dignée à la suite d’une bruyante 
réception faite, à un couple de nou
veaux mariés à son retour de voya
ge de noces. On a donné aux Jeunes 
mariée un charivari hors d'ordinai
re; hommes, femmes et enfants se 
sont mis de la partie. On a commen
cé par tuer un coq pur sang appar
tenant au marié; on a ensuite cassé 
sa voiture. Enfin, pour dernier ou
trage, on a ouvert la fenêtre de la 
cuisine et versé sur le plancher une 
chaudière de lait sûr.

Les autorités sont d'avis que ce 
charivari nouveau genre a dépassé 
tes limites permises en semblable 
occurence et la police fait une en
quête.

MARIAGE A ST-EUSEBE 
M. Ludger Lajoie épousait le 13 

Mlle Imelda Morin. M. Napoléon La
joie servait de témoin à son fils, et 
M. David Morin à sa fille.

Il va sans dire, que les organisatri
ces sont très satisfaites du résultat 
de teur travail* résultat qui a dépassé 
leurs espérances, vues les conditions 
actuelles, la température et le nom
bre restreint des amusements.

On remercie toutes tes personnes 
qui ont contribué au succès de l’en
treprise. et l’ont encouragée, particu
lièrement, les membres de la fanfare 
et de l'orchestre, les donateurs d’ar
ticles pour encan ou lotterie, etc.

Le montant des récettes était ré
tribué comme suit :

Table des Repas 
Table de Pêcherie 
Table de Fantaisie 
Bingo et Bonbons 
Rafraîchissements

d’

Bachelors
Fraser Cos. Ltd (Club) 
Société Sainte Famille 
Dons anonyme

et Mme

A LA CONFERENCE ECONOMIQUE IMPERIALEces.

$1277.68
DECES D’UNE

OCTOGENAIRE
Batence en main

«148.83
«628.85

31 mal. 1933/
Montant payé

«250.35
5325.47
>620.00
$502.00
•414.04

Madame Régit Cyr de St-rmnçoU 
vient de disparaître, à l’tge de 55 
ant. — Eue laisse une nombreuse 
famille pour pleurer ta perte.

8t-François de Mad.. (DJNJC.) — 
Vendredi matin, ont eu lieu dans l’é- 
eltee de cette paroisse, le service et 
la sépulture de Madame Régis Cyr, 
décédée le 13.

M. l'abbé Budore Martin, curé de 
St-Quentin et neveu de la défunte, 
officiait.

Feu Madame Cyr laisse dans le 
deuil: sept fils: Joe. d’Edmundstor. 
Zéphlrln de Rlv.-du-Loup, vital, de 
Boston, Denis et Hector de l'Alberta, 
Alctme, de l’Abitibi, et Théodore de 
cette paroisse; quatre Alice: Mesda
mes Cyrille Cyr, Isidore, Albert, An
toine Bérubé, de St-Françols, et Mme 
Docithé Daigle, de Delete, Maine. Lui 
survivent également, cinq vieilles 
vieilles soeurs: Mine Joseph Nadeau 
de Canon-Brook, Mme Jesa Baker de 
Baker-Brook, Mme Demise Daigle, 
de Daigle, Me, Mme Vital Labbé de 
Salem, Mae., Mme Honoré Collin, 
de l’Ouest, et un Itère, M Joseph 
Martin de Fort Kent 

Parmi les nombreux parente qui 
vinrent du dehors pour assister aux 
funérailles, nous avons remarqué la 
W*. Soeur Marie du 8t-Bsprlt des 
Filles de l'Assomption, de Campbell- 
ton, petite-fllle de la défunte.

Nos sympathies à la famille en 
droit

«1277.88

124 familles ont été secourues par 
l'Association pendant les mois ci- 
haut mentionnée.

209 paires de bottines ont été ache
tées et distribuées;

4,209 pintes de lait «336.72, une 
moyenne de «40 pintes par mois.

Les articles suivante ont été con
fectionnée et distribués par les da
mes du Comité de secours de l'As- 
soclation.

43 paires de pantalon pour garçons 
17 manteaux pour garçons «t fûtes 
15 robes — 8 layette 
61 paires de bas 
15 paires de mitaines 
12 oouvrepted*.

6ELLES ENTRENT 
EN RELIGION

Montant net
Voici la liste de ceux qui ont fourni 

des articles mis en râfle, et tes noms 
des gagnants :

Table de Pêcheries : — Mme St- 
Onge: sac de sucre gagné par M. Jim 
Morin; Mlle Perron: couverte de lai
ne. gagnée par Dr Sonna ny.

Lingerie et Fantaisie : — JF. Rice 
Lampe, gagnée pax Jos. C. Lebél; Des 
marais à RobitaiUe : chapelet, gagné 
par Fernand Richard; Mlle Alma Oa 
gné, chapelet gagné par Camille Bel- 
llveau; Mme Fred Lacombe: couver
te de laine, gagnée par Mme Damase 
Cyr; Robert Simpson k Oo: Nappe 
et serviettes: gagnés par Mkne Jos. 
April; tee Filles de la Sagesse: cous
sin. gagné par Mkne Albert Lucas.

Bingo k Bonbons : — Trophée du 
concours de popularité, gagné par 
Mite Anita Pokfcras.

RafraicMssements : — Un $2.60 en 
or, gagné par Herman Bourgotn ; 
Lampe offerte par un particulier, ga
gnée par F. A. Dugal; Coffre en cè
dre. gagné par Mlle Ottda Daigle.

Repas : — Mlle Phüomène Gagné 
Horloge, tirée sous peu.

Les organisatrices ont de plus reçu 
des contributions substantielles de T. 
Eaton Oo. Ltd. Moncton, et de J.-B. 
Renaqd k Cte. Québçç,

$2107.97
o

11 VmMlle Lorette Lacombe, BUe de M 
et Mme Félix lacombe, disait adieu à aes parente et amte, d'Edmundston, 
mercredi, le 23, pour aller revêtir 
l'habit dea Petite» Franciscaines de 
Marie, à la Baie St-Paul, P. Q , Son 
père et sa mère, ainsi que M. et Mme 
Fred Lacombe, l’ont accompagnée 
Jusqu'au couvent où éOe fera son 
Postulat.

мне Lucienne Oueüet, fille de M 
et Mme Slgefrold Ouellet de St- 
Jaoques doit partir dimanche pour 
RJmouekl; elle y entrera au couvent 
des Soeurs du St-Rosahe, où elle re
joint sa soeur aînée, en communauté 
depuis deux ans.

Courage et persévérance à ose deux 
Jeunes Ailes, dans leur noble voca
tion I

11e o ІГ
( A :

BASEBALL A NOTRE-DAMEWWï Aurore DŒONNE secrétaire.f t rr t
Le club de Cabano a infligé la dé

faite à celui de Notre-Dame, diman
che. au cours d’une Joute très ani
mée, peut-être même trop animée, 
car on en vint aux poings. C'est re
grettable, et contraire au bon esprit 
sportif. Le club Cabano désirerait 
rencontrer de nouveau Notre-Dame 
sur son terrain, sans bagarres.
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A STE-ROei DO П—«
іI ete-Roae (DJIJCRJ — Oh Jeunet

de M. etentent de quatre але.R шВу, ^1—If™
la rivière lüdawas-I -X* DECES A STE-ANNE s’est noyé 

ka samedi• і Jouent avec 
pendant 

a l'église, le 
mette. Le endaure a été retrouvé le 

eut En lundi

ANNUAIRES
Noue accusons réception dee an te et Mme Willie Boutbot ont eu 

la douleur de perdre, leur bébé, < 
Anette de trois ans, décédée le 12, 
près trois Jours de maladie, une In
flammation des poumons. Nos sym-

nualrss du Collège Ste-Anne de 
Ohixch-Potnt et du collège de Ste- 
Anne de la Frontière pour lesquelles 
nous prions les autorités d'accepter

C-ette vignette représente l’édifice du^Par lenient canadien à Ottawa où a lieu au
jourd’hui l’ouverture de la conférence, économique impériale qui réunit de 
nombreux délégués de tous les paya composant l’empire britannique.
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: l boult* ille de 8 onces 
: : SP© CIAL AJBSSOME'S 

NEW BARBER SHOP IjPERSONALSIN IRELAND ON CANCER
I am now opened for business In 

my new shop on Church Street, not 
far from Madawaska Inn. I specia
lize in hair cutting and scalp treat
ment. Hoping to see all my oiid and 
new friends.

BOITES DE
—Miss Helene Boone of 6t.Stephen 

is the guest of Miss Marion Dunbar.
—Norman Allen of Montreal was 

a recent visitor in town.
—Miss Lucienne Albert is enjoying 

two weeks vacation with friends in 
Quebec.

—Mrs. W. B. Morton and Miss Mu
riel Morton have returned from 
Moncton, after a pleasant visit with 
relatives.

—6am Barber recently returned 
from a six weeks trip to Ireland.

—Miss Etiennette Gagnon is visi
ting friends in Montreal.

—Miss Madeline Dickinson who 
has been the guest of Miss Dorothy 
McNally for the past two weeks, re
turned to Houlton on Thursday.

—Miss H. B. Matheson of Toronto 
who has been visiting Mr. and Mrs. 
W. Matheson for the past two weeks, 
left on Monday morning for Мопс-

TOMATESІ
. * “EATONIA” de Choix 

SPECIAL—3 btes pour
HARRY JBSSOMB 

In Ph. Monette's Block
1969-2І5-7 Juillet

L 0 G N A 
Ibs pourE

m! Цg
.ED’STON UNITED 

CHARITIES 
ASSOCIATION 12cJAMBON

a - „ і ~і PICNIC —EPAULE 
SPECIAL —la lbCARS FOR 

DELEGATES 
CONFERENCE

—Mrs. Roy McNally and Miss Do
rothy McNally are spending two 
weeks at Camp Suitsus, Stiff Lake.

His Excellency Governor-General Me while there, Miss Madeline Dicken- 
NEIL. of the Irish Free State, who son of Houlton will be their guest. 
demanded an apology from minis- —The Golf Competition between 
ters of President E. de Valera’s( Edmundston and Woodstock, on Sa- 
Gcvcrmnent or else his own remo- turday, July 16th, resulted in a score 
val from ofjice, as a ccrsequence ; cf 18-32, in favor of Woodstock. The 
of what he regarded as a series of ■ Edmundston players were C. M. Ri- 
insults by the Republican cabinet t deout. K. W. Matheson, F. D. Twee- 
ministers.

STATEMENT FOR FIVE MONTHS 
(Jan. 1st — May 31st) 

RECEIPTS
Dec. 31, 1931, Cr. Balance 
Star Theatre 
Casino Theatre 
Received from Bridge Club 

deposited by Mrs. Desrochers 
and Mrs. McCabe 

Bachelors Club 
Fraser Co’s. Ltd. Club 
Holy Family Society 
Sundry Donations 
Fire Brigade

*
MARINA .DES mélangées et 4A л 
sucrées Heinz.potll onces_LOjr
OLIVES Estonia farcies

! '■ pot de 8 onces______________
: :: POUD: SEà Pâte Snowflake
; ; boite, d c 16 onces, chacune__

Poudre à GELATINE Eato- 
nia, essences diverses, le pqt_

:: tapioca Minute,
' і paquet de 8 onces________
; • CORN STARCH London,
; ; paquet de 1 Ib____________

! FLOCONS LUX

CAFE Empire
boite de 1 lb, chacune_____
LAIT évaporé Nestle, 
boite de 6 onces, chacune - 
CHICKEN HADDIE
boite de 14 onces, chacune_
HOMARDS en boite
de 6 onces, chacune________
APRICOTS Aylmer 
de choix, boite No. 2, chacune 
FRUITS Aylmer, pour 
salades, boite No. 1, chacune 
FARINE à pain
sac de 24 lbs___
VI-TONE 
bte 8 oz

Dr G. S. CAMERON, Peterborough,
Ont. who is a member of the Ad
visory Committee on Cancer ap
pointed recently to confer with the 
Ontario Government on any pro- Oshawa, Ont., July 15th — Twen- 
blem it considers should be brought] ty-elght McLaughlin-Bulcks, each 
to the attention of the legislating\ with a Union Jack fluttering at the 
authorities. I radiator cap, with the Canadian coat

•or arms mounted above the wind
shield, and wlh a special license olate 
bearing the words "Imperial Econo
mic Conference, Canada, 1932", have 
left Oshawa for the Dominion capi
tal, where they will be the offfieial 
cars of the Empire's delegates to the 
forthcoming trade parley .hTe Do
minion Government arranged for the 
use of the Oshawa-built automobiles 
and when they left the factory there 
were specially trained Government 
drivers at the wheel.

Special license "Number One 
affixed to the offiial ar of the Rt. 
Hon. Stanley Baldwin, whih is a 
speial seven - passenger limousine. 
There are five other limousines of 
this type, twelve speuial sedans and 
ten standard sedans.

The Canadian coat-of-arms is to 
remain on all cars, but the Union 
Jasks will be replaced by the natio
nal ensigns of the visiting delegates

$699.67
$275.60
$185.00

.07/
16/die, John F. MacKenzie, F. Gibson, 

Merritt. Walter B. Morton, Rev. N. 
Franchetti, j/w. Hierlihy, Douglas 
Stevens, F. O. White, T. M. Barry, 
E. W. G. Chapman, Douglas Stevens, 
Jr,. J. E. Cade, Earle D. Nesbitt, H. 
M. Grady, and G. P. Genberg.

—Miss Emily Babin is visiting 
friends in Bathurst.

—Mr. and Mrs. Aubrey Crabtree, 
left on Friday on a motor trip to 
Chicago.

—Mrs. J. M. Stevens who has been 
visiting friends in St. Stephen and 
Woodstock for the past two weeks, 
returned home on Monday evening.

RAILWAY NEWS Here and There
$1277.63

Sir HENRY THORNTON 
RESIGNS AS PRESIDENT

Ottawa, July 19, — Resignation of 
Sir Henry Thornton as president and 
chairman of the Canadian National 
Railways has been accepted by the 
borad of directors and the Dominion 
Government. His resignation, effecti
ve August 1, was announced today.

Coincident with this announce
ment came a statement that S. J. 
Hungerford would be acting presi
dent. Mr. Hungerford has been vice- 
president of the system in charge of 
operation and construction.

Future plans of Sir Henry have 
rot been disclosed. He issued a sta
tement in Montreal late today, but 
gave no intimation of his future 
plans.

IT'S THE LIFE THEY LEAD !
Balance on hand, 10/ 16/$348.83May 31, 1982 

EXPENDITURES
It’s true that- pigs is pigs. But 

there are important variations.
Northeless, while ham should be 

made from young, thin-skinned pigs, 
it can be a success when made from 
thick-rined. older pigs.

The authority for this is a mem
ber of the victualling staff of the 
C. N. Steamships. He says it is mre 
a matter of the life the pig has lead, 
the modus vivendi, one might say. 
No pig who has dissipated, or been 
careless of his diet, can hope to re
ceive compliments when he becomes 
a ham.

$928115Amount paid out 78/gros paquet, chacun .
■ THE marque Eaton’s
■ Household, la lb_:___

$1277.68
VI-TONE
bte 16 oz. _51/is

helped by 
he above

124 families have been 
the Association during t 
mentioned period.

209 pairs of shoes and gum-rubbers 
have been bought and distributed.

4,209 quarts of milk have been 
bought at a cost of $336.72, an avera
ge of 840 quarts a month.

The following mentioned garments 
lor boys and girls have been made 
and distributed by the ladies of the 
Relief Committee of the Association: 

43 pairs of boys’ pants 
17 coats for boys and girls 
15 dresses — 8 layettes 
61 pairs of stockings 
15 pairs mitts 
12 bedspreads.

Aurore DIONNE, Secretary.

—Mrs. J. T. McKenzie of Montreal 
spent the week-end at Lynott Lodge, 
Baker Lake, the guest of Mrs. F. 
Dodd Tweedie.

—Mr. and Mrs. Thomas Quincy of 
Bangor, are guests of Mr. and Mrs. 
Robert England.

—Miss Gertie Collin left last week 
for Ottawa, where she will remain 
for the next two months.

—Miss Marguerite Moss is enjoy
ing two weeks vacation at her home 
in Stanley.

—Miss Dorothy Boone returned 
from St. Sephen on Saturday.

—Miss Aline Cyr is camping with 
friends at Baker Lake.

—F. Dodd Tweedie was a week-

FRUITS 
& LEGUMESFEVES 

5 lbs
PORC 

salé - lbPOMMES 
la douzaine

TURTLES VOYAGE 
TO DEATH ! ^ SI8ES 20c

, . ™s 19c
_ ORANGES, douz 00 a ____Д —29c \/ 1Л I =OMBRES 10c /10 1( 1VC / fSSL 05c 1 l^C /

X__у sr™. Юс у

PASSED THROUGH 
EDMUNDSTON, TUESDAY

From 800 to 1.300 pilgrims are 
making pilgrimage from Maritime 
Province - points to Ste. Anne de 
Beaupre.w hich is carried by the spe
cial trails over Ihe Canadian Natio
nal Railways. A special train conduc- * . _ .
ted bv Rev. Fother A. E Monbour-,end visitor in St. Stephen.

—Mr. and Mrs. J. Metzler

N.B. MEDICAL 
SOCIETY ELECTS 

ITS OFFICERS

Many live turtles embark at Nas
sau, capital of the Bahamas, aboard 
C. N. ships bound for Canada. But 
alas and alack, none of the creatures 
ever see Canadian shores. They arc 
killed as needed during the north
bound voyage, so that passengers 
may have fresh turtle steak and 
turtle soup for dinner. Their fate re
calls the pre-refrigeration days when 
Atlantic liners carried live pigs and 
phesants, hens to lay fresh eggs and 
even cows to give fresh milk !

Dr. V. D. Davidson of Saint John is 
president and Dr. P. H. Laporte 
of Edmundston is vice-president.

LOST
Cameo tie pin, along river bank, 

near Sunday camp, below bridge. 
$5.00 reward. Return to this office.

rnw'mh'mh me8'^rtyS>from recent^ guestsof MkmdMre.

under the leadership ct ltev. Father jCampbellton °n Sunday 
1 H. D. Cormier of Moneton left Saint -Mr. and Mrs Clarke Cambell

and little son John ,and Miss Ber- 
nadine Bohan have returned from 
Toronto.

Dr. A. M. Sormany on the execu
tive to represent Madawaska Dis
trict. — Rev. R. J. Williams, Priest 
Doctor and Lawyer of Boiestown, 
attends convention.

News in Brief John, N. B. or, July 19th with pil
grims from New Brunswick and Prin 
ce Edouard Island, both trains pick- j 
ing up passengers enroute. The trains 
passed through Edmundston July the j 
19th, by 12.00 P. M. Both parties v ill ; 
leave Ste. Anne de Beaupre on July | 
22nd. arriving back in the Maritimes 
the following day.

OSCAR IS’NT 
OSCAR AN? MORE

TWO ADDITIONAL 
LIBERAL SEATS LOT FOR SALE 

Nice lot of land, situate right op- 
{posite Fraser Companie’ offices, and 
forming the corner of Rice Street 
and Costigan Avenue. About 9,000 
feet of level land in the best part of 
Edmundston. For more information 
please communicate with OLIVER 
GUERRETTE, Edmundston, N.-B. 
1971-J.n.o.-14juUlet

%
Moncton, — After two days of de- , , , ^ 7 ;

liberations, the New Brunswick Me- ; j ‘ "** .
dical Society concluded its annual , , ;
sessions here with the selection of | | !
officers for the year and the naming ! ! «
of Saint John as the place for next 1 1 !
year's annual meeting, the conven- I ! «
tion to be held coincident with the « • !
annual meeting of the Canadian j [ «
Medical Association there from June ;
19 to 23. Dr. V. D. Davidson, Saint 
John, was elected president, succee
ding Dr. J. A. M. Bell, Newcastle.

Other officers are: Dr. P. H. La
porte, Edmundston, first vice-presi
dent; Dr. D. C. Malcolm, Saint John 
second vice-president; Dr. H. S. Kirk 
land. Saint John, treasurer, and Dr.
R. M. Fendrigh, Saint John,

Under the heading of unfinished 
business the society passed a reso
lution calling upon the federal go-| 
vemment to continue the grant for 
venereal diseases and also discussed 
at some length the establishing of a 
cancer clinic in the province. Cases 
under the Workmen’s Compensation 
Board also came in for some discus-

Additional members of the execu
tive are, Dr. A. M. Sormany, Ed-| 
mundston, Madawaska district; Dr.
Dr. W. E. Gray, Milltown, St. Croix 
district; Dr. A. F. Van Wart, Frede
ricton; Fredericton district; Dr. J. Г.
L. Brr.wn, Woodstock, Carleton and 
Victoria districts; Dr. C. Jr Veniot,
Bathurst, North Shore districts; Dr 
J. R. Nugent, Saint John, Saint John 
district; Dr. H. E. Britton, Moncton,
Moncton district.

Winnipeg, July, 16. — A gain of 
two seats in the Manitoba Legisla
ture for Premier John Bracken's Li
beral-Progressive Government is in
dicated in returns from deferred elec 
tiens in the northern ridings of The 
Pas and Ruperts Land, held Thurs
day. The party representation in the 
House, as the result of the deferred 
elections, is now: Government, 38 ; 
Conservatives, 10; Labor, 5; Indepen-

Life in the C. N. R. roundhouse at 
Jasperd eveloped an interesting as
pect when Oscar returned recently. 
Oscar sufadered indignities at the 
hands of the machinists and boiler
makers last Fall and it was a deba
table point whether his rolly-poly 
form would ever again grace the 
smoke-gnmed neighborhood.

Oscar is a bear and it had been his 
17; Woodstock, Septt. 13 to 16; Chat- practice to shake the boys down for
ham Fall Fair, Sept. 19 to 22; Port a noon when lunch boxes
Elgin, Sept. 28; Elgin, Oct. 6; West- W€re opened. Then along at the end
morland County Exhibition, баск- 0j summer an amateur camera man
ville, early in October; Prince Ed- desired to make a posed picture of
ward Island-Charlottetown Exhibl- Oscar. Tltat was all right with Oscar

TO SUCCEED ti°n, Aug. 22 to 26. roundhouse men shut the
H. H. MEL AN SON prs- . ------------ door ЬУ which Ше ,bear mad€ hls

The appointment of C. R. Mac- /лмпртгттм entrance and exit. Oscar’s rule book
Kenzie, Superintendent of Pension.6 ,NTO COMPETITION did not oil for closing of! his avenue
and Relief Canadian National Rail- " °* rotreat and, as the camera ap-
ways as a monb^of the Provident Maritime hens se«n bent on quan- pr„ach,id. Oscar ducked for salety
Fund Board covering thos- portions tlty Production. Not 50 lon8 ago a under the carpenter's bench. The
of the National System comprised in "“J roundhouse crow tried to route Oscar
the Intercolonial and Prince Edward 1 1 y Jumb0 e88s- Now a hen from security, where-upon the en- 
Uland pailways. has been announced , f. E,’‘Pimentai Farm gine pahice was turned into a bear
snr-eMim, h h хе..]... nom whn ho. ' at NaPPan, N. S„ has commenced to! garden. E'catterlng tools and locomo- sucveeding H. H. Melanson, who has ]ay tw0 eggs a day accordlng ^ the tlve into pits and

Agricultural Department of the Can- where, Osrar dealt a window a migh- 
adian National Railways. Both eggs ty swipe and departed for the woods 
were normal although one was slight in very bad humor and with part of 

' ly smaller than the other. the frame around his neck. Thpt was
Oscar’s last apperance of the season. 
Recently, the locomotive foreman 
spied Oscar returning. The locomoti- 

Thcy start fishing young in the ve man’sfa ce was wheat hed in smi- 
Maritimes, Witness Bernard Daigle, les as the bear appeared around a 
six years old, who successfully landed clump of bushes. Then his jaw drop- 
a nine-pound silver solmor. from tlie ped and his eyes almost popped out. 
Kouchibougauc River, Kent County, I Oscar was’nt Oscar any more, "he” 
New Brunswick, according to the ! had become a mother. Behind the 
Fish and Game Department of the! beer tagged a couple of cube. The 
Canadian National Railways. The j boysa re busy thinking up a new 
young angler was accompanied by name, 
his father who is quite an expert 
fisherman. After landing a few nice 
trout, inw hich his little son assis
ted with two or three fine ones, Dai
gle Senior heard a loud splash. Ex
pecting to pull his little son out of 
the river, instead he found him 
holding on tenaciously to a rod on 
theo ther end of which was the sal
mon.

TO TIE THE WHEAT CROP 
3.200 carloads, or 18,000,000 pounds 

of binder twine are the estimated 
requirements for tying up the wheat 
crop of Western Canada this year, 
according to the Agricultural De
partment of the Canadian National 
Railways, which, in terms of rela- 

•tiVity, is equivalent to 2,045,075 miles 
or enough to go around the earth 88 time of the Town of Edmundston, afternoon, In front of the Court 

County of Madawaska, Province of House, In the Town of Edmundston, 
New Brunswick, wife of Joseph Guy, in the County of Madawaska and Pro 
and has prayed that the same may vdnee of New Brunswick, there will 
be proved in solemn form, and that be sold at Public Auction, all the in- 
Probate of the said Will may be terest of the Edmundston Laundry 
granted to the said First National * Dry Cleaning Company, Limited, 
Bank, as executor thereof ; in the following goods and chattels,

the same having been seized by me 
under and by virtue of writs of exe
cution issued In the above matter 
and dated the eight day of July, A.D. 
1932, and the eleventh day of .July, 
A. D„ 1032.

CUTS HIS THROAT 
WITH RAZOR BLADE

Hartland, Carleton Co., 6 — Fol
lowing a period illness, Spurgeon 
Tompkln, 69, retired C. P. R. section 
foreman, committed suicide in his 
home here Wednesday by slashing 
his‘throat with a razor blade.

Dr. W. O. Chesnut, coroner, was 
called to investigate the case.

YOU ARE THEREFORE REQUI
RED to appear before me, if you so 
desire, at a Court of Probate to be 
held in and for the County of Ma- 
dawaska, at the Town of Bdmunds- 
ton, on the 19th day of August A D. 
1932, at the hour of eleven o'clock In 
the forenoon, to show cause, if any, 
why such will should or should not 
be proved In solemn form and why 
Probate should not be granted to the 
said First National Bank as prayed 

^ lor.

ON BANNED LIST
One Coffield Electric Washer 
One Canadian Laundry Machine 

Co. Dry cleaning Extractor
ЛЄаЗЗіО.

One pkfter Waeher No. 12131%
One Glover clarification system, 

tanks, pumps, piping, and ga
soline Included,

One Belt driven fan,
One Boiler with electric blower at

tached,
One Remington typewriter,
Three Chairs
One Chevrolet Truck <1% Ton) se

rial No. 322838, Motor No. 7- 
212286,

One Master Bohmann 6 Co. .safe, 
One Counter,
One Desk,
One Hoffman Steam Press,
Three Electric Irons 
One Singer Sewing Machine No. 

15796862,
One Steam Board, Ж
One Canadian Laundry Machiné 

Co., Tambler No. 22730,
One Beaver Laundry Company, ex

tractor type C 20. No. 1661,
One Six-pocket Canadian Laundry 

Company Waeher No. 1218%, 
One Two-pocket Canadian Laun

dry Company Washer No. 
1316%,

One Toronto seven (7) roll 
pound single

One Electric Motor No. 20794,
One Steam Boiler,
One Steam Engine,
One Sled,
One Wheelbarrow,
One Sloven Wagon,
One Bay mare.
One Set harness,

Vatican City. July 19. — The Con
gregation of the Holy Office has pla
ced on the index expurgatorius "The 
History of Europe in the 19th Cen- 
ry," by Benedetto Croce, the noted 
arvti-Fascist philosopher. Catholics 
henceforth are forbidden to read the 
work by the man who so vigorously 
opposed ratification of the La term

formerly Assistant Traffic Vice-Pre
sident and now retired. W. U. Apple- 
ton, General Manager of the Atlan
tic Region, is chairman of the Board 
The new member was at one time 
stationed at Moncton, being Chief 
Clerk to the General Superintendent 
prior to 1920. The fund was esta
blished by Act of Prliament, March 
27th, 1907. and became operative 
April 1st of the same year.

SIX YEAR OLD ANGLER
. Given under my hand and the seal 
of the Probate Court for the County 
of Madawaska, this 20th day of July 
A. D. 1932.

(Sgd) Arthur J. Cyr
Judge of Probate.

DUBLIN CONGRESS 
IS •OUTSTANDING" SALMON FISHING 

IN NEW BRUNSWICK 
Some record catches have been 

mde on the salmon streams in the 
Gaspe Peninsula according to the 
Fish and Game Department of the 
Canadian National Railways. One of 
the salmon landed weighed fifty- 
four pounds, another tipped the sca
les at forty-five pounds, the latter 
being caught by one of the members 
of the Col. S. L. H. Slocum party 
from Washington. D. C. Dr. J. W. 
Wheelwright of New York landed a 
thirty-three pourfd salmon with 
which he battled for nearly two 
hours. One party caught no less than 
102 salmon. The salmon fishing on 
the Restigouchc in New Brunswick 
Continues good. One day last week 
128 boxes with salmon were shipped 
from Matapedia, Que., points in the 
United States.

<®gd) Albert J. Dionne, 
Registrar of Probate 

3fs-21 juillet.
Quebec. July, 16. — "The recent 

Eucharistic Congress in Dublin will 
remain in history as the outstanding 
event In the religious life of the Irish 
people,” said Rt. Rev. Mgr. T. O'Don
nell, Archiblshop of Halifax, as he 
arrived here yesterday on the liner 
"Duchess of Richmond". He left im- 
mediatly for Halifax.

Shediac. — A notable visitor to 
the annual banquet of the New 
Brunswick Medical Society at 
Shediac was Rev. Robert J. Williams 
of Boiestown, Northumberland coun
ty. Father Williams is not only a 
priest but is a physician, surgeon 
instructor and lawyer, a combination 
rarely known hitherto.

Father Williams is a graduate of In the Probate Court’ 
County of Madawaska.

In the Matter of the Estate 
and of the last Will and 
Testament of Edith Guy.

NOTICE OF SALEAUTOMOTIVE
WORLD In The Supreme Court, 

King’s Bench Division,
BETWEEN,

Thomas Guerrette, collector of taxes 
In and for the Town of Edmunds- 
ton, an Incorporated company duly 
incorporated, Plaintiff,

NOTICE OF SALE
NEW CHAMP MAY 
COME TO N. B.

YUKON BOYS 
BUILD COACHES the Harvard College Law School and 

also of Harvard University. It was 
after successfully completing courses 
in medicine and law that he decided 
to become a priest In the Roman 
Catholic church.

Fredericton, N. B., — There Is a 
possibility that the newly crowned 
champion of the world, Jack Shar
key .will pay a visit to New Brunswick 
thlss eason to try the salmon fishing 
on the Mtramichi, accoring to local 
officials of the Canadian National 
Railways. Sharkey stated that he has 
been billed to make several personal 
appearances throughout the United 
States within the next few weeks 
which will keep him very much em
ployed until the close of the fleheing 
season but Intimated some changes 
In these plans might be effected so 
that he could make a trip to the Mi- 
ramichL He is an ardent fisherman 
and at the Sportsmen’s Show in Bos
ton last spring discussed a trip to 
New Brunswick with ope of the 

Brynowk* guides,

HISTO?.IC NAMES 
JOINED IN NEWS In Canadian regions as far distant 

as the Yukon, The Fisher Body Craft 
sman’s Guild boasts membership 
and among the most enthusiastic of 
the Guild’s young anadlan model 
coach builders are Charles and Ed
ward MacPherson, brothers who live 
at White Horse. The fact that Char
les and Edward live four thousand 
miles from Guild headquarters In 
Oshawa, did not deter them Ircm en
tering the $75,000 competition last 
December, although they were se
riously handicapped by loss of time 
in the six weeks it took to send in 
their entries and receive In return 
the plans and specifications that 
have guided them in their work. Ed
ward did his best to ahve hls minia
ture model ready for the Judging

-----and------
Edmundston Laundry L Dry Clean

ing Company, Limited, an Incor
porated company duly incorpora- 
ted, Defendant.

Two women whose names are si
gnificant In the shipping world came 

I into the news simultaneously. One 
is the Dowager Lady Rodney, who 
bears a title that goes back to Ad
miral Rodney, after whose wife was 
named the present C. N. liner, 8. 8. 
Lady Rodney.

The other distinguished woman Is 
Miss Nancy Cunard, whose 
goes back to Sir SAmuel Cunard, Ha
lifax business man and founder of 
the Cunard Une. The Dowager Lady 
Rodney recently visited Montreal 
en route to England from the west
ern anada farm of her son. Miss 
Nancy Cunard left New York the 
same day for Cuba.

To Joseph Guy, Gentleman, Geor
ges Auguste Guy, Railway Trainman 
both of the Town of Edmundston, 
in the County of Madawaska, In the 
Province of New Brunswick; Mar-i 

for Western provnees In Regina this guerlte Michaud, wife of Thomas W. 
month but the shipping distance Michaud, Ta lie Levesque, wife of 
was too great to give him ample Charles Levesque, both of the Town 
time for the finishing touches on of Fort Kent, in the State of Maine, 
hls coach, which might make every one of the United States of America, 
difference in his effort to win one of helrs-at-Law, legatees and devisees 
the Guild’s university scholarships, of the late Edith Guy, and to all 
Working together on separate mo- others whom it may concern ; — 
dels, the MacPherson boys declare 
they will spend even more time on Bank has fyled In this Court what 
their coaches all next year, and will • purpots to be the last Will and Tei- 
enter them In the 1933 competition. I lament of Edith Guy, In her life-

Father Williams has also been a 
college professor. com-

A N D
Town of Edmundston, an incorpora

ted town, duly incorporated,

-— and-----
Edmundston Laundry L Dry Clean

ing Company, Limited, an Incor
porated company duly lnoorpora- 
teti, Defendant.
TAKE NOTICE that on Saturday 

the thirtieth day of July, A n 1932, 
at the hour of two o’clock to the

FALL FAIR AND 
EXHIBITION DATES 

Dates of the 1932 Fall Fairs ih the 
Maritime Provinces are given by the 
passenger traffic department of the 
Canadian National Railways as fol
lows: Nova Scotia-Provincial Exhi
bition. Halifax, Oct. 17 to 27; Cum
berland County Exhibition, Oxford, 
N. 8., Sept. 21 to 23; New Brunswick 
Saint John Exhibition, Sept. 3 to 10; 
Fredericton Exhibition, Sept. 10 to

Plaintiff,

°**oM*» dry cleaning and 
laundry applies and fixtures, 
J. B. BELLHFLEUR,
High Sheriff, Madawaska, 

County

WHEREAS the First National

to-14-21 juillet

O
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II you are one of our subs
cribers give us your news ; 
we will publish it 

without any charge.
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Community or Tudor 
PLATE

At New Reduced Prices. — In 
Tray or Chest.

ROGER’S Silver
In Mayfair Pattern, fitted in 

beautiful Tray.
$13.50, Plated 

$15.00, in Stainless.

T.J. Aube
77. Church Street

Edmundston — N. В

CORSETS FOR SALE
As local representative, I offert 

"Spencer" Corsets and Belts, eus-1 
‘-“q-made, for Health and Dress 
purposes. Any lady interested in 
jrppectlng the styles and samples 
may call Mrs. Raymond Clavette J 
Spencer Corsetier, Phone: 90-2

6 I
і

k

SUBSCRIPTION
l year, payable In advance $2.00
)n 0. 8. Au ....... 250

Classified ads.іilverttsing.
Prie first Insertion, 40c for subse
quent Insertions. Rates of com
mercial advertising made known 
on application. Copy must be In 
our office on or before Wednes
day morning.

News. — We wlU be pleased to 
publish any social and personal 
news. Call the editor, Phone 76.
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Gros paquet 
Large pkg.

gSPECIAL

LUX
=É

=

JUBILE D’OR A 
L’HOTEL-DIEU DE ST-BASILE. 40 niversaire 

Spécial
MARQUE JAUNE

Le couvent de St-Basile de Madawaska était en fê
te, jeudi dernier. Les cérétnonies qui ont attiré à cette 
institution un grand nombre de personnes, marquaient 
lç, cinquantième anniversaire de profession religieuse 
des révérendes Soeurs Sirois et Sophie.

Les deux jubilaires comptent depuis quelques 
jours cinquante ans de vie religieuse passée dans la 
prière du cloître, dans le dévouement au pensionnat, 
dans le sacrifice et l’abnégation auprès des malades1 au 
couvent de St-Basile.

Toutes deux natives du comté de Madawaska, ces 
deux religieuses ont consacré leur vie, retirées du mon
de, au service exclusif de notre population. Elles sont 
de celles qui ont contribué dans l'ombre, avec un désin
téressement remarquable, ai) développement intellec
tuel de notre population, au soulagement des misères 
humaines et à la sauvegarde de la morale de notre peu
ple par la prière et l’exemple.

En offrant aux vénérées jubilaires ses humbles sou 
haits de santé, longue vie et bonheur, notre journal en 
profite pour rendre un hommage cent fois mérité aux 
oeuvres si nobles et si importantes que poursuivent à 
St-Basile. les religieuses Hospitalières de St-Joseph.

Puisse notre population apprécier à sa juste valeur 
1 héroïsme de ces saintes femmes.

SISmm
S’infuse promptement et richement. Un Thé de 
fraîcheur caractéristique et de SAVEUR unique.

MAINTENANT EN VENTE PARTOUT 
DANS LES MARITIMES

40ePaquets d’alumi
nium, scellés. Feuilles 
fraîches, garanties.

en paquet 
de 1 livre

Gaspard BOUCHER
1892- 1932

gpQUREslR , tourne pas.
Un commerce de thé est basé uniquement sur 
l’opinion publique.—Et “SALADA” est aujour
d'hui le thé en paquet dont les ventes sont les 
plus elevées en Canada, parce que depuis 40 ans, 
il a procuré aux consommateurs le plaisir et le 

confort d'une bonne tasse de thé

La jeune fille coquette est comme 
l'ombre.

Suivez-la, elle vous fuit.

Mon verre n’est pas grand, mais je 
bois dans mon verre.

Puyez-la elle vous suit.

PASCO.Volume et gros tirage excusent 
bien des licenses chez certains quo
tidiens. «■■■■■■■■■■■■■■■■■■инннвснннмті

Le matou met la patte sur des 
droits que les petite doivent respec

te

EirtJZFTIftJ»ter. іCela n'empêche pas d'être très po
pulaire dans la région.

LIMITED

"-WHEBE QUALITY COUNTS**La colonne "Nouvelles du Mada
waska” pourrait bien s'intituler : Nou 
velles du "Madawaska".

Valeurs de la Semaine - Weekly ValuesEt ce serait justice.

On reproche à l'hebdomadaire le 
récit d'une nouvelle après cinq ou 
six Jours.

Spécial sans égal —
Outstanding Special

PATISSERIESOn louange le gros journal qui la 
reproduit un mois plus tard.

Marven’s EvangelineL'Allemagne a réussi à se faire 
exempter de ses réparations. Cookies B 15cOn peut se demander si les bo
ches eussent montré autant de lar
geur d’esprit s’ils avaient été les 
créanciers.

SAV0N-P.G.-Soap 10 35cEnfin, peut-on espérer le retour à 
la prospérité ?

C’est M. MacDonald qui le laisse 
croire cette fois.

“Tant que demeurait la question 
des réparations, dit-il à l’issue de la 
Conférence de Lausanne, tout relè
vement économique était impossi-

Qualité STANDARD Quality

BLE d’INDE

Corn 3 E 25c
ble.”

Et pour compléter: la Conférence 
Imprri&le, qui promet tant.

Du moins dont les principaux per
sonnages prédisent de si consolants

Л Etes АЛo b* ZocMaple Leaf 
MATCHESAllumettesTous ces excursionnistes équipés 

de bottes à sept lieues, nous arrivent, 
à l'épouvante.

Ils nous Jettent au passage: "La 
dépression I Vous allez voir que ça 
sera pas long !"

Services a ThePromesses de bon augure.

Nos espoirs se refroidissent au mot 
promesses. Chinois- 23 morceaux 

23 piece China
Quand on songe que c’est l'homme 

aux grandes promesses de 1930 qui 
va présider à ces assises. TFA S T< $1.09

Grand parieur, petit faiseur.
Vinaigre Heinz, btle 16 one. 
Heinz VINEGAR, 16 oz. btle 
FROMAGE Canadien, la liv.
Canadian CHEESE, lb-------
MACARONI, à la pesée, liv.
Bulk MACARONI, 1b-------
FEVES Yellow Eye- 4 lbs 
Yellow Eye BEANS,4 lbs for 
VERRES à l’eau, б pour 
Water GLASSES, 6 for-----

CAFE Richmello, bte 1 liv. 
Richmello COFFEE, 1 lb tin1 
Soupe aux Pois, bte 28 onces | 
Canadian Pea Soup, 28 oz. tuv 
RAISINS Australiens, liv.
/Australian Raisins, lb_____

"T^OIS No. 4, bt- e No. 2 
No. 4 PEAS, Standard No. 2 
Tomates Standard, gr. bte 
Standard Tomatoes, lge tin -

Un homme sans femme, dit Cadet,! 
est comme le cheval sans bride. '

D'autres s’empressent de répondre: 
“Une femme sans mari est comme 
un bateau sans gouvernail".

On nous dit que le président Hoo
ver vient de poser pour une toile 
destinée à l’exposition universelle de 
Chicago.

C
C’est moins dangereux quexd’y pa

raître en chair et en os. \

Les étoiles les plue connues sont 
maintenant les étoiles du cinéma.

! | JAMBONS PicNic, liv. 
PicNic HAMS, per lb — 
Gros JAMBON, la livre

| Leg HAM, lb-------------
BACON tranché, la liv.

! I Sliced Bacon, per lb------

GATEAU Tasty, la liv.
Tasty CAKE, lb----------
FEVES Clark, N. 3, bte 
Clark’s BEANS, No. З - 
Sauce aux Pommes, bte j 
Apple Sauce, per tin —1

Quand on a la manie des records, 
on en invente.

A ce sujet, on doit plusieurs trou
vâmes au pays de l’Oncle Sam.

La dernière ne manque pas d'ori
ginalité.

Un Joueur de golf qui a l'oeil Juste, 
a frappé à date, 6Д66 bâties placées 
міг la tête d’un copain étendu à plat 
ventre, sans manquer une seule fois.

SPECIAL

LUXHt on ne dit pee «D a'eat arrêté là.

Xat-ce l’oeil J late, ou le tête qui 
serrait de oouaaln, qui a droit au ir
oned ?

petits pqts 
small pkgs.

XiPeuMt» accordera-t-oo le titre
au prunier et au eeoood ai la tête ne

■ •

HP •

Л;
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Faits d’Actualité - O. N. TRIOOCHK

1 VARIETES
I

OU VA L’ARGENT ALLEMAND?LA CONFERENCE D’OTTAWA ET 
CE DONT ON NE PARLERA PAS.

monde. La période du dernier Noel 
a montré les magasins littéralement 
pris d'assaut par les cliente, en même 
temps que les stations d'hiver étaient 
encombrées de touristes. En France, 
on se contente d’une douzaine de 
stations de sports hivernaux: en Al
lemagne, il y en a trois cents, dame le 
Hartz, les montagnes de Silésie, de 
Thuringe, de la Suisse Saxonne. Et 
oes trois cents, avec leurs milliers de 
chambres, étaient déjà au complet 
huit jours avant Noel. Le 23 et le 24 
décembre, il n’y avait plus une place, 
plus une couchette à retenir dans au 
cun train. Bien que oes touristes — 
quelque 12,000 — ne soient qu’une 
petite proportion de la population 
totale, il n’en reste pas moins vrai 
que ce peuple n’est pas tombé, com
me il le prétend, au dernier degré de 
la misère, s’il comprend une classe 
qui peut encore s’adonner à ce luxe 
— entre beaucoup d’autres !

Georges Nestier Tricoche

TT , , , "™ I L’Allemagne est pauvre; elle a be-
Uîl grand événement se déroulé ce matin dans la I soin d’argent; elle ne veut plus payer

C’est entendu. Tou-

problèmes économiques qui embarrassent de plus en!1* PfEtats'4nK rAn8let<irre' 
plus les gouvernements de leurs pays respectifs. I bâtir de suites moniimtnK Tap4

Les hommes d’Etat parmi les plus réputés du ' pelBnt la Qrande Guerre, à «mstrui- 
Commonwealth entrent aujourd'hui en conférence afin|^,Г™Рі‘‘s 
d etudler SOUS tous ses angles le commerce général et la {rêveur quand on s'aperçoit que. tan- 

politique tarifaire entre les différents pays qui сошро-
SCnt 1 empire. pensé près de 15 millions de marks

Cette conférence est rendue importante par la crise p0" les manoeuvres de ses troupes 
mondiale4 qui sévit et qui faisait dire récemment a шХиаГеa“udt 
Kamsay MacDonald, premier ministre d’Angleterre, Mais ti y a plus. Tandis que des mat- 
s’adressant à ses Collègues à la conférence de Lausan- “«LTZTlu ™en”ï,* 
ne: Je veux insister sur le fait qu une catastrophe nous comme le grand trust des aines du 
menace, et qu’aucun pays n’y échappera.” Nord- suspendent leurs paiements.

A-t-on jamais réalisé dans l’histoire du monde, «eorgeutd.
iti’aujourd’hui, l’impuissance des hommes devant 

la volonté de Celui qui dirige sans avoir produit d’er
reurs la petite planète que nous habitons, perdue dans 
l'immensité de la création ?

Les grands maîtres de l’économie sociale consta 
tent que leurs meilleures théories n’ont aujourd’hui au- 

valeur devant la catastrophe qui nous menace. Les 
diplomates les plus raffinés dans les gouverne
ments de tous les pays se heurtent aux difficultés qui 
se dressent devant eux; la pauvreté sévit là où l'or 
abonde, la faim, se fait sentir alors que les greniers dé
bordent, que les produits' alimentaires se vendent à vils 
prix. Après s’être refusé à vouloir "gagner son pain à 
la sueur de son front”- fixant en les réduisant ses heu
res de travail, l’homme cherche en vain aujourd’hui 
l’emploi qui lui apportera le gain nécessaire pour sa 
famille.

ministres étaient également trop pressés pour lesses
écouter.

La conduite et les remarques de l’hon. M. Bennett 
ne sont pas de nature à faire plaisir à la classe agricole 
du Canada qui compose une grande partie de notre po
pulation.cime

Nul doute que Mlle MacPhail, représentant 
Communes une région agricole, intéressée elle-même à 
•ette délégation, ne manquera pas de rappeler au pre
mier ministre, à la prochaine session- son manque de 
galanterie. Notre ami, le député de Témiscouata, en 
profitera certainement pour taquiner M. Bennett et lui 
faire perdre sa bonne htimèur.

aux

UN ACADIEN AU BUREAU
DES COMPENSATIONS AUX OUVRIERS

On cherchera en vain les causes de la crise, on per
dra son temps en conférences économiques, si on 
fuse à écouter les paroles de sagesse que Dieu met dans 
la bouche de ses représentants sur la terre.

M. Jules Dorion l’écrivait récemment dans “L’Ac
tion Catholique”: “Ce sont les hommes qui s’agitent à 
Lausanne, comme ils s’agitaient à Genève, à la Haye
comme ils s’agiteront à Ottawa. Ils cherchent le re- M. Alexandre-J. Doucet, ex-M. P., est le 
mède avec plus de fièvre à mesure que le mal s’étend et titulaire et remplace M. F.-C. Robinson dont le gom er 
s'aggrave. Dans toutes ces conférences on s’est occupé nement a accepté la démission. Il convient de féliciter 
ou on s’occupera de tarifs, de dettes, de procédés finan- le gouvernement d'avoir enfin compris qu'une forte pa 
ciers; qui s’est occupé ou s'occupera de savoir jusqu'à lie des ouvriers de la province sont de langue française 
quel point, ici comme toujours, l’homme a été l’artisan et que le travail de la commission chargée de régler les 
de son propre malheur ?’ réclamations ne peut se faire qu’imparfaitement, si att-

L’Eglise, comme une bonne mère, ne se désintéres cun de scs membres ne comprend notre langue, 
se pas du sort de ses enfants. Chargés avant tout des II arrive assez souvent de critiquer les gouverne 
intérêts spirituels du peuple, le Pape et les évêques s’oc- monts parce qu'on ignore la connaissance de la langue 
cupent avec grande sollicitude, à l’occasion, de ses in irançaise dans les nominations aux fonctions publi 
térêts matériels et envisagent les problèmes qui em ques. On cric à l'injustice et pourtant, dans bien des cir 
bêtent le monde, sous un angle que les hommes d’Etat constances, se fait-on justice à soi-même, 
se refusent généralement à voir. L’exemple suivant expliquera ce que

C est que la crise actuelle, dans le domaine écono- Ions dire. Lorsque le gouvernement organisa la police 
inique- est le résultat d’une crise morale, comme nous provinciale, un constable acadien fut attaché au 
le démontre l’extrait suivant d’un récent mandement sonne! des quartiers-généraux à Fredericton, 
des archevêques et évêques de Québec :

"La diminution de la piété, le blasphème, le parjure, la profanation

Il faut sc réjouir que le gouvernement provincial 
ait enfin reconnu les droits que nous avons dans l’admi
nistration des affaires publiques de notre province et si 
soit décidé à nommer un rc

se re

présentant de langue fran
çaise sur la commission chargée des compensations aux 
ouvriers.

nouveau

r-

nous vou-

per
pour s’oc

cuper de la correspondance française.
Pendant les huit mois que ce constable fut là, il ne 

i reçut que quatre ou cinq lettres en français. Toutes les 
autres venant de personnes de langue française, étaient 
écrites en anglais. Comme conséquence, la position fut 
abolie.

du dimanche, llnûdélité conjugale, l’Injustice, l’Ivrognerie, l’immoralité de 
la mode, des lectures, des spectacles, de la danse, la scandaleuse liberté 
de manières dans les parcs publics et sur les plages, les Imprudentes co
habitations ou sorties de jeunes gens et Jeunes filles avec leurs lamentables 
conséquences, l’amour excessif des richesses, qui va parfois jusqu’à une 
capitalisation abusive; tout cela ne suSlt-11 pas à expliquer la persistance 
du grave malaise que partout l’on déploie, et l’Impuissance de l’homme à 
le supprimer? Oes désordres sapant les bases de la société, comment celle- 
ci pourrait-elle ne pas fléchir et menacer ruine I” t

Personne ne peut loyalement nier la véracité de 
cette analyse des causes du malàise économique qui 
nous étreint. Pourtant, on hésite à adopter les remède^ 
qui s’imposent, on cherche ailleurs une solution plus 
facile, comportant moins de sacrifices en oubliant 
qu’aux grand maux il faut offrir les grands remèdes.

La conférence d’Ottawa, malgré tout ce qu’on peut 
en espérer, n’apportera pas la panacée qu’un grand 
nombre attendent. Néanmoins, il convient de souhaiter 
eue les travaux que l’on entreprend aujourd’hui ob
tiennent de grands succès et contribuent à améliorer les 
conditions économiques de notre pays et de tout l’em
pire dont il fait partie.

Il ne faudrait pas que la même chose arrivât à la 
Commission des compensations maintenant que le goit 
vernement vient de nous rendre justice. Autrement 
nous n’aurions qu’à nous blâmer si le successeur de M. 
Doucet n’est pas acadien.

Il faut donner à M. Doucet autant d’ouvrage que 
possible afin de mettre en évidence la valeur de son bi
linguisme et la nécessitté de sa présence sur la commis
sion. Il n’y a pour y arriver qu’un moyen, c'est de tou
jours correspondre en français, de demander des foi- 
mules françaises, etc.

M. Doucet ne sera pas le seul à en bénéficier. Nous 
créerons probablement des positions pour des sténo 
graphes bilingues; la demande de formules bilingue- 
nécessitera le travail de traducteurs, d’imprimeurs ou 
tillés pour faire ces formules' etc.

Cette pratique devrait être adoptée d’une façon gé 
nérale dans toutes nos communications extérieures, 
dans nos relations commerciales ou avec les gouverne
ments municipal, provincial ou fédéral.

On se plaint souvent que nos enfants, lorsqu’ils ont 
terminé leur cours commercial, ont de la difficulté à se 
trouver un emploi. S’arrête-t-on à penser que chaque 
lois que l’on s’adresse en anglais aux grandes maisons 
d affaires, aux différents services des gouvernements, 
on ajoute un témoignage de plus en faveur de l’unilin
guisme en affaires.

Peut-on blâmer logiquement nos compatriotes an
glais dans de telles circonstances. Il faut être logique 
et ne pas exiger plus qu’on ne veut donner soi-même.

Sachons respecter notre langue, en toutes occa
sions, sans fanatisme, sans ostentation, mais avec con 
viction ; commençons par nous convertir nous-mêmes à 
l'idée qu’il est possible de faire des affaires en français; 
soyons conséquents avec nos demandes, donnons l’ex
emple d’un bilinguisme raisonné et juste. Nous aurons 
alors beaucoup moins de difficultés à faire respecter une 
langue que nous respecterons nous-mêmes.

Chacun connaît l’histoire de cette dame préten
tieuse qui exigeait un commis de langue française, chez 
l’épicier, pour acheter “enne can de bean”. Ne l’imitons

L’Hon. M. BENNETT TROP PRESSE 
POUR RECEVOIR 2000 FERMIERS.

Un incident qui vient de se produire à Ottawa 
pourra avoir une longue répercussion et servir à taqui
ner le premier ministre du Canada au cours des pro
chaines sessions et durant la prochaine campagne élec
torale.

Un groupe de 2,000 cultivateurs, venant des diffé
rentes parties d’Ontario, de Québec et même de l’Ouest 
s’était rendu à Ottawa pour soumettre au premier mi
nistre les vues de la classe agricole, en rapport avec la 
conférence impériale.

Pris par des engagements nombreux et probable
ment sur les nerfs à la pensée qu’il devra rencontrer son 
ami “Jimmy” Thomas, l’un des délégués de l’Angleter
re avec lequel il eut de gros mots à la conférence de 
Londres en 1930, l’hon. M. Bennett a refusé de se ren
dre à la salle où étaidht groupés les cultivateurs. Cette 
réponse peu galante a soulevé les protestations de la 
foule lesquelles s’accrûrent lorsque le président ajouta 
que le premier ministre ne voulait même pas leur ac
corder dix minutes et que M. Bennett avait déclaré que pas.

The-D.S.L.-Tea
Pqt Rouge 1 liv. 
1 lb. Red Pkg.
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LE MADAWASKA —П n'est pas de plue grande 
gloire que de combattra pour la 
langue de la patrie.—Jean Dont

dale de nos jours, de parler fran
çais à la perfection.—J. Novicow.

%
J.-G. BOUCHER, éditeur-propriétaire. ABONNEMENT : Canada $2.00 Etranger $2.50 Rédigé en collaboration.
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MARMALADE
Pot de 
40 oz. 

JAR 25cOrange

CORN FLAKES
3prf3c

Kellogg’s 
QUAKER 
Sugar Crisp
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LE RETOUR SEMAINE SOCIALE 

A MONTREAL
Л

8 LeA LA TERRE
* CoinNouvelle Politique Canadienne, Pour 

Obvier aux Difficultés Présentes.
QUI DOIT Y PARTICIPER ?

du Dissipons d’abori une illusion. Les 
Semaines sociales ne forment pas un 
groupe fermé où ceux-là seuls peu
vent assister aux séances qui lui sont 
affiliés. Ce n'est pas un congrès de 
membres, une réunion d’association.

Oeuvre essentiellement doctrina
le, enseignante, la semaine sociale 
ouvre ses portes à toutes les person
nes qu'intéressent les problèmes so
ciaux et qui veulent mieux savoir 
pour mieux agir.

Rappelons afin de nous faire 
mieux comprendre, le dessein des 
fondateurs de cette institution. Us 
partirent de trois faits :

lo Au fond de toutes les difficul
tés actuelles, il y a un désordre af
fectant les moeurs, les lois et les ins
titutions sociales. Ce désordre procè
de sans doute des défaillances de la 
nature humaine, mais aussi des faux 
principes qui ont prévalu dans lor- 
ganisation de la société.

2. La doctrine catholique contient 
une morale sociale constamment à 
jour et apte à fournir les directives 
et les règles pour une meilleure or
ganisation des rapports sociaux con
temporains.

Зо Malheureusement, cette doctri
ne, dont les papes ont montré les con 
venances aux maux présents, n’est 
ni assez connue, ni suffisamment mé
ditée, et trop peu sont capables d’en 
faire lapplication aux problèmes so
ciaux qui agitent notre époque.

Dec es observations très simples, 
lesp romoteurs des Semaines Socia
les ont conclu que l’attitude des ca
tholiques voulant être logiques avec 
leurs principes devait consister à étu
dier et les faits révélant la nature 
des questions à résoudre, et la doc
trine catholique qui peut éclairer les 
solutions.

Mais ils ont bien vite compris 
qu’une telle étude réclamait plus de 
temps qu’un simple Congrès, qu’il 
lui fallait des guides de science sûrs 
et un milieu favorable.

IXfCa va mal. L’argent est rare. Et 
lesprovisions qu’il faut acheter cha
que jour, sans oublier les loyers qui 
arrivent fatalement à la fin des 
mois trop courts. Et avec cela le 
travail qui se fait de plus en plus 
rare. En ville tout manque à la fois 
au travailleur chargé de famille . 
la faim exceptée.

A la campagne ça ne va guère 
mieux, nous dit-on; les produits de 
la ferme se donnent pour des prix 
ridicules.

Il reste cependant un avantage à 
ceux qui vivent à la campagne, sur 
des fermes. C'est qu’ils peuvent au 
moins compter surla bonne terre 
qu’ils cultivent pour en tirer tout ce 
qui est indispensable à leur subsis
tance.

Quand il le v#ut, le fermier ne con
naît. pas la faim, même зі les temps 
sont difficiles et qu’il ne peut rencon
trer ses échéances, quand il en a.

En effet, avec un arpent en légu
mes, un petit verger, quelques va
ches, des moutons, des volailles, des 
porcs, un champ de olé. la famille du 
cultivateur peut subvenir à ses be
soins.

Et sur une terre nouvelle, il ne faut 
jpas énormément de travail pour s’or- 
[ganiser un jardin potager d’un ar- 
! Pent, et avec quelques arpents en 
plus de terre défrichée, le colon peut 

j garder une vache, deux ou trois mou 
tons, des poules, un porc et c’est dé
jà la vie de la famille assurée . 
mieux qu’tu ville par le temps qui 
court.

Le gouvernement fédéral et le gou
vernement de Québec font un effort 
conjoint, présentement, pour, avec 
l’aide des municipalités, retourner 
à la terre un millier de familles d'an
ciens agriculteurs perdues dans les 
villes.

cFermier r
poor lee 
vacances

Avantages
exceptionnels

Il y a des réductions vrai
ment surprenantes sur les 
billets de villégiature. Ces 
réductions d’éte j 
gueur jusqu'au 30 septem
bre. Le retour peut s’effec
tuer jusqu’au 31 octobre. 
L’épargne sur le billet lais
se davantage au budget 
des autres dépenses de 
voyage. Laissez-nous vous 
suggérer un itinéraire.

Щ
A
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LES PORCS OFFERTS EN VENTE 
SE FONT REMARQUER PAR 

LEUR QUALITE
XV;

sont en vi-Jamais peut-être dans l’histoire de 
l’industrie porcine au Canada la qua
lité des porcs offerts en vente n’a été 
meilleure que cette année, et cepen
dant il reste bien des progrès à faire 
dans l’application intelligente des 
principes de l’élevage et dans l’em
ploi des aliments, si nombreux et si 
bon marché.

Un foit fort encourageant, noté 
dans le douzième rapport annuel sur 
l'Origine et la qualité des bestiaux 
de commerce vendus au Canada en 
1931”. publié par la Division fédérale 
de l'industrie animale, c’est que le 
nombre de porcs select à bacon, of
ferts en vente, dépassait de 43,000 
te chiffre de 1930; il y avait égale
ment 210,000 porcs à bacon de plus 
sur une augmentation totale de 432 - 
000 têtes dans les porcs de toutes ca
tégories. Il y a eu quelque augmen
tation dans le nombre de Lillies réel
lement bonnes offertes en vente, sans 
doute àcause de la grande demande 
pour des su jetas reproducteurs. Par 
exemple, tout le surplus des truies 
No. 7 produits pendant l’année est 
allé aux parcs à bestiaux, tandis que 
le nombre de truies vendues aux sa
laisons était inférieur & celui de l'an
née preédente. Il y a eu une dimi
nution très sensible dans la vente de 
truies No. 2, par comparaison à l’an
née dernière, tandis que le nombre de 
vieux verrats a été réduit au mini-

Les porcs de boucher e et les porcs 
de gros poids accusent une augmen
tation assez normale, étant donnée 
la grosse quantité d’a Iments à bes
tiaux disponible, et i: y a eu une 
augmentation assez normale dans le 
nombre de porcs légers et d'engrais 
vendus. En fait, T'offre de porcs de 
cette catégorie peut être considérée 
comme très modérée, si Ton tient 
compte du fait que les prévisions 
pour les porcs finis n’étaient pas très 
encourageantes pendant la plus gran 
de partie de Tannée.

y S,

Consultez F agent du Canadien National le plus proche.

CANADIEN NATIONAL!

Corporation de Prêt et Revenu
Assurance financière pour la formation d'un capital. 

Edifice Quebec Power—Chambre 307—Québec
Capital autorisé............
Capital souscrit et payé

$ 100,000.00 
65,000.00Il faudrait que nos familles s’em

pressent de profiter de cette offre 
bienveillante .

Il est vrai que c’est peu, que c’est 
.de beaucoup trop peu, mais il est

j waska, and Province of New Bruns- , point in another straight line run- possible que ce ne soit là qu'un com- I wick, on Saturday the thirtieth day ' ning in a southeasterly direction for mencement. et que si ceux qui ont
__________ . of July, A. D., 1932, at the hour of . the distance of one hundred (100) J intérêt de retourner vivre de ia vie

To Edmundston Laundry Dry Clea- eleven o'clock in the forenoon, the j feet to another point, thence from plus large, plus indépendante de la 
ning Company Limited, an incor- lqnds and premises described in the ; said point by another straight line campagne s'empressent de s'enrôler

running in a southwesterly direction pour réclamer la part de l’héritage 
to the point of beginning, distin- ntional à laquelle ils ont droit posi- 

ALL those certain lots, pieces or guished as lot number 72, and being tif sur nos terres publiques, pour la 
parcels of land situate lying and part of a certain price of land con- j mettre en valeur par le défrichement 
being in the Town of Edmundston veyed to the said Armand Sirols by Jet la culture, quenos gouvernements 
in the Province of New Brunswicx, Philippe St. Pierre et al, by deed re- multiplieront plusieurs fois l’offre of- 
bounded and described as follows .— gistered in the office of the Registrar ferte, et que les Canadiens finiront

1. Beginning at a post standing at of Deeds, in and for theCounty of par avoir l’opportunité de s’établir
the most western angle of Lot No. 55 Madawaska, in Book Y-З, page 460, tous chezeux, sur la bonne terre ca- 
granted to НіЛаїге Pelletier in Block by the number 25969. Q nadienne.
H. Town Plot of Edmundston, thence 2. On the front by the ibwer side 
running by the magnet north 42 de- of the highway road leading from 
grecs west one chain to the south- Edmundston to St. Leonard measu- 
eastern side of a street, thence along ring on said highway road, seventy- 
the same north 48 degrees east 80 two (72) feet, on the upper side by 
feet to another post; thence soutr, land owned and occupied by Fred 
42 degrees east one chain or 65 feet Martin, on the lower side by land 
to another post; thence south 48 de owned and occupied by Fred The- 
grees west 80 feet to the place of be- riault, and at the rear by land owned 
ginning containing one eight of an and occupied by Fred Theriault mea- 
acre, more or less, and distinguished suring in depth seventy-eight (78) 
as the southwestern part of Lot No. feet containing one half acre, more 
54 in F,io:k H. of the Edmundston or less, being part of lot number 72 
Town Plot granted to one Narcisse and being the land and premises 
Marquis. conveyed to the said Armand Sirols

2. А-И and singular those certain by Damase Sirols and wife, by deed 
lots of land and premises known and dated February 6th, A. D., 1926, 
disting:ihhed as Town Lots Numbers and registered In the offre* ot the 
124 and 125 in Block H. Town Plot Registrar of Deeds, in ana tor the 
of Edmundston aforesaid, said two County of Madawaska, in Book X-3. 
lots of land having been granted to page 761, by the number 25*M. 
the late Hilaire Pelletier by grant Together with all buildines and 
Number 18188 bearing date the tenth appurtenances, belonging or m any 
day of December, 1880, and by him manner appertaining theaatn. and 
conveyed to one Richard Hodgson shall sell the same to satisfy UM said 
and being U’1 lands and premises! writs of Fieri Facias at PtmUc Auc- 
conveyed to said Arthur Stone and tion- in front of the Court 
others by Thaddee Hebert and wife the Town of Edmunds toi - 
by deed bearing date the seventh day County of Madawaska anc urannce 
of July, A.D., 1926, registered in the of New Brunswick, at one-thlrtv 
Office of the Registrar of Deeds in o’clock (1.30 pjn.) in the aitemoon. 
and for the County of Madawaska on Wednesday the third day of Au- 
in Book A-4, by the number 26441. gust, A.D.. 1932.

Dated this twenty-eighth dav of 
June, A. D„ 1932.

Le meilleur encouragement offert à l’Epargne, par des termes 
de Placements variés. Prêts à long terme, avec facilité de rembour
sement; intérêt aussi bas que 3 pour cent Tan; on prête 4 fois le 
montant du placement; capital fourni deux fois plus tôt que tou
te autre combinaison de mutualité financière. Pas de confiscation 
d’argent, pas de risque de perte.

Prospectus envoyé sur demande 
Président: Charles Auger, secrétaire: De la Bruière Fortier 
Vice-Président: Fortunat G ingras: aviseur légal: H.-Paul Drouin 
Trésorier: Alphonse Tardif.

De là ces sessions de cinq à six 
jours sous la conduite de maîtres ap
portant le fruit de travaux longue
ment mûris et où sont convoqués 
d'abord ceux quon appelle les auto
rités sociales: membres du clergé, I 
hommes investis de charges publi-l 
ques, dirigeants d’associations, chefs 
d’industries, professionnels, journa
listes, etc.

Le corps professoral, ecclésiastique 
et laïque, masculin et féminin y a 
aussi sa place marquée. Pie XI n’a- 
t-il pas insisté dans son encyclique 
Quadragesima Anno sur la forma
tion sociale dont a besoin la jeunes
se. Mais comment, soit à l’école pri
maire, soit dans les couvents et aca
démies commerciales, soit dans les 
colllèges et les universités, cette for
mation — car elle doit se poursui
vre à tous les stages de l’enseigne
ment — pourra-t-elle être donné 
sans une initiation, une préparation 
dns le genre de celle que poursuivent 
les Semaines Sociales ?

MORTGAGE SALE

porated company duly incorpora- said Indenture of Mortgage as foi
led, having its head office at the lows : —
Town of Edmundston, in the Coun 
ty of Madawaska and Province of 
New Brunswick, its successors and 
assigns, and to all others whom it Représentant à Edmundston, N. li. 

19 Rue Bernier,
Heures de Bureau: в à 8 hr es du soir

may concern ; .........
NOTICE is hereby given that un

der and by virtue of a power of sale 
contained in a certain mortgage, 
bearing date the sixteenth day of 
September, AX)., 1929, made between 
the said Edmundston Laundry & Dry 
Cleaning Company, Limited, as mort 
gagor and Arthur Stone as Mortga
gee, and registered in the office of 
the Registrar of Deeds in and for 
the County or Madawaska, in Book 
P 4, page 772, by the number 29560 
on the twenty-sixth day of Septem
ber, A.D., 1929, and which said mort
gage was duly assigned by the said 
Arthur Stone to Hazen Homcastle.by 
assignment bearing date the twenty- 
seventh day of June, AD., 1932, and 
registered in the office of the sa.d 
Registrar of Deeds on the twenty- 
seventh day of June, AD., 1932. there 
will be for the purpose of satisfying 
the money secured by the said In
denture of Mortgage, default having 
been made In the payment of same, 
sold at public auction in front of the 
Court House, in the Town of Ed- 
mundeton, in the County of Mada-

Tél. 87-1, Casier 135

tage la fameuse question du pain et ™ndial d aviculture, et nous venons 
du beurre, nous assurerait au moins ?et” »vl=é= <*“ programme élabore 
trois cents paroisses nouvelles d'ici * 001 effet^La tournée proposée aura 
à dix ans 1€u lmmédiatement apres le Con-

Ne serait-ce pas là un moyen pra- 6^: commencera dans la matl-
icn-.rt.it™ née du 16 septembre pour se conti-S tf SF pE£eq“£ ГГ JU"nS 24 mUf

men^t étrangle tant de nos familles, SSL'SSSSdStlmSlSiZ

Et le Service de Colonisation, au ШиїГгі Ьо=о,ШІ^П'
Chemin de fer National du Cnr.ada, “ e?f
à Montréal, Edifice McGill, coin des de ^ ЇТб ïnlïnC le 17 à ^ 
rues McGill et Notre-Dame, par son plr feï Vrello
personnel, par les facilités qu'il ac- ^ndre à t mfT ST
corde aux familles qui désirent aller “ л.’РТ'У.
s’établir sur dés terres nouvelles, est e? la Th SUlvanTÏan, 
à la disposition de ceux qui veulent enchan^r ^ ^ ^
profiter des avantages offerts, pour ££
s'établir chez eux de façon решта- du Jour-T'a" à AUeïïS. et 
nente, sur la bogue terre caandlenne. Mm; {e 22 la ville universitaire de 

J. E. LAFORCE. Bologne et Lugo et Rovigo puis on 
se rendra à Venise pour la nuit. Les 
touristes passeront deux nuits et un 
jour à cet endroit des plus intéres
sants de l’Italie. Ils se rendront le 24 
au matin à Padoue pour arriver à 
Milan dans la soirée; c’est ici que la 
tournée prend fin, et que la tournée 
canadienne reprend.

Des réceptions gouvernementales 
ont été organisées à beaucoup de ces 
endroits, et certains endroits comme 
Naples et d’autres sites intéressants 
seront visités pendant les 8 jours que 
durera le Congrès. Les délégués 
ront pendant ce temps toutes les oc
casions nécessaires pour parcourir 
l’ancienne ville de Rome et faire les 
visites qu’ils désirent.

Chemin de Fer

TEM1SC0UATA
HORAIRE No. '/8 

En force le 23 mai 1932Les membres enfin d’associations 
catholiques: syndicats, organisations 
féminines, cercles d’études, groupe
ments de jeunesse sont spécialement 
invités. Ne doivent-ils pas être les 
premiers à mettre en pratique les 
enseignements sociaux des Papes et 
par conséquent les premiers à les 
connaître à fond ?

Et voilà lauditolre que les organi
sateurs de la Semaine sociale de 
Montréal attendent du 29 août au 3 
septembre. Nous faisons de nouveau 
un pressant appel afin qu’il soit nom

Lundi — Mer. — Ven.
PASSAGER 

Dép. Rivière-du-Loup,
Arr. Edmundston,

PASSAGER 
Dép. Edmundston,
Arr. Rivière-du-Loup,

8.00 a. m 
11.35 a. m.

4.00 P. m. 
7.30 p. m

Mardi — Jeudi — Sam.
MIXTE

Dép. Rivière-du-Loup 
Arr. Edmundston,
Dép. Edmundston,
Arr. Rivière-du-Loup,
Dép. Edmundston,
Arr. Connors,

8.00 a. m 
2.35 p. m 
9.30 a. m
2.35 p. m
3.35 p. m. 
5.20 p. m.

Le Comité des Oeuvresin
me

Laforge 87.5.
Grade VII — Isabelle Dubé 88.8, 

Imelda Poitras 84.7, Yvonne Laplan
te 84, Bernice Michaud 83, Léo Cor
mier 72.9

Grade VI — Rita Poitras 88.44 
Grade V — Zénaide Levesque 96.1, 

Marie-Mal Desjardins 85.3, Stella 
Cormier 84.6, Cécile Desjardins 84.3, 
Adrien Laforge 81.5, Adolphe Laforge 
80.9, Simonne Poitras 66.1.

Grade TV — Jeanne Lavoie 89.4, 
Imelda Pelletier 88.5, Dorilla Poitras
87.7, Roméo Poitras 86.7, Simonne 
Page 84.5, Alphée Levesque 845, Es
telle Laforge 83.9, Laurentien Rioux 
81.5, Hector St-Amand 78.1, Simonne 
Michaud 77.7, Théodore Beaulieu 77, 
Enoil Pelletier 76.6, Murioe Laforge
75.8, Géraldine Poitras 71.9. Stella 
Poitras 64.4, Edgard Beaulieu 54.9.

Jeannette Thériault, Inst.

(D.N.C.)
—M. l’abbé Georges Gervais, pro

fesseur au collège de S te-An ne-de- 
la-Pocatière, a passé quelques jours 
chez sa soeur, Mme Paul Caron^t 

—Mme E. Gauvln et son fils Hora
ce, de Si-Epiphane, étaient de pas
sage à S te-Rose, la semaine derniè
re, en visite chez des parents.

—M. et Mme Paul-Eugène Caron 
M. Philippe Landry et Mlle Germai
ne pelletier sont de retour d’un voya
ge à) Ste-Anne-de-Beaupré. v 

—Mme Paul Caron a fait un voya
ge à St-Alexandre,

—MM. et Mesdames Alcide et Da
vid Momeault ainsi que M. Camille 
Momeault, sont de retour d’une pro
menade à St-ouis du Ha! Ha!

Lundi — Цег. — Ven.
MIXTE 

Dép. Connors 
Arr. Edmundston,

Together with all buildings, im
provements privileges and appurte
nances to the same belonging or in 
any manner appertaining.

Dated this twenty-sevnth day of 
June, A. D., 1932.

6.00 a. m. 
7.40 a. m.

Correspondance à Rivière-du-Loup 
Qué. avec le Canadien National pour 
Québec, Qué., Montréal, Qué. Monc- 

N. B. et Halifax, N. S.
Correspondance à Edmundston, N 

B., avec le Canadien Pacific par le 
train de passager.

Pour plus amples informations, 
prospectus, etc., s’adresser à,

T. N. WALSH,
Agent Gén. Fret & Voyageurs

(Sgd) John B. BeUefleur 
High Sheriff 
County of Madawaska

4fs-30juin
J. Hazen Horncastle 

Assignee, and holdc
of Mortgage„MONUMENTS

FUNERAIRES Witnesses :
F. Dodd Tweedie 

4fs-30juin.
II

En granit et en marbre. — De
mandes les prix et voyes 

les différente modèles. St-André, District 13—Mlle Madeleine Thibodeau est de 
retour dans sa famille après avoir 
nas é quinze jours chez sa soeur, 
Mme Régis Martin de St-Hilaire.

—Mlle Gertrude Gomeau de St- 
Hilaire visitait Mlle Ida Lavoie, ces 
jours derniers.

—Mlles Ida Lavoie et Ida Ringuet- 
*■€ de Rivière-Verte, ainsi que MM. 
Jos. H. Momeault et Léo Picard de 
Lille, Maine, ont fait un voyage à 
Grand-Sault. vendredi dernier.

—Mlle Louise Bourgoin est de re
tour d'un voyage à Ste-Anne-de- 
Beaupré, elle est enchantée de son 
voyage.

—M. Albéo Côté, fils de M. et Mme 
Edmond Côté de Siegas était en pro- 1 
menade chez son grand’père, M. Bap 
liste Michaud, dernièrement.

NOTICE 0F SALE
j! Service d’Ambulance
Il Voiture automobile moderne 

Service Jour et Nuit 
Téléphonez 138-31

Grade VIII — Gertrude Levesque 
91, Lauraine Laforge 89.5, Laurette

IN THE MADAWASKA 
COUNTY COURT.h

Chaque Détenteur de Record Officiel Mondial 
dcVitesse ai Auto A Choisi les Riens DU N LOP

II BETWEEN.
Estey Si Curtis Company Limited

Plaintiff,J.-B. COTE
ENTREPRENEUR 

DK POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

Armand Sirois,
AND BETWEEN,

Hobrecker Company, Limited.

Defendant

Plaintiff

Armand Sirois, Defendant.

Le DUNLOP est le choix unanime des détenteurs de 
tous les records officiels mondiaux de vitesse en auto. 
Cette expérience unique dans la construction de 
pneus qui sachent résister aux tensions formidables, 
à la chaleur, à l'expansion et aux soubresauts qu’af
frontent les chauffeurs de courses est mise à profit 
dans tout Pneu Cordé-Câble DUNLOP de fabrication 
canadienne. Si vous voulez sécurité, saine économie 
et confort, insistez pour que l’on vous donne le Cordé- 
Cftble DUNLOP—“Le Meilleur Pneu au Monde".

In the Westmoreland 
COUNTY COURT,

BETWEEN,
Canadian National Railways,

Plaintiff,

H (§>Armand Sirois, Defendant.
NOTICE IS HEREBY GIVEN that 

under and by virtue of Writs of Fieri 
Facias, to me directed and issued in 
the above suits and dated the twelfth 
day of December, AD., 1931, the 
thirtieth day of May, A.D., 1932, and sile 
the tenth day of March, A.D., 1932 
respectively, I have, for want 
goods and chattels, seized the inte
rest of the abeve named defendant 
Armand Sirois, in the lands and pre
mises described as follows :

‘ ALL that certain lot, piece or par
cel of land situate lying and being 
in the Parish of St. Anne, in the 
County of Madawaska and Province 
of New Brunswick, bounded and des
cribed as follows : —

1. Beginning at a point standing 
on Che northeasterly side of the high 
way road leading from Edmundston does de la Retraite fermée à TH6- 
to St. Leonard; thence from said tel-Dicu de St-Basile, la semaine 
point on said side of highway road j dernière.
In a northwesterly direction for the 
distance of ninety-one (91) feet vo: valent la visite du docteur et de Mme 
another post; then ce from said point і Allard et de leur jeune hile, dtanan- 
in a straight line running in a north- j che dernier. Mme Allard est la soeur 
easterly direction for the distance of1 de feu Mgr Léonard de Rknouakl, et 
one hundred and fifteen (115) feet { le docteur est le neveu de feu Mgr 
to another point, thence from saidt Allard.

Incendie
Le feu a causé des dommages éva

lués à $1,500. dimanche, le 3, à la 
maison occupée par M. G. W. Titus, 
et appartenant à M. Rodolphe Ma- 
zerolle maintenant résident à St-Ba-Ш JA

• v % ш Л
La cuisine a été complètement con 

sumée, et des dommages sérieux ont 
affecté le reste de la maison. Une

of

partie de ces dommages sont cou
verts par l'assurance.

(D.CB.) — M. Gordon T. Kenne
dy d'Edniundston était l'hôte de M 
et Mme Alfred Gervais la semaine 
dernière.

—Mlle Lorette Leclerc est partie 
samedi pour aller visiter ses parents 
à St-Quentin.

—Mlles Rose Gervais et Gemma 
Lapointe sont allées suivre les exer-

r,V.

2><xu Qimùul au
Su. ii m. ii r»., •«» ntl

Sir H. O. D. Segrava * «crlt ce témoignage 
sincère à la qualité fiable des Pneus 
DUNLOP peu après apfU eut établi le re
cord mondial de vuesss au mille en auto, 
à 231.36 m. A l’h. en 1939. Paa* cette course 
record comme dans toutes les autres oc
casions où il confia tout A la force des 
pneus, sir Henrs sa servie de Pneus 
DUNLOP.

ALFREDS. PELLETIER
STATUAIRE

Manufacturier et Marchand de 
Monuments et d’Bpltaphes 

Pierre égyptienne — Granités 
— Marbres. —, —M. et Mme Alfred Gervais rece-

ST BASILE,
Co. Madawaska, N.-B. 

1er sept H. PNEUS - BALLES DE GOLF - COURROIES - BOYAUX - PARQUETAGE EN CAOUTCHOUC - ARTICLES DE TENNIS ET DE BADMINTON
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fi
fonïour CAR

Un Accident d'auto
mobile peut vous coûter 
des centaines de piastres.

Soyez Prévoyants !
Assurez votre auto pour :

Responsabilités publi
ques—Damages aux 

propriétés—Colli
sion—Feu & Vol.

La nouvelle loi des responsabili
tés financières pour les automobi
les du Nouveau-Brunswick, est 
très sévères. — Ne prenez pas la 
chance de perdre votre license.

G. T. KENNEDY
Assurance générale

89, rue de l’Eglise — Edmundston.
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Réductions 
encore sur 
fin de semaine, entre 

toutes les gares du

plus grandes 
les billets de

Ste-Rose-du-Dégelé

RIVIERE-VERTE

MO*

RAPIDITÉ
PUISSANCE
SOUPLESSE

Nouvelle
Nouvelle
Nouvelle

і

Dès aujourd’hui, faites votre plein d’

ESSENCE ANTIKNOCK

MARATHONS/1/Г
-1

FABRICATION CANADIENNE
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OIL COMPANY LIMITED
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JUILLETcontre Meurtrissure*
Il n'y a rien pour «etitr U 
Mined. ІГ 'ігшІиис' Anti-І1Cartes (('Affaires PARENT, N.B.\AU ГОТЕЕ (Consacré A Sainte Anna)

MaimOe lune, le S, 
Premier quartier, le M,

District Scolaire No. 4
k Avocat W

I I M.-D. CORMIER I
MF., CJt, MA.

I ! Notaire Public
C. P. : S - Tél. : 42 9

■ 1 Edmundston, N.-B. |

Avocat RESULTAT DES EXAMENS
F. Dodd Tweedie UNIMENT

MINarD

Grade vn (a) — Alma Daigle 90, 
Iola Thibodeau 88.

Grade VH (b) — Alberta Violette 
90, Cécile Daigle 90, Anita Clavet 88, 
Lucien Clavet 73, Géraldine Martin

J’ai été un homme, ce 
qui signifie un lutteur.— 
Goethe.

La fausse modestie est 
le dernier refinement de 
la vanité. — La Bruyère.

1|V| Prédeux-aant * W.-e.
SW Visit, de la B V. M.
3|D| Vite ap. Fiât.--------------------

' 4|L1 8. Ullic. ~
su S. Antoine Marti Zaoc 
«|M| s. Romule.
7|J.| SS Cyrille et Méthode.
«IV! Ste EUeabeth.
»|в| Les Martyre de Ooreunt.

10|D| Ville ap. Pint.------------------ -
11!L| S. Pie I, ---- ------
ISM S. Jean Ouairert,
13|M| 8. Anadet.
141J | 8. Bona venture,
15[V| S. Henri; S. Exitrope 
ï«|8| N.-D. du Mont-Carmel.
17|D| IXe ap. Pent.
18 L в ліпше de Lefids,
19!M| S Vincent de Paul.
20|M| S. Jérdme EmUlen.
S1[J| Ste. Ptnoède.
22!V| Ste M.-Madeleine.
S3|S| B. Atxflllnatre.
S4|D| Xe ap. Pent. StTchriâtÈi: 
25!L| 8. Jacques. "
26'M! Ste Anne.
27IMI B. Pantaléon.
26IJ1S8. Nas., et Vlct.
2*!V! Ste Marthe.
30 8 Ste Juliette.
31 ID! Xle ap. Pent. Sol. de Ste Anne.

Edlfloe LONG, 
rue Canada

73.Fleurs Naturelles 
Ipour toutes occasions

Grade VI — Imelda Michaud 89, 
Everard Thibodeau 75, Aimée Lebel 
71, Lottie Cyr 70, Lorrette Violette 70, 
Gilbert Caron 66.

Grade V -r Andrina Lebel 86, Y- 
vette Theriault 69, Bernadette The
riault 68,

Grade IV — Aline Clavet 92, RI ta 
Lebel 84, Donalda Violette 78, Marti
ne Michaud 73. Rose Violette 71, Rol- 

emporte trop loin, trop haut, sur ses; land Martin 70, Rodolphe Lebel 66, 
Edwina Cormier 60, Gilbert Langlais 
59, Lucien Cormier 42.

Grade ІП — Patricia Martin 92, 
Lauré Cormier 84, Joel Daigle 79, Nor 
mand Thibodeau 76, Hermel Mi
chaud 75, Onille Caron 74, Luc Ca
ron 74.

Grade П — Marie-May Cyr 93. 
Armand Bellefleur 90, Lucille Lebel 
89, Robert Therriault, Antoine Lan-

Edmundston, N.-B. NOS CROIXCAMBER Et, au bout de leurs bras blancs, 
elles tendaient aux lèvres fiévreuses, 
la coupe qui contient la liqueur eni
vrante des humaines amours 

Alors, ils ont eu peur que l’Idéal 
ne les spaére de tout cela 

Us ont eu peur que l’Ange ne les

THE FLORIST 
Woodstock, N. В.

Telephone No. 17-21
AvocatAvocat Au bord du fleuve immense et le long des chemins 

Comme un poème doux, qu’on fait stance par stance, 
Nos pères ont planté de distance en distance,
De hautes croix de bois, qui sont nos parchemins.

Albert J. DIONNE | J.-E. MICHAUD
VToutes commandes seront ex-] 
I pédiées avec promptitude. I

M. L. P.B. A.
Notaire Public

ciiiyvi ix: viup iuui, wvy 4MVUL, OUI ers;
grandes ailes, vers ces paye incon
nus qui ne sont plus de la terre.

—Je suis un bourgeois, Seigneur I 
un bon bourgeois Laisses-moi à 
mon bureau à mon capital à 
mon pot-au-feu et à ma femme

Edifice LONG

Edmundston, N.-B.
A genoux à leur pied, parmi les blancs jdsmkns,
Ils venaient implorer la divine assistance,
Four que le champ nouveau donnât la subsistance 
Et que l’humble foyer eût d’heureux lendemains.

Palais de Justice
Edmundston, N.-B. I

SERVICE D’HYGIENE 
DK L'ASSOCIATION 
MEDICALE CANADIENNE

La pasteurisation 
du Lait

Le Jeune homme riche de l’Evan
gile fut cela.

Il était pur 
commandements; et le Christ le re-1 glais 80 
garda avec complaisance.

C'est alors qu’il lui montra l'Idéal 
qu’il lui dit : “Va plus loin !" Sois 

mon apôtre et mon prêtre !
Le Jeune homme na pas nié la su

blimité dub ut auquel on le conviait.
Il a seulement reculé
Il a eu peur de la voix.
Il a fermé les yeux pour ne pas 

voir, de crainte d’être captivé.
H s'est raidi devant l’appel des 

hauteurs
réclamation, la révolte de son ar
gent: “Quoi”? Je suis l’Argent, c’est- 
à-dire tout ! 
pour m’abandonner ! 
heureux batelier du lac de Tibériade 
suive le Galiléen. Passe ! 
fait que changer de misère 
toi ! toi !

Avocat à Collecteurs k

I I Credit Guarantee І
Percepteur» de

I Voe Crédite en souffrance I 

89, rue Canada

I Edmundston, N.-B. I 
C.P. ; 734 — m : 338 I

5 ЧннЛ

il pratiquait lesQuand on passe devant, ho^me ou femme, on salue. 
Chez nous bons campagnards à l’âme résolue, 
Patriotisme et foi sont fortement ancrés.

A.-P.-Noel
McLAUGHLIN

Grade I — Simonne Cyr 93, Ludger 
Cormier 93, Emélia Lebel 92, Roger 
Sirois 86, Yvon Thibodeau 85, Lionel 
Violette S3. Louis Sirois 81. Rrta Ca-

Avocat — Notaire Un certain nombre de personnes 
s’opposent encore à la pasteurisation 
du lait. En général, ces individus sont 
originaires des Iles britanniques ou 
ils avaient fait usage du lait crû, et 
ils sont difficiles à convaincre de la 
valeur de la pasteurisation parce que 
le procédé ne fut pas de rigueur dans 
le pays d’où ils viennent.

Nous devons beaucoup à la Gran
de-Bretagne d’où nous veinnent tant 
de nos connaissances en hygiène pu
blique. L’hygiène publique est née en 
Angleterre vers le milieu du dernier 
siècle. Mais maintenant, les recher
ches faites sur notre continent nous 
mettent en mesure de rendre notre 
dette Jusqu'à un certain dvçré.

La pasteurisation du lait est le 
moyen le plus puissant pour sauve
garder la vie des enfants. Il est in
contestable que le lait à donner à un 
enfant do'.t être pur et sain. Ce lait 
esl celui qui est produit sur une fer
me dont tls vaches sont saines et 
gardées propres, et sur laquelle la 
traite est faite proprement. Ce lait 
est refroidi et son transport est fait 
dans des bidons propre:. Puis il est 
psteurisé, mis dans des bouteilles sté
rilisées, et bien bouchées, et gardé 
froid Jusqu’à sa livraison. Ajoutez à 
un tel approvisionnement de lait, 
l'éducation des mères au sujet des 
soins que réclament leurs enfants, 
et vous avez le moyen par excellence 
pour éloigner des bébés les dangers 
qui les menacent pendant la saison 
chaude.

Les règlements pour la pasteurisa
tion du lait ont été mis en vigueur 
lentement dns les Iles britanniques, 
mais le procédé est de rigueur dans 
certains endroits, notamment dans 
la ville de Manchester, où le con
seil civique cherche à obtenir, par 
Acte du Parlement, le droit d’exiger 
la pasteurisation de l’approvisionne
ment de lait dont se servent les ci-

Fersonne n’ignore plus, aujour
d’hui, que le lait peut être le véhicu
le de plusieurs maladies, et les épi
démies de ce genre qui sont surve
nues dans la Grande-Bretagne ont 
fait comprendre aux autorités en hy
giène publique que la pasteurisation 
des approvi sionnements de lait est 
un moyen efficace contre ces fléaux.

Dans notre pays, nous ne pouvons 
guère comprendre pourquoi la pas
teurisation se fait de rigueur si len
tement dans les Iles britanniques. Il 
parait cependant, que les auotrités 
britanniques veulent étudier à fond, 
la question de la pasteurisation, afin 
de se convaincre du caractère désira
ble du procédé.

La pasteurisation du lait nous of
fre le meilleur moyen de sauvegarder 
la vie de nos enfants pour qui le lait 
est, sans contestation, l’aliment le 
plus important. L'inspection des fer
mes nou assure que le lait est pro
duit dans les meilleures conditions, 
mais puisqu’il est humainement im
possible de nous assurer que toutes 
les vaches laitières soient saines et 
que chacun des milliers d’individus 
quip rennent part à la manipulation 
du lait soit propres et à l’abri de 
toute mladle contagieuse, le seul mo
de pratique connu de sauvegarder 
tout l'approvisionnement de lait, con 
siste à pasteuriser tout le lait. Cette 
précaution s'impose à la campagne

EUcs sont toujours là sous l’azur ou l’averse ;
Et pour que nos enfants aient des abris sacrés,
On les remet debout quand le temps les renverse.

A. J. Cyr, Inst.
Correspondance française sible.

Bienheureux ceux qui entendent 
la voix de l’Idéal !

Bienheureux ceux qui marchent, 
les pieds sur la terre, mais les yeux 
vers le ciel

Bienheureux ceux qui. dans la plé
nitude de leurs forces terrestres, 
meurent “à l'essai", afin de savoir 
mieux mourir quand la Mort se dres
sera à leur chevet 

Bienheureux ceux qui, chaque an
née, montent un peu plus vers le plan 
surnaturel 
stations du "transitoire" pour se Je
ter dans les bras du Définitif 

Bienheureux ceux qui ne deman
dent rien à la vie et. les yeux sur 
l’inaccessible étoile, cherchent à s’ap 
procher le plus près d'elle pour qu el
le descende le plus près d’eux

Pierre L'ERMITE.

Campbellton, N.-B. COIN DE U BONNE 
CUISINIERE

Pmphile LEMAŸ
Mais il a cédé devant la

Architectes Et tu serais assez fou 
Qu’un mal-bris de nos grands rêve/

H attend jusqu’aux dernières an
nées d'un être. Et ce fut le regret de 
grands saints: “Sero te cognovi 
Sero te amavi Je t’ai connu trop 
tard Je t’ai aimé trop tard

Hélas ! combien meurent sans 
avoir sun і même soupçonné qu’un 
ange, pas à pas, les accompagnait 
dans l’invisible, leur répétant sans 
cesse: "Tu te trompes !

—Ton chemin, à toi, il s’accroche 
à cette montagne

—C’est ce sentier austère, et dur, 
et sielncieux, qui conduit vers le sa
cerdoce du hrlst vers la paix et 
toute la noblesse des hauteurs.'

Il y en a qui ont vu l’idéal sans 
que personne ne le sache.

Mais ils l’ont vu tout de même.
Ils l’ont rencontré, un Jour, dans 

le jardin du Bien quelquefois mê
me, par contraste, ils l’ont aperçu, 
au travers des branches, dans le Jar
din du Mal.

Et ils en ont été remués Jusqu’au 
fond des entrailles.

Mais ils font comme s'ils ne l’a
vaient pas vu. Ils se taisent devant 
eux-mêmes.

Car, bien en dessous de l’Idéal 
en bas, dans la vallée, ils ont aper
çu autre chose des sirènes aux 
multiples visages visages de tou
tes les joies de la terre

Et ces sirènes parlaient chan
taient !

ТОМАТЕБ AU GRATINLA VOIX QUI
FAIT PEUR...IRISSETTE

ARCHITECTES
SPECIALITES ; Edifices publiés et feügirox,

constructions à l’épreuve du feu,

BEAULE & MO Lee couches de tomates tranchées 
sont alternées avec des miettes de 
pain et de biscuits, parsemées de 
noix de beurre, on peut varier ce 
mets à l’infini en ajoutant d’autres 
ingrédients, tels que céleri haché très 
fin s'il est cru. On fott encore un 
mets excellent en faisant bouillir du 
macaroni puis en y mêlant aux to
mates en tranches ou en conserves. 
Tous ces plats se mettent au four 
jusqu’à ce qu'ils prennent couleur.

Il ne

Et le Jeune homme est repartti
Mais ile st reparti triste. Il avait, 

à son flanc, la flèche acérée de l'A
mour.

Quel fut oe jeune homme ?
Combien de temps a-t-il profité 

de son ragent ?
Nul ne le sait.
Il était fait pour le royal sacerdoce 

et. l’ayant refusé, il est rentré dans 
le néant de l’inutilité, d’où il avait 
failli sortir, comme d’un tombeau.

Il aurait tendu les bras à l’Ange, 
le monde entier, aujourd’hui, saurait 
son nom

II- serait suri es autels ici-bas.
Il serait à jamais dans la gloire là- 

haut .!

(“La Croix")
L’Idéal est un grand Ange, loin

tain et beau infiniment, qui nous ap
pelle sur les hauteurs.

Quelquefois, il appelle dès le ber
ceau. On voit des enfants, aux yeux 
baignés de ciel, et qui semblent n’as
pirer qu’à y revenir.

L’Idéal appelle surtout ceux qui 
ont le coeur pur 
сипе fumée mauvaise ne trouble la

Quand le coeur n’est pas pur, 
quand Ils e laisse trop sollicite.- par 
les matérialités d’en bas, l’Idéal s’é
loigne et attend.

ceux qui brûlent les

OSCAR BEAULE ALBERT MORISSBTTB
A.A.P.Q. & R.IC.A. B.A.A. A.A.P.Q Ж.І.С A

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC
ceux dont au-

ТОМАТИВ FARCIES

On peut se servir pour préparer les 
tomates fàrciee de restes de vian
des auxquels on ajoute, des miettes 
de pain, des petits pois, des carottes, 
du blé-d’Inde. On ajoute aussi une 
oartie de la pulpe des tomates qui 
ont été creusées.

Mettez des noix de beurre et faites 
'ulre au four.

Comptables
u. P. Lansdownc Be.jrea

LE LAIT EAGLE 
L’A REMISEW. Clarence McNiece

C. A. • C. F A.
B attend qu’un vent passe et dis

sipe les fumées.
Il attend le moment où s’apaisera 

le tourbillon des vaines choses où 
devant la précarité, l’humiliation, 
l'égolsme constaté des affections d’i
ci-bas devant la pauvreté de l’ar
gent devant la fragilité des succès 
humains, sa voix, à lui, pourra enfin 
se faier écouter

Il attend un soir d’épreuve où l’on 
contemple, à terre, les pauvres dé-

BELYEA ET MCNIECE Pauvre jeune homme, qui en quel
ques minutes, a joué sa vie, et l’a 
perdue

Bienheureux ceux qui savent vou-
COMPTABLES LICENCIES 

Dans La Province De Québec Et Au Canada
Auditeur» Pour La Ville de Campbellton 

Lee Comté» De Reetigouche Et Gloucester, N. B,
Bureau: St-Jean, — Moncton, — Campbellton, N. a

loir. SECRETS DE LA BONNE CUISINE 
, En vente à ГImprimerie du Mada- 

waska. — Edition de luxe augmen
tée: $2.00

Dieu sème les vocations partout, 
et à pleines mains, comme il sème la 
vie comme le semeur sème le blé.

Qui dira le nombre d’âmes aux 
quelles l’Ange dévoile la misère des 
foules, la tristesse des banlieues 
ges. la pauvreté de ceux qui ne 
croient à rien

—Si tu voulais, tu pourrais être la 
lumière, le ferment, le sel de tous ces 
malheureux-là 
mon prêtre

—Non !
ce’a ! clame l’àme épouvantée.

—Pourquoi ?
—J’ai vingt ans besoin d’aimer
—Je suis l’Amour !
—J’ai mes diplômes 

avenir devant moi
—Pauvre petit !
—Je veux me marier 

l’argent
—Je t’offre tellement mieux !
—Inutile
—Essaye ?
—Non ! Taisez-vous ! 

me faites peur !

ШЖcomme dans la ville. Tout lait doit 
être pasteurisé.
Pour questions au sujet de la santé 

en général, écrire à l’Association 
Médicale Canadienne, 184 rue Col
lège, Toronto. Une réponse per
sonnelle sera envoyée par écrit

ST-FRANC0IS
Dr A. M. SORMANY Elles chantaient l’Indépendance 

le confortable le plaisir que don
ne l’argent que donne la belle si
tuation que donne la gloire.

$? Tu pourrais être 
un autre moi-même ! 
Ne me demandez pas

—M. l’abbé Théodule Nadeau, au
mônier à Tracadie, est venu passer 

| quelques Jours de vacances chez ses
parents.

—M. l’abbé Onésime Ouellet, 
Séminariste eudiste de Québec 
ets venu passer quelques semaines 
chez ses parents. M. et Mme Félix 
Ouellet.

—Les RH. Soeurs Leola et Суті ta 
de St-Joseph, Minnesota, ainsi que 
M. Johnny Kennedy de Sherman, 
Me. étaient en visite chez M. Emile 
Nadeau et Tommy Michaud, au com
mencement du mois.

—Mlles Aline et Eva Leinez et 
Léonie Martin de St-Hilaire visi
taient des parents et amie, cee Jours 
derniers.

—Mme Wilfrid Dubé et sa fillette 
i’Edmundston, ont passé quelques 
jours chez ses parents, M jet Mme 
Emile Nadeau.

—Parmi les personnes qui faisaient 
partie de l’excursion à Ste-Anne-de- 
Beaupré en Autobus, du 5 au 8 der
niers, on remarquait: M et Mme 
Georges Pelletier, M. et Mme Emile 
Cyr, Mesdames Denis Arsenault, Vic
tor Albert, Théodore Cyr. MM. Bap
tiste Michaud. Docithé Nadeau, Mlles 
Irène et Isabelle Bouchard, Laura 
Pelletier, Eveline Pelletier, Léola Ken 
nedy, Nora et Simone Oakes, Lottie 
Nadeau.

RAYOtiS-X - TRAITEMENTS ELECTRIQUES
DE TOUTES SORTES

Madame R. Harvey, de Stony 
Mountains, Man., est une des 
milliers de mères qui n'ont que 
du bien à dire du Lait Eagle. 
Voici ce qu’elle écrit: “Nous 
l’avons élevée au Lait Eagle 
depuis l’âge d’un mois. Elle 
a maintenant une année et elle 
a toujours été gaie et bien por
tante.
Si voua ne pouvez allaiter 
votre bébé, demandez le livret 
sur le Bien-être de Bébé, em
ployant le coupon ci-dessous.

!

Heures de bureau»—
8 heures à midi — 1 hre à 4 hree ûe l'après-midi 

— 7 à 9 heures du soir ou par rendez-vous.

Justement bien pour aujourd'hui tout un

SHREDDED gagner de

je ne puis pas !
ТИНИН—""""lMMWMMlrt.lHnrtnHniMnnnnnnOC>nOOOOOOOOOI»

HEATBUREAU DE PLACEMENT:-
Désirez-vous un emploi comme servante dans un hôtel ou 
maison privée? Donnez-nous votre nom et vos références. 
Avez-vous besoin d'une bonne servante? Nous pouvons 

en trouver avec de bonnes qualifications.

Et on se sauve
Et on ne veut plus rien entendre, 

Pt on en ten- 
Et on regrettera

et on entend encore 
dra toute sa vie 
toute l'éternité

L’Ange de l’Idéal qui domine ces 
minutes que, pompeusement, 
appelons des siècles, et toutes 
ambitions ■He fourmis, et tous oes 
biens, néant d’un jour auquel ee cram 
ponne ce dieu tombé, qui, pourtant, 
se souvient des cieux 
regarde avec compassion, ne com
prennent pas que nous ne compre
nions pas :

—Est-ce possible ?
Hélas !

BPlPj 'Л
voua

Supwbs Lhnt Ssr Babil 0MTISI
GATEAUX FRAIS ET DELICIEUX

De La Célèbre Marque “JAMES STRACHAM 
de Montréal — Différentes Sortes.

Nous vendons les Chaussures et les Habits
PHILIPPE M0NETTE,

ûoûêoooêoriosoûôooë

( )IW Bsrdea Ce.. Limited, 
lii 0—ца Su. Toronto. Ont.
Menaient»,-Veeillea ю expédier, (satin, nn 
eanpUIre de livret “Le Bien-Etre de Bébé."

A

l’Ange nous
Fait au Canada avec du bla canadien Lait 

Marque Eag/e
CONDENSEITHE CANADIAN SHREDDED WHEAT COMPANY, LTD.N.-BEdmundston <5 ici-bas, tout est pos-

'Mate'lèvres sèches.
de nouveau il prêta l’oreille

se glissa aussi doucement qu’une om
bre de long du mur. U savait que la 
garde-robe de Mme Fafard était là, et frisonne 
placé sous l’cecalier du vestibule. Il
toucha bientôt le bouton de la porte, _
et sans plus de bruit qu’il avait fait j te? 
pour la porte de la chambre, il о i • 
vrit celel-là, sans difficulté non plus.
Puis, il se glissa dans l'Intérieur du 
garde-robe dont il referma la porte.

Il était dans la place.

ma chambre. J’ai dû fermer ma por
te. et Je ne me le rappelle pas. Et 
cette lumière qui jaillit là. ne peut 
être que celled e la rue. Oui, oui 
mon imagination fiévreuse grossit 
probablement dans cette obscurité ce 
qui frappe ma vue !

Mais pas trop certain de lui-même 
et le revolver braqué devant lui, il 
marcha vers sa porte et l'ouvrit.

gauche, était la porte des apparte
ments de Pierre Lebon. Plus loin l'es
calier qui conduisait cnba s. Un peu 
plus loin celui qui conduisait à l'éta
ge supérieur. L’obscurité régnait par
tout, mais Rutten savait déjà par 
•oeur toutes les dispositions de la 
matron. Ihna rcha donc vers l'esca
lier et descendit au rez-de-chaussce.

Là, dans le vestibule, face à la 
porte à gauche. Elle était close. Mais 
cette porte.il savait que c’était celle 
de la chambre de Mme Fafard. A
droite, il vit la porte toujours ouver- trois ou quatre minutes, et il sourit
te du salon, et avec sa draperie de avec triomphe. Décidé.nent l'entre-
ve’ours écartée. Rutten venait de re- p/ise r.’allait être qu’un poi d'enfant,
garder, sans savoir pourquoi, cette
porte. Et son oeilp erçant avait été dr.ns cette garde-robe 
attiré dans les alon faiblement éclal- ne tira une allumette de sa poche et

incafartrea hornite Rutten qui occu- ré par la lampe électrique de la rue. s'apprêta, à la frotter. Mais il s’ar-
nadent le deuxième étagé Le сарі- Et, chose curieuse, il avait cru voir rêta en tressaillant, et vers l’escalier

pafard sourit de nou- LwL „ trouvait donc eeùl au pre- comme une ombre glisser rapidement sous lequel se trouvait la garde-ro- 
invitation. But- ^ ^tsX^ue Mme iward cou- dans oett* deml-otecuritte ! Mais be U prête avidement VareH'c. Quoi!

ten r*nétra dans lee alon et pelt un -V..U au ree-de-chaueeée dans une c'était peut-être une hallucination... :i avalt-ilp as saisi un bruit de pastenpénétra dans les aion ». cna« j^vant de car tout était silence ! Tout de mê- étouffés dans cet escalier ? Quoi!
sleee' , ___ . la maison et sous la chambre même ' me. 11 scrute attentivement le salon, n'avalt-11 pas entendu comme un lé-Nous épargnerons » notre lecteur tenu^^^mis te vlt rien .. Oui, il avait ger accès de toux ? Il écoute
1« banalités de la conversation qui que le capitaine avait Knee. І ец ,a ЬаШ , | écoute suant, tremblant
suivit entre l'entreprenan* capitaine Lorapi'llf ut entré dans ea obam-| , ц ™,,rd ...J non, il n'entendali rien, rte-i rien
et l'aimable Mme Fafard qui, comme „ „^tne ne prit pas la peine '"“E”' „,^£rTp^auem-i Un silence de plomb pesait sur la 
toutes les veuves Jouissant «*0°” de presser le boteon électrique pour t . . ,, . n:. maison. Il reprit confiance. Il frotted'une certaine tricheur, .ne dédal- tel£ de la lumière; il « Jeta dan,*e«Ue ^^1,п*™^о.Ле *>" allumette II ne vlt d'abord que 
gnatt pas d'essayer t l'oeoarion ce un tauteull <« demeura attentif •« | ÎÏH? ^ nma te ^,n sur le <*» Ungetoe femme accroché à des 
pouvoir séducteur qui é* l'unique for „ maison. Sa chambre «■£“£“ ££”*_** £ ■ patères, il regarda, fouilla la garde-
te * УіїІЇГіг "al t™ teuton; teme^nt. sans le* oindre robe ™«te l^deveUae !
tempe ea faible*». . lampe électrique de la rue dont les noH M„ls tl n„ ou il ne vit nulle part cette va-

рГ^^ГИ^ = Starttnrtt^enr"2-І St£t" ЯЖu D> ,vilt - *sorte qu'l iput apprendre où re trou- toute la maison. tain Iig , u .j. ..ції.» a luiitfiieir ji# і» vau - ® aventurer plus loin, Rutten écouta,
va* la enamorea coursier oe y, temps à autre Rutten consul- Oui, 11 entendait distinctement et U Jeta son allumette toute con-

_ w —. ta* sa montre. Enfin, Jorequ'eüte mar tout près de lui la respiration calme s™iée et murmure avec désappoln-
piLn^i^r.,SStement. istoC^T**mel “•*:A minuit tous les locataires étalent e0V”™*lt ^iblemonti
rentrés et tous dormaient profondé- «*» ** **mire 4“^ m”rtt ^ Іп“?.и,ПЄ,'0ІЛ',1* “pl‘
ment Deouk W dèDBit de Pierre Le- <loucemeot tine entra tout à fait dans la oham-
bon, Mme Fafaid n’avait que dnq B «ntra <üo§ le oorridor. Là, à ea bre. Là, fi pencha vers la gauche, U

lie. et courant dans la direction de 
son hotctl.

certaine surexcitation chez certaines 
bonnes gens tirées à l’improvtste de 
leur paisible sommeil ou de leurs rê
ves innocents.

En peu de mots Benjamin donna 
les explications que chacun parais
sait désireux d'entendre, puis tout 
le monde retourna au sommeil et 
aux rêves Interrompus. Et William 
Benjamin lui-même ee coula douce
ment entrel es draps d’un lit que le 
capitaine Rutten avait loué pour la 
Jolie somme de vingt dollars et dont 
il n'avait tiré ni bien-être ni profit.

La détonation de l’arme à feu avait 
été suivie d'un cri strident poussé 
par Mme Fafard. Et lii brave fem
me, après le premier effroi et le pre
mier étourdissement, s'état habillée 
à la hate et était montée au premier 
étage. Elle avait, dns’ son esprit 
troublé, la vision d'un crime, meur- 

Un flot de lumière l’éblouit. II! tre ou suicide ! De fait, le souvenir 
s'arrêta, étouffa un cri de surprise, de son nouveau locataire l’avait frap 
chancela d’effroi et recula de deux pée . et déjà elle s’imaginait que 

oet homme si aimable, si courtois, 
si généreux, était venu dnas sa mai
son pour s’y donner la mort! Elle ac
courut, folle d’épouvante, dans la 
chambre qu'elle avait louée ce Jour- 
là au capitaine Rutten. Mais là, elle 
s’arrêta, tremblante, suffoquée, étour 
die. devant la physionomie tranquil
le et souriante de William Benja-

b A PETITES 
CANADIENNES

Quoi! n’avait-il pas encore perçu 
un bruit de pas au-dessus de sa té- 

U eut beau écouter, 
le même silence lourd demeurait 
Mais per précaution, il tira "son re
volver. l’assujettit dans sa main 
droite, et de lam ain gauche ouvrit 
la porte du garde-robe.

Non

Roman Canadien Inédit, par 
J. M. LEBEL

Tous droits réservés. ISM, par Edouard Oarend, 1433-31. 
rue Ste-iUsabeth, Montréal. P. 9, о* Гоп peut su 
procurer ces volumes m prix de 3» «ore chec«*. 

Porta Poste: Usons.

Il respira avec effort, ayant tenu 
<;a respiration en suspens depuis

Mme Fafard donnait toujours pai
siblement, et la même obscurité ré
gnait dans la chambre.

Rutten glissa hors de la chambre 
referma la porte et s’engagea dans 
l'escalier pour regagner son appar
tement, mais distrait, 
ce que pouvait être devenu le mo-

pas pour demeurer quelques secon
des comme pétrifié.

Debout devatn lui,, bras croisés et 
souriant, le capitaine voyait un hom- 

un homme tout Jeune, très 
Joli, vêtu avec une élégance irrépro
chable. Et oe Jeune homme disait 
d’une voix limpide et harmonieuse :

—Bonsoir.c apitaine !
A cette même minute, un rapide 

travail se fit dans l'esprit de Rut
ten: il voyait devant lui la silhouet
te d’un Jeune et joli garçon dont lui 
avait perlé Miss Jane. Et Miss Jane 
luia vait fait un portrait minutieux 
de ce Jeune homme, si exact qu’il 
reconnaissait le Jeune homme com
me s’il l’avait connu de longue date. 
Et 11m urmura oe nom avec une stu
péfaction extrême :

—William Benjamin !
—Donnez-vous donc la peine d’en- 

ttrer mon cher capitaine, dit Ben
jamin avec oes ourire moqueur qui 
plissait Joliment ses lèvres rouges.

Alors Rutten fit entendre un hur
lement de rage, et, rapide comme l’é
clair, fié leva son revolver et fit feu.

Puis il bondit en arrière, se rua 
dans le'sçaller, atteignit la porte du 
vestibule, l’ouvrit, la referma avec 
un claquement formidable, et se 
trouva dehors, sans bottines, tête 
mie, inondé de sueurs, son cerveau 
tournoyant comme en un rêve de fo-

—Mademoiselle Henriette !
Ce nom avait été prononcé avec 

une Joyeuse surprise par Lucien 
Mont Joie en voyant pénétré dans son 
bureau, à deux heures de l'après-mi
di du Jour suivant, l'élégant et tou
jours souriant William Benjamin.

souffla ce dernier en 
posant un doigt surs es lèvres. Sou
venez-vous mon cher ami, que les 
murs regardent et entendent! Que

Oui, mais il ne faisait pas clair 
Le capitai- demandnt

dèle.
Feuilleton Mo. 13 Arrivé sur le palier supérieur il 

s’arrêta subitement, les prunelles di
latées par la surprise ou l'effroi 
ilr egandait la porte de sa chambre 
Et si dans cette noirceur il la voyait, 
c’est pour la bonne raison que sous 
cette porte glissait un rayon de lu
mière. Or, Rutten se rappelait fort 
bien qu’il avait laissé sa porte toute 
grande ouverte. Et à présent, il la 
devinait fermée ! Qui l'avait fer
mée ? Et puis il se rappelait noa 
moins bien qu’il n’avait laissé nulle 
lumière dans sa chambre, et voilà 
qu’une vive lumière éclatait sous la 
porte etp ar le trou de la serrure ! 
A moins que ce fut la lumière de la 
тие ? Non cela ne oe pouvait 
pas, la lumière de la rue était trop 
fait» pour produire un tel reflet. 
Mais alors

Le capitaine, tremblant, frotta ses 
paupières П voyait peut-être mal ! 
•Mais le même rayon demeurait là 

—Rien rien Miss Jane, ajou- Il écouta 
ta-t-1, se serait-elle moquée de moi? régnait de toutes parts.
Oh! si cela était ! -—Allons ! se dit-il, U est lmpos-

Une sourde imprécation trembla, Bible que quelqu’un soit entré dans

-Chut !
IX

EXPLICATIONS
Du dehors arrivaient jusqu’à nos 

personnages des bruits de fenêtres 
glissant rapidement dans leurs rai
nures, des portes s’ouvrant et se re- 
fermantxl es voix de votsthes apeu
rées s'interpellant Le coup de re
volver avait éclaté si fortement que 
la détonation, traversant les murs, 
se répandit dans le silence de la nuit 
et réveilla en sursaut les habitante 
du voisinage.

Quand aux cinq locataires du 
deuxième étage, ils s’étalent, peu *- 
près Mme Fafard, précipités en bas, 
demi vêtus, hagards, pour ne trou
ver, comme la veuve elle-même, 
qu’un charmant Jeune homme qui 
leur souriait.

Quel avait donc été le résultat du 
coup de revolver de Rutten ? Une 
balle logée dans un mur, un peu de 
fumée, pne odeur fo poudre, et une

je ne sois donc que ce richiaime etMais
heureux banquier de Chicago que
vous avec 1 honneur de compter au 
nombre de vos amie et de vos cheats.

Un rire Jeune et clair cee
—C’est entendu, répliqua IfonQoAe. 

Mais daignes prendre un siège et 
dire quelle bonne aventure vous ra
mène sitôt à Montréal

cher répliqua Benjamin en s'essayant 
et en prenant une physionomie grail en était cer-
ve.

—Vas affaires ne marchent donc
PM?

à re-Le plue grand silence exilons I
-Voulez-vous m’expliquer ?
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La Conférence Economique Impériale
s’est ouverte ce matin a 11 heures dans 

la capitale canadienne

4
і

І

і \
Le Programme des 
Délibérations à la 
Conférence d’Ottawa

L’hon. Taschereau 
souhaite la bienvenue 

aux délégués anglais
A V,t J

L’IMMIGRATION N’Y FIGURE Le premier ministre de la province. 
de Québec, où la délégation britan- J 

nique met pied à terre, dans ici 
Dominion canadien, se fait l’inter- ! 
prête de sa province en recevant\ 
ses hôtes.

PAS

Ottawa,—Le premier ministre Ben 
nett a fait connaître te programme 
provisoire de la conférence économi
que impériale d’Ottawa.

Le tarif, le commerce, l'argent et 
la finance constitueront d'une ma
nière générale la base des discussions 
mais l’immigration ne figure pas

Liste Officielle 
des Délégués des 

Différents Pays

PrésidentLes Organisations 
Agricoles à la

Conférence

L’Ouverture !LE VICE-ROI SE REND A LA 
CHAMBRE DES COMMUNES

POUR L OUVERTURE OFFICIELLE

Québec, 18. — Comme la délégation) 
anglaise et autres arrivaient à Qué-| 
bec, le premier ministre L.-A. Tas-j 
chereau leur a adressé un message | 
de bienvenue.

“La conférence économique d’Ot-1 
tawa devrait certainement faire é-i 
poque”, dit-il. C’est une réunion des 
plus distingués représentants du 
Commonwealth britannique. De plus, 
on peut la considérer comme le par
lement économique du plus vaste em
pire de lu ni vers.

“Le Canada, particulièrement la 
province de Québec, apprécie

O

programme provisoire.
La déclaration du premier ministre 

se lit comme suit :- Ж •

ш-Мі A LA CONFERENCE D'OTTAWATous les représentants de l'Angle
terre et ceux de tous les Dominions 
se rencontrent à Ottawa pour répon
dre à l’invitation de l'Hon. R. B. 
Bennett, faite à Londres, en juillet 
1930.

L’évènement est d’une grande im
portance; la Conférerye peut donner 
les meilleurs résultats comme elle 
peut être un “fiasco" monumental, 
tout dépendra, il ne faut pas en dou
ter, de la bonne volonté de toutes 
les délégations à étudier les diffé
rents problèmes avec une grande 
largeur de vues.

Le monde entier est intéressé aux 
résultats de la conférence, plusieurs 
nations étrangères vont envoyer des 
délégués, sans missions définie, c’est 
entendu, mais qui ne manqueront 
pas de suivre les délibérations, avec 
la ferme volonté de voir à la défen
se des intérêts de leur propre pays.

La situation actuelle rend la ques- і 
tion plus complexe qu'en période é- 
'onomique régulière; aussi, il est du 
devoir de tous ceux qui veulent un 
Canada plus prospère de travailler 
à la défense de nosi ntérêts bien coin

Nos chefs et représentants fédé
raux, nos Gouvernements provin
ciaux. nos Corps constitués doivent 
être unis et travailler au parfait rè
glement des nombreuses questions 
qui seront mises à l’étude.

L’Union Catholique des Cultiva
teurs, fidèle à son programme, après 
avoir constaté l’allianoe des Provin
ces de l'Ouest et de la Colombie An
glaise, et celle des Provinces Mari
times, a estimé de son devoir d’unir 
ses efforts à ceux du Ministère de 
l'Agriculture de Québec et des repré
sentants de la classe agricole de l’On 
tario, Fermiers-Unis et Agriculteurs 
Franco-Canadiens, afin que les deux 
Provinces du Centre présentent un 
front uni devant les autorités fédé
rales.

Les groupements agricoles des deux 
Provinces soumettent à Ottawa un 
programme défini; celui de VU. C. C. 
est simple et ne comprend que qua
tre points importants :

lo Protection de nos Produits Lai-

"Comme résultat de discussions 
conduites depuis plusieurs mois en
tre les gouvernements de Sa Majes
té, il a été convenu que les questions 
économiques d'importance générale 
pour les diverses parties du Com
monwealth devraient être convena
blement discutées sous les titres gé
néraux suivants, qui constitueront, le 
programme provisoire de la confé -

“Questions commerciales généra-

■ Lord Bessborough pose un précédent : pour la première 
fois, le gouverneur général assiste à une cérémo
nie officielle hors du Sénat. — Diner d’Etat offert 
aux délégués de l’Empire- ce soir. — Fêtes Octales.

OTTAWA — Voici la liste officiel- 
le des principaux délégués à la Confé 
rence économique impériale telle 
qu’annoncée par l’hon. R. J. Manion 
ministre des chemins rè fer et ca
naux, qui est l'officier de liaison en
tre la conférence et les journalistes, 
pour les renseignements destinés aux 
journaux. Nous en avons soustrait les 
noms de leurs épouses, des secrétai
res, et des aviseurs des différents 
pays représentés à la conférence.
ROYAUME-UNI
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fondément l’honneur de recevoir ces 
hôtes”.

Le message ajoute que les problè
mes auxquels nous devons faire face

Ottawa — Lord Bessborough fera TROIS PAYS BILINGUES î s°nt difficiles et qu’en conséquence 
l’ouverture officielle de la conféren-i Un fait intéressant de la coniéren-; on P°urra différer d’opinion. “Nous1 
ce impériale, et ce sera la premiè-e ce est que des sept pays qui en font sommes parfaitement certain, cepen

dant. continue le message, que cha
cun fera tout son possible pour cou-1 
ronner de succès cette conférence, і 

“La province de Québec est la plus! 
grande du Canada. C'est également 
le plus vieil établissement de civili
sation sur cette terre. Nous avons des ' 
traditions commerciales, sociales, re-1 
montant à 324 ans en arrière. Née 
sous le drapeau français, elle a pros
péré sous celui de l’Angleterre. Elle 
réunit ce qu’il y a de mieux dans les 
idéals de l’Angleterre et de la Fran
ce. Aucune contrée dans le 
aucun dominion, où l’on parle deux 
langues et où celles-ci reçoivent la 
reconnaissance non seulement offi
cielle, mais pratique de l’égalité des 
droits, peut se vanter d’une unité 
plus forte et plus heureuse dans la 
diversité que dans cette province du 
Québec.

“Unité et diversité ces mots ne de
vraient-ils pas exprimer l’état d’es
prit de la conférence impériale d’Ot
tawa? Cet esprit conduira à une me il 
leure entente entre les différentes 
parties du Commonwealth brîtanni-

LE TRAVAIL A HUIT-CLOS COMMENCERA 
LUNDI

^ 'ХЩ&M
-

’es
I — Examen dés aspects du com

merce général et de la politique ta- 
: ifaire affectant le commerce impé
rial, comprenant entre autres les su
jets suivants : —

a) Reconnaissance du principe de 
préférences tarifaires réciproques) Ce matin, le comte de Bessborough 
dans les limites d uCommonwealth ;

b) Application générale des pré
férences tarifaires actuelles et futu
res dans le Commonwealth ;

c) Extension à d’autres parties 
du Commonwealth d'avantages tari
faires accordés à des pays étrangers;

d) Etablissement du pourcentage 
du “contenu impérial” nécessaire 
pour obtenir le traitement tarifaire 
préférentiel ;

e) Primes d’exportation et droits 
contre le dumping dans le Common
wealth.

w

fois que le gouverneur général du 
Canada se rendra à la Chambre des 
communes.

partie, trois sont bilingues Le Ca
nada possède l'anglais et le français, 
comme langues officielles; l’Afrique 
du Sud, l'anglais et le hollandais ; 
l'Etat libre d’Irlande, l’anglais et le 
gaélique. Il y a aussi les Indes, où 
l'anglais est officiel, mais ce pays 
possède une foule de dialectes. Au 
cours de la conférence, tenue la dis
cussion se fera en anglais seulement.

ENDROITS VISITES PAR LES 
DELEGUES

Pendant leur séjour dans la capi
tale, les délégués de la conférence

périale auront l’occasion de visiter 
plusieurs édifices qui ont joué un rô
le de premier plan, dans la courte 
mais féconde histoire de notre pays, 
depuis qu’il possède le statut d un 
Dominion.

Le principal de ces endroits sera, 
naturellement, Rideau-Hall, résiden
ce de tous nos gouverneurs généraux 
depuis la Confédération.

T. Hon. Stanley Baldwin, Neville 
Chamberlain, J. H. Thomas, Sir Phi
lip Cunliffe-Lister, Walter Runciman 
Sir John Gilmour.
AUSTRALIE

lma?.
lira le message du roi, puis il sou
haitera personnellement la bienvenue 
aux délégués, et ensuite il retourne
ra à Rideau-Hall. Son Excellence la 
comtesse de Bessborough sera présen 
te. Le premier acte de la conféren
ce sera de passer une résolution de 
loyauté envers le roi et la reine 
d'Angleterre.

Sa»
::

T. Hon. Stanley Bruce, H. S. Gul-
lett.
NOUVELLE-ZELANDE

T. Hon. J. G. Coates, W D. Stewart 
Union de l’AFRIQUE-SUD

Le T. II R.-B. BENNETT 
Premier Ministre du Canada

h&v №

_______ j
monde,

Hon. N. C. Havenga, P. G. W. Gro- 
bler, A. P. J. Fourie,
ETAT LIBRE D'IRLANDE

Le discours d’inauguration du pré
sident sera suivi de discours de tous 
les autres premiers ministres. Ensui
te, les différents comités seront for
més. Le travail à huit clos commen
cera lundi.

La première fêtte sociale aura lieu 
ce soir: diner d’Etat au Château 
Laurier offert par le gouvernement 
fédéral.

L’hon. R.-B. Bennett 
Président probableS. Exc. Lord BESSBOROUGH 

Gouverneur-Général du Canada M. Scan T. O'Keny, Scan \£ijulés, 
Dr J. T. Ryan,
TERllE-NETTVE

II- — Politique des traités commer
ciaux concernant les pays étrangers 
renfermant entre autres sujets : —

a) Relation des préférences inter
impériales aux concessions faites aux 
pays étrangers ;

b) Interprétation de la clause du 
traitement de la nation la plus favo
risée, principalement en rapport avec 
le développement de préférences ré
gionales et de systèmes de quotités 
d'importations.

III — Etude de la base appropriée 
et des moyens à prendre pour effec
tuer une coopération économique in
ter-impériale, comprenant la revue 
des agences actuelles, l'examen du 
rapport du comité économique impé
rial sur la coopération industrielle, 
et ladiscussion des communications, 
des recherches et de la standardisa
tion.

a) Questions monétaires et finan
cières. — Considération des relations 
actuelles des diverses monnaies et 
des standards monétaires de l’empi- | 
re, et opportunité et possibilité de 
prendre des mesures pour rétablir et 
stabiliser le niveau général des prix, 
et stabiliser le change.

b) Négociations d'accords com
merciaux.

Ce programme provisoire est le 
résultat de consultations poursuivies 
bar le gouvernement canadien avec 
les gouvernements du Royaume-Uni, 
de. l'Australie, de la Nouvelle-Zélan
de. de l’Union Sud-africaine, de l'E
tat Libre d'Irlande, de Terre-Neuve, 
rie l'Inde et de la Rhodésie-méridio- 
nale.

Au début de l'hiver, le Canada pré
para un projet de programme qui fut 
ommuniqué aux gouvernements in

téressés de l'empire. Des réponses fu
rent subséquemment reçues de di
verses parties du Commonwealth, et 
lans chaque cas ces communications 
furent transmises aux autres parties 
le l’empire.

Le programme provisoire fut en- 
uite préparé sur la base du projet 
oumis et des réoonses reçues.

Le secrétaire général de la confé
rence serait également canadien.

tiers. Beurre et Fromage, sur le m<tt 
ché. Anglais. ..........

2o. Ouverture de marchés en An
gleterre et dans les Dominions pour 
la vente de nos pommes de terre, 
l’embargo qui froppe ce. produit de
vant être levé.

Зо. Achat par l’Angleterre d’une 
plus grosse quantité de tabac cana
dien. L'Angleterre en a importé, en 
1931, pour un montant total de plus 
de 71 millions et la part du Canada 
n'a été que de un million et demi 
environ.

4o. Achat par l’Angleterre d’une 
plus grande quantité de bois de com
merce, et de pulpe. En 1931, l'Angle
terre a importé pour près de 275 mil
lions de produits forestiers et le Ca
nada n’en fourni que pour 21 mil
lions et demi environ.

Le fait que la Russie soviétique est

Hon. F. C. Alderdice, premier mi
nistre, L. E. Emmerson.
INDE

Ottawa. — On s’attend à ce que le 
premier ministre du Canada préside 
la conférence économique d'Ottawa

Le président de cette réunion, ce
pendant, ne peut pas être nommé 
avant l’ouverture officielle de la con
férence. La coutume veut, toutefois, 
qui? choisisse le premier ministre 
du pays qui reçoit. C’est l’opinion ex
primée par les délégués à bord de 
1'Em press of Britain.

Le secrétaire générai de la confé - 
erneo économique sera probable
ment O.-D. Skelton, sons-secrétaire 
d’Etat aux affaires étrangères. M. 
Skelton a une précieuse expérience 
acquise pendant des conférences 
térieures.

Sir A. C. Chatterjee, H. Strakoscht, 
G. Schuster, G. Rainy, P. P. Glnwala 
S. Chetty. SAS. Khan.
RHQDESIE Méridionale

U. Afrique-Sud Nouv.-Zélande
“En ma qualité de premier minis

tre de cette province, je souhaite avec 
joie, au nom de la population et du 
gouvernement du Québec, la plus 
cordiale bienveiue aux délégués à la 
conférence et à leurs amis."

S Observateurs: Hon. H. W. Moffat, 
premier ministre, P. D. L. Fynn.
CANADA

- l'Australie, comme l'un des résultats 
de la conférence impériale à Ottawa. 

; “Il peut se faire", a dit M. Gullett, 
j que presque tout le temps limité que 
! nous aurons à notre disposition, si- 
J non tout le temps, soit occupé par 
J les arrangements projetés entre les 
j dominions et le Royaume-Uni. Néan

moins, a-t-il ajouté, je serais désap
pointé si les occasions ne se présen
taient pas pour des discussions avec 
l’hon. H.-H. Stevens, le ministre ca
nadien du commerce, du traité actuel 
afin de le rendre encore meilleur, et 
aussi pour en obtenir l’expansion”

T. H. R.-B. Bennett, premier mi
nistre, Hon. E. N. Rhoades, H.H. Ste
vens, Robert Weir.Si

INDETerre-Neuve
AustralieCanada A
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L’Union Catholique 
des Cultivateurs 

et la Conférence

i m. * : .
4! SI T. h. J.-G. COATES 

Ministre des Travaux publics
"

" -i Hon. N. C. HAVENGA 
Ministre des FinancesІ: ЗНЯ %' m Le Traité avecІ des chefs des diverses délégations. { 

Ce programme fut irradié de la 
Chambre des Communes par les Che 
mins de fer Nationaux du Canada et 
radiodiffusé par 35 postes canadiens 
reliés entre eux par le réseau télé
graphique du C. National, et du C. 
Pacifique. Il était aussi radiodiffusé 
par le réseau Columbia aux Etats- 
Unis probablement relié en Grande- 
Bretagne et peut-être ailleurs.

VU. C. C. de Québec soumet à la 
Conférence son programme qui 
comprend quatre articles impor
tants au point de vue avenir éco
nomique.

, , : l’Australie

Щ
: Д

SON EXPANSION

L’Union Catholique des Cultiva
teurs, fidèle à son programme, après 
avoir constaté l'alliance des Provin
ces de l’Ouest et de la Colombie An
glaise, et celle des Provinces Mariti
mes, en vue de la conférence impé
riale, a estimé de son devoir d'unir 
ses efforts à ceux du Ministère de 
l’Agriculture de Québec et des repré
sentants de la classe agricole de 
l'Ontario, Fermiers-Unis et Agricul
teurs Franco-Canadiens, afin que 
les deux Provinces du Centre présen
tent un front uni devant les autori
tés fédérales.

Les groupements agricoles des deux 
Provinces soumettent à Ottawa un 
programme défini, celui de ITJ. C. C, 
est simple et ne comprend que qua
tre points importants :

1. — Protection de nos Produits 
laitiers. Beurre et Fromage, sur le 
marché anglais.

2. — Ouverture de marchés en An
gleterre et dans les Dominions pour 
la vente de nos pommes de terre, 
'.'embargo qui frappe oe produit de
vant être levé

3. — Achat par l’Angleterre d’une 
plus grosse quantité de tabac cana-

l" Vancouver, 18. — L’expansion du 
présent traité de commerce conclu 
par l'Australie et le Canada, c'est ce 
qu'espère l’hon. H.-S. Gullett, minis
tre du commerce et des douanes de

U4
T. h. Stanley BRUCE 
Trésorier suppléant

Sir A.-C. CHATTERJEE 
Conseil de ITndia OfficeHon. Robert WEIR 

Ministre de l’Agriculture Royaume-UniHon. F.-C. ALDERDICE 
Premier Ministre Canadam des plus grands fournisseurs de 

'. Angleterre mérite nue la question 
'Oit réglée à l’avantage des Domi
nions et particulièrement du Cana- 
1a qui possède de si grandes ressour
ces forestières.

Le but de l’U. C. C. en soumet- 
ant ces demandes aux autorités fé

dérales est de rendre service à la cl as 
e agricole toute entière, intéressée 
lans les quatre questions si impôt 
tantes au point de vue de notre ave
nir économique.

QuébecRoyaume-UniRoyaume-Uni .Canada
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La première Séance 
de la Conférence est 

Radio - diffusée
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Mш!m DEPUIS 10.45 HRS, CE MATIN Ш mі dionGrâce aux arrangements conclus, 
‘ous les canadiens du Cap-Breton à 
Victoria ont pu écouter les discours 
prononcés à la première séance plé
nière de la Conférence économique 
’mpériale. Cette irradiation a com- 
'bcncé à 10.45 ce matin, et a duré en
viron uce heure.

A onze heures, S. E, le Gouverneur 
Général du Canada a lu une adresse 
au nom de Sa Majesté. Il fut suivi

4. — Achfl^ par l’Angleterre d’une 
Dlus grande quantité de bois de com
merce, et de pulpe.

Le fait que la Russie soviétique est 
un des plus grands fournisseurs de 
l’Angleterre mérite que la question 
soit réglée à l'avantage des Domi
nions et particulièrement du Cana
da qui possède de si grandes res
sources forestières.

!
;

: IpijjF 1 6И

Mr W.-M. CTraiNE 
Sec. Congrès Trade Unions

НЖПІИ«« I I !♦♦♦♦«< IM**++*++*++**.t++****+1,*+*»♦♦««♦« ****************************************** ♦♦♦♦«■♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦ ♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦««♦fl ♦♦«-»♦♦♦♦♦«

Hon. H. H. STEVENS 
Ministre du Commerce

M. J.-M. BROMLEY 
Pres. Congrès Trade Unions

M. C.-O. POWERS 
M. P. pour Québec-Sud

Hon. E. N. RHODES 
Ministre des Finances

T. h. Neville CHAMBERLAIN 
Chancelier de l’échiquier

LES PRINCIPALES INDUSTRIES CANADIENNES INTERESSEES DANS LE COMMERCE IMPERIAL
нниищя і >♦♦««« ♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦«♦♦♦♦«.♦♦♦♦♦>♦♦♦♦ и ♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦>♦♦♦♦♦♦♦♦«♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦ ^♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦i>>««
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A LOUER A LOUER

Logement de cinq appartement» à 
louer immédiatement à $12.00 par 
mois. Toutes les commodités. S’a
dresser à Lévite B. Nadeau, No. 0, 
17e avenue. 
xl974-lf-21jt.

et chauffé. S'adresser Oarage Four
nier, rue Canada. 
1964-Jjlo.-30 juin.r..>

TERRE A VENDRE 
Terre, un mifle de long sur 3 ar

pents et 4 perches, toute labourée et
GARAGE A VENDREЖУ'

г.іїдЩЯЯ Garage neuf, construit l’an dernier 
facile à transporter, à vendre à très 
bas prix; s'adresser à 8am FÜHRER 
Edmunds ton, N. B.
1968-J.n.o.-7 Juillet

ДяЛІіі *
h se de Bt-BaeUe. A vendre à très bon- 

su Bureauties conditions. S';fil du "Medasmeka”, blmirndatoa.AdIhi !«!-Jju>.-2 Juin.581 ЛI
!«i,

її

Crèche St-Vincent 
de Paul, Québec

tialité marquée pour le sexe faible. 
Ressources —

Vingt-trois enfant» sur 733 ont des 
parent» qui persistent à s’intéresser 
un peu à leur malheureux sort; c’est- 
à-dire que les uns donnent deux ou 
trois piastres, les autres, cinq ou six 
piastres, les autres encore, dix pias
tres par mois pour la pension de leur 

. enfant; en tout $130.00 pour vingt- 
trois enfants. C’est une moyenne de 
$5.21 par mois. Vous vous demandes 
peut-être ce que font les parente des 
700 autres enfants 
Le sSans-Baptême —

Un contigent de bébés, disent les 
journaux, a été envoyé à Chicoutimi. 
Ces enfants provenaient de ce qu’on 
appelle des pouponnières; ces pou- 
ponnlères sont pas baptisée”. Et, dit 
L'EVSBOHVfF'^guplQues-uns d’en- 

; pas encore bapti
se”. De plus, êedr dgewariait de 3 
semaines à 1 an. Onwa peine à croire

cordés 
par des

i
. i«k jk
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% Adoptions
6 placements ont été fait» depuis 

le 1er juillet; 14 en 1932.
Visiteurs —

Plus de cent visiteurs sont passés 
tage supérieur est aménagé en très neur de la terre qui l’a produite et chez les enfant*» au cours de la se- 
belle salle de théâtre. Au dernier • bon augûre pour son avenir, 
plan, venant mourir près des terrains 
de jeux, on devine les eaux de la 
santé influence sait attiédir la toise 
Baie Sainte-Marie dont la bienfai- 
glaciale de l’hiver et tempérer l’ar
deur du soleil d’été.

Oette photographie aérienne don
ne une excellente idée du Collège 
Sainte-Anne de Ohuroh Point et du 
cadre poétique qui en rehausse les 
attraits.

En avant du Collège, une immense 
pelouse à l’herbe toujours généreu
se-et tendre se donne pour mission, 
semble-t-il, de conserver toujours 
vivante la mémoire du Père Sigogne, 
le grand apôtre des Acadiens de la 
Nouvelle-Ecosse, dont un monument 
commémoratif nettement visible sur 
la gravure, abrite les ossements. En 
arrière du bâtiment principal et a- 
dossée contre lui, s’élève la chapelle 
imposante par ses dimensions et 
pourtant bien gracieuse, dont les é- 
lèves ne peuvent oublier les splen
dides vitraux ni les touchantes cé
rémonies. A gauche, on voit une par
tie de la cour des Petits tandis que 
celle des Grands s'étend à perte de 
vue en arrière. La photo malheureu
sement ne montre, à droite, qu'une 
petite partie de la patinoire dont i'é-

maine, et parmi eux beaucoup- de tou 
Les cours du collège comprennent: ! ris tes qui ont paru émerveillée.

Aumônes —
Par lettres, $6.00; dons des visi

teurs, $18.30. '

lo Un cours préparatoire pour ceux 
qui ne seraient pas assez avancés 
pour entrer au cours classique ou 
commercial; 2o Un cours d’affaires 
de deux année; Зо Un cours classi
que complet comprenant deux années 
de philosophie. Dans tous ces diffé
rents cours, le français et l’anglais 
sont enseignés avec un soin égal. Le 
collège Sainte-Anne a obtenu en 
1893 le titre d’Université et tous les 
privilèges adhérents à ce titre. Il 
confère donc les titres de bachelier, 
de Maître et même de Docteur.

Le prix de la pension n'est que de 
$175. conditions appréciables surtout

Charités : —
"Ci-inclus une centaine de timbres 

poste neufs. Ces timbrée ayant été 
trouvés et jamais decramés, il me 
fait plaisir de les consacrer à l'utili
té de votre institution.’. — Merci !

Une institution financière envoi? 
à la Crèche un chèque de $380. mon
tant voté par les Directeurs à même 
les intérêt» du Fonds de charité. 
Grand merci !

L'ouvroir des dames charitables de 
Chamy envoie à la Crèche plus de 
320 articles de Lingerie d'enfant». 
Chose admirable et qui témoigne d'u
ne belle persévérance, dans un non 
moins beaumouvement, le même ou
vre ir avait fait, pour le jour de Noel 
dernier, un envoi de plus de 400 mor
ceaux. Re-merci !

L'initiative d'une danrç charitable 
de Château-Richer a suscité parmi 
des amies le tricottage de 38 paires 
de petits bas. Merci !

De Saint-Michel de Be liée basse 
sont arrivées quatre caisses de be’le 
et utile lingerie pour bébés; merci à 
cet excellent groupe de dames bien
faitrices !
Publicité —

j IreLe Collège se trouve ainsi situé en 
plein milieu de ce pays qui autrefois 
fut témoin des joies et des richesses 
de nos pères et qui aujourd’hui as
siste au rapide relèvement de leurs 
descendants. Quel avantage pour nos 
enfants acadiens d’ouvrir leur âme 
et leur intelligence dans un cadre 
tout parfumé des ouvenirs pittores
ques et historiques! Ainsi favorisé 
par la nature et par les souvenirs, le dans ces temps de dépression écono- 
collège promet d’abriter tout un mon* mique. Les moyens de communies- 
de d'activités fécondes et moralisa- Lion sont faciles et rapides. Deman- 
trices. D’ailleurs les succès brillants dez un prospectus, 
obtenus jusqu'ici dans toutes les bran 
ches du savoir religieux et profane 
sont déjà une belle moisson, l’hon-

.unejt^e^yape^Québec

La première тдщіг—Nllli' d’une 
tenancière de m whmité ou de pou
ponnière, re'st 4e faireAaptiser sans 
retred. * Wlee рччИиРУ, l’enfant 
qu’on recueille. Le eouflà de faire de
Jargent ‘ “ _ _________
Le défaut de place à la Crèche ne 
devrait pas priver un enfant du saint 
baptême. Le code du droit canonique 
prescrit de baptiser les enfant» le 
phis tôt possible, et les théologiens 
enseignent qu'on ne saurait, sans fau 
te grave, différer le baptême au delà 
de dix jours.
Avis — Visite de la Crèche tous les 
jours, de 2 heures à 3. — Pour obte
nir un enfant, il faut une recomman
dation de son Curé.

Collège Sainte-Anne. 
Churoh Point, N.-E.

tie Francoeur 70,
Grade IV — Yvette Bélanger 86, • 

Robert Bossé 77, Roland Jalbent 67, 
Yvon Lynch 64, Antonia Bossé 62, 
Antonio Bossé 90.

Grade ІП — Catherine Lynch 85, 
Camille Jalbert 76, Jean Bossé 74, 
Bertha Francoeur 66, Herman Lynch

| GRAND SEMINAIRE
Regina. Sask., 15. — 8. E. Mgr Ja

mes Charles MoGuigan, deuxième ar
chevêque de Régina, vient d'annon
cer quil ouvrira au mois de septem
bre un grand séminaire dans sa ville 
épiscopale de Régina. Il a annoncé en 
même temps que la direction de ce 
séminaire sera confiée aux RR. PP. 
Franciscains de Montréal.

MIS A L'INDEX
Cité Vaticane, 18. — La Congré

gation du Saint-Office a iiecrit à 
l'index expurgatorius Г'Histoire de 
l’Europe aa 19e siècle", de Benedetto 
Croce, le philosophe antifascite bien 
connu, qui s'est vigoureusement op
posé à la ratification du traité de 
La t ran.

Il va de soi que du fait de la dé
cision du Saint-Office, les catholi
ques ne peuvent pas lire l'ouvrage en 
question.

64.
Par les soins dü service postal de 

la ville de Québec. 21,000 circulaires 
implo-ant des adoptions ont été dis
tribuées. au mois de mai, dans cha
que foyer de langue française. Ce 
message s'adressait plus particuliè

re Joseph M. Bourgoin, of the Pa- remeht auX ménages à l'aise, chré- 
rish of Saint Leonard in the Coun- t:^ns et sans enfants. Les résultat» 
ty of Madatoaska and Province of 11 on 1 P85 été immédiats. Cependant 
New Brunswick. Farmer, and Blan n en dut-4 résulter qu'une ou deux 
che Bourgoin, his wife, and to all1 adoptions, ce nouvel effort n'aura pas 
others whom it doth or may in any\ aussi infructueux qu’il Га paru 
wise concern. j d’abord.

Economie —

Grade П — Gilberte Bélanger 92, 
Yvonne Jalbert 82, Annette Bossé 79, 
Nelson Lynch 69, Renault Bossé 66, 
Gilbert Bossé 63, Yolande Bossé 61.

Grade I — Dianna Jalbert 86, Ri
ta Francoeur 76, Bertrand Dubé 70, 
Renelle Bossé 66, Marie Jeanne Bos
sé 68, John Lynch 65, Eva Bossé 58, 
Marie Blanche Bossé 55, Marie Rose 
Bossé 55.

NOTICE OF SALE

Adèle Lavoie, Inst

LISEZ ET 
FAITES LIRE 

“LE MADAWASKA”

NOTICE IS HEREBY GIVEN that; 
there will be sold at public auction électrique, don posthume de Son E-1 
in front of the Law Offices of John L'appareil récupérateur d’énergie 
M. Keefe, at the Town of Grand minence le Cardinal Rouleau aux 
Falls in the County of Victoria and enfants abandonnés de la Crèche, est 
Province of New Brunswick, on Mon- installé et payé depuis un mois. Sa! 
day, the twenty-second day of Au- bienfaisante utilité s'est révélée dans 
gust, A. D. 1932, at the hour of two dernier compte d'électricité. j 
o'clock in the af ternoon, all that j Hygiène —
certain piece, parcel or tract of land. Le coût approximatif de la ventila- 
situate in the Parish of Saint Leo- tion à la Crèche s'élève à $9.20 par 
nard in the County of Madawaska jour l’été, et à $28.00 par jour l'hiver, 
and Province of New Brunswick, and Un puiseant moteur, de grosses tur- 
bounded as follows, to-wit : — bircs aspirent l'air pur du dehors;

"Beginning at a post standing on cet air est lavé dans un appareil spé- 
the eastern bank or shore of the Ri- cial; il est ensuite poussé dans toutes • 
ver Saint John, at the most western les pièces de la maison ; l'été, il est 
corner of the land which on April refrerdi, au besoin, de 5 degrés; l'hi- 
19th. A. D 1919, was owned by the ver, il est réchauffé à la températu- 
estate of the late Charles Martin, re de 70 degrés. Ce souci d'hygiène 
deceased; thence running easterly coûte cher, mais il combat efficace- ! 
along the same until It strikes and ment la mortalité infantile. Les pe- ! 
intersects the highway road leading dictres répètent souvent qu'il est ausj 
from Saint Leonard to Grand Falls; si Important de fournir aux bébés de' 
thence from the said highway road l’air pur que du lait pur. C'est pour- ! 
running along the northerly side of quoi on fournit chaque Jour pour 
the highway road leading to and deux ou trois sous d'air pur à chaque ' 
through the Bourgoin Settlement, up enfant, 
to the rear line of the lots of the 
First Tier east of the River Saint 
John ;
'y in the said rear line twenty rods 
fo a post at the land which on April 
19th. A. D.. 1919, was owned by Geor
ge C. Bourgoin; thence running west 
erly along the southern side line of 
the land which on April 19th. A. D.
1919. was owned by the said George 
C. Bourgoin, down to the eastern1 
bank or shore of the River Saint 
John; and 'thence along the same 
in a southerly direction and following 
the various courses of the said bank 
or .*hore of the said River, twenty 
rods more or less, to the place of be
ginning". Containing fifty-four acres 
more or less and being the southern 
half of Lot Number one hundred and 
forty-six (146)' of the Saint John 
River Lots, and being the same land 
as was mentioned and described in 
the below mentioned Indenture of 
Mortgage.

Statistiques —

Le 1 juillet, il y avait à la Crèche 
14 enfants de plus de trois ans, 63 
enfants de moins de trois ans. 216 en 
'ants de moms de deux ans, 419 en
fants de moins d'un an, soit 290 filles 
et 422 garçons.

Leu parents adoptifs ont une par-

thence running norther-

TOGETHER WITH all the build
ings, improvements, profits, privile
ges aid appurtenances to the same 
belonging or in any manner apper
taining.

The above sale will be made pur
suant to a power of sale contained 
in an Indenture of Mortgage bearing 
date the nineteenth day of April, A. 
D., 1919, made between-4he said Jo
seph M. Bourgoin and Blanche Bout 
goin. his wife, of the first part, and 
the undersigned. Samuel Boucher, of 
the Parish of Saint Andre in the 
County of Madawaska aforesaid, Rail 
road Sectionman, of the second part, 
and registered in the office of the 
Registrar cf Deeds in and for the 
County of Madawaska aforesaid, in 
book "U-2" of records, on pages 134 
to 138. as number 19293, on the 19th 
day of August, A. D. 1919, default 
having been made in the payment of 
the principal money and Interest 
thereby secured.

In Witness Whereof the said Sa
muel Boucher hath hereunto set his 
hand and seal this sixteenth day of 
July. A. D. 1932.

No. 3306 — Trousseau de Baptême Lee Roses. Ces fleurs en car telles 
remplies font un Joli effet. Patro is à tracer manteau 30c, bonnet 15c, 
châle 20c. kimono 20c. Perforés, manteau $1.00, bonnet 25c, châle 50c, 
kimono 50c. — Etampés sur Cas lemire français pure laine manteau 
et bonnet ensemble suivant qua lté $4.70 ou $6.75. Châle $150 ou 
$2.75. Kimono $150 ou $155. Btunpés sur crêpe plat deux qualités 
correspondant au deux sur caahenlre. Sur soie cordée très belle qua
lité, même prix que le meilleur cachemire. Soie spéciale pour le tout 
$140. Robe patron à tracer 25c, perforé 50c, au fer chaud 36c. Etam- 
pée sur "naneouk anglais fin 90c, sur superbe voile suisse $1.45, 
beau crêpe plat blanc suivant qualité $1.50, $200 et $3.00. Soie spé
ciale pour la broderie 48c.
ABONNEZ-VOUS A NOTRE RI VUE MENSUELLE DE BRODERIE 
ITT MUSIQUE 13c L'ABONNEMENT PAR AN. Album de Layette 15c.
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THERIAULT & BOIVffl Enr’g.
-ЯООМ
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Enseignes Electriques de Tous genres 
PEINTURAGE D’AUTOMOBILESsw’DUCO*

— Debossages

PEINTURES

Hls
<8gd>. Samuel X Boucher (VS.) 

marie
ünevbmmt шоШкмлвMortgagee.

Signed, sealed and delivered) 
in the presence of 

<8gd.) JOHN M KEEFE, ) 
Solicitor for the Mortgagee. ) 
5fs-21juil-16août.

B. P, T! F. *re-4u-D)
Piquage de» autos ___
fid*. $ la machine. DBpee t -die.

мммімуимннніининшиїїмммтт

; .
■

• l'P 1 '
m

щмтт«лрщ»
Ш ш м .s

C: ’•

NOUVELLE
CORDONNERIE

J'ai le plaisir d’annoncer au 
public que Je viens d'ouvrir une 
boutique de cordonnerie dans l’é
difice F.-X. Carrier, sur la rue 
St-François.

Etant sourd-muet et désireux 
de gagner honnêtement ma vie, 
J’ai l'assurance que le public vou
dra bien me patroniser. J’ai en 
plus acquis les services d'un au
tre cordonnier expert. Répara
tions de tous genres. Satisfaction 
garantie et prix raisonnables.

LE» BRIAND, 
cordonnier, 
rue St-François

3fs-14 juillet.

T he Red Rose
La Nouvelle Wlb. 20c 
Etiquette Brune 1 “ 40c

AU COUVENT 
DÜ5ACRE-C0EUR 

DEGRAND-S AULT
Diplômes et CerttfUats de graduation

(Sillte de la semaine dernière) 
Certiflfcàts d’examens de Grade VIII 

pour entrée au High School ;
Grade VIII (lère Division) — Do

rothy Manning, Evelyn Kelly, Irvin 
McLaughlin, Antoinette Guy.

(2ème Division) — Imelda Martin 
Atleen Manning, Noela Tait, Emery 
Levesque, Gertruda Rioux, Gertrude

“g’eet 6“ t»on «je; autrement u ne 
«eralt uau »an* un paquet #e» Нове”

Cyr.
(3éme Division) — Mary O'Regan, 

Florence Slrois, Marie Mulherin, B- 
laine Charette, Francis MoClusky.

PLUS HAUTES MOYENNES 
Grade VU — Hazel Pike. Margaret 

Manning. Hazel Curran. Hattie Cor
mier, Wo Wvesque, Ruth Burgess, 
Isabel Mulherin, Claude Guimont, 
Dorothy McClusky, Hilaire Martin.

Grade VI — Mary Moran, Geor- 
glanna Poliras, Elvina Baker, Alton 
McCormack, Melba Powers,
Shaw, Edmlna Akerley, Patricia 
Long, Billy Qulngley, Gérald Mélan-

I GRAND-SAULT leurs parente de Drummond.
Soirée-Surprise 

—Mlle Irma Rioux était samedi 
soir l’objet d’une soirée-surprise à la 
demeure de ses parent», M. et Mme 
Edouard Rioux, à l’occasion de son 
18e anniversaire de naissance. Un jo
li programme de musique fut exécu
té u cours de la soirée. Au piano : 
■Agathe e* Rodolphe Carrier; guita
res: Herman Slrois et Arnold Muck
ier; Violon: Gérard McNeil. A minuit 
un délicieux goûter fut servi par 
mMe Rioux assistée de Mme Fred 
Dubé et Dorice St-Amand. Les au
tres invitée étaient: Mlles Simone 
Carroli, Ida Godreau, Edna Desjar
dins, Lorette Cyr, Flossie Carroll, A- 
lioe Godreau, Marie Deejardins, Blan 
dhe Cyr, Olympe Doucet, Blanche 
Valcourtt, Anita Violette, Antoinette 
Derehénes; Messieurs Thomas Ves-

—Mme J. Daigle de St-Jacques est 
en promenade pour une quinzaine 
chez M. J. Daigle de oette ville.

—M. et Mme W. Moreau et leurs 
deux enfante de Salem, Mtoes., ainsi 
que Mme Ernest Lapointe, sont ac
tuellement en promenade chez M. 
Alfred Côté et leurs parente de Drum 
mond.

—M. Bap. Langlois et son Jeune 
fils Lucien, ont fait un voyage à 
Sully, P. Q., au commencement de 
la semaine.

—M. Jack Clark de Piaster Rock 
était en ville en fin de semaine, par 
affaires.

Grade V — Emmett Burgess, Hil
da Baker, Joseph McLaughlin, Ro
saire Leclerc, Noela Cormier, Louis 
Gagnon, Guy Gagnon, Patricia Mc
Laughlin, Mathew Burgess.

Grade IV — Elizabeth Bellefleur, 
Rita Guimont, Isabelle Bellefleur, 
Mary Gillespie, Kent Mulherin, Cla
ra McLaughlin, Billy Mulherin, Gret 
chen Mockler, Nora Powers, Lois Bur 
gees, Hermon MoClusky.

Grade Ш — Hedwidge LeBondl 
Rita Pasista, Elviny Carroll, Léda 
Therriault, Aurélie Levesque, Lucille 
Bérubé, Léa Thériault, Donald Kelly, 
Bernadette Slrois. Albertine Séné
chal.

Grade II — Corine Pottras. Alfred 
Therriault, Eléanar Levesque, Doris 
Page, Phyllis Baker, Lucien LeBlond 
Rita Poitras, Gladys Fournier, Ro
land Pike, Bordina Mockler.

Grade I (Classe A)
Merritt, Fernand Dionne. Enid Mc
Laughlin, Joan Kelly, Marie-Anne 
Lavoie, Mory McLaughlin, Donald 
Mulherin, Alfred Godreau, Dorothy 
Quigley, Sheila Manning.

(Classe В) — Suzanne Michaud, 
Oscar LeBlond, Rolande Bérubé. An
nette Langlais, Stella Paradis, Freda 
Quasteta, Ida God bout, Cannelle 
Rioux, Albert Verrett, Morel Bour-

—M. Gérard Dubé de St-André »eur, Ménard (McCormack, Réné Lé
vesque, Will Carrier, Cliff Carrier, 
Georges Thériault, Fred Laforêt, Ro
méo Violette, Ooéeime Poitras, Ralph 
Carroll, Herby Michaud, 
cher, Auréèe Deedhêoee, 1 
son, Gaspard Rioux, Willie Slrois, Al 
ban Poitras, От Paorent, R. Parent 
et N. Parent de Hamlin, Maine.

estac tuelleonent en visite chez des 
parente et amis.

—Mesdames André Page, Ludger 
Moreau et Chrysos tome Moreau ont 
fait ces Jours dernière un pélérina- 
ge à Ste-Anne de Beaupré.

—M. P. Bourgoin de Bte-Annevi- 
sifcet actuellement ses parents de 
Grand-Sa ult.

Plus Bou- 
Warren Dob

—Mlle (Lorette Langlais «t son frè
re Roland passent leurs vacances 
chez leur© ncle, M. Joe. Langlais

—M Charles Caldwell est de re
tour d'un voyage à New York.

—Mme Win Redgate est en prome 
nade chez son frère, M. Nell Bradley.

—M. l’abbé Camille Leclerc, vicaire 
à Lamèque, est actuellement en visi
te chez ses parente de Grand-Sault 
et de Drummond.

—Mme Chrysistome Moreau de 
Houlton, Me, passe un mois en pro
menade chez M. et Mme Ludger Mo
reau.

—M. et Mme Joe. Cormier rece
vaient dimanche la visite de M. et 
Mme lévite Mar^n 
Me, Mme B. Carroll,
M. et Mme Joe. Dubé et M et Mme 
Philippe Morin de N.-Dame du Lac.

—M. et Mme Jos. Langlais de Sully 
et leurs petite-enfante, étaient oes 
Jours derniers les invités de M. et 
Mme Bap. Langlais.

—M. et Mme Arthur Bamterre de 
Nashua étalent cette semaine en pro
menade chez leurs parents de Grand 
Sault.
—MM. Alcide Bellefleur et Edouard 

Thériault btn passé la semaine der
nière à Edmundston chez des parents 
eta mis.

—Mlles Lorette et Jeannettte Ood- 
bout passent leursv «canoës chez

Ste-Rose-du-Dégelé
Nathalie

-M. et Mme Joseph Labranche et 
leur bébé, de Québec, M. et Mme 
Hector Tremblay et leurs enfante 
d'Edmundston, étaient en visite chez 
M. Jos. Tremblay.

—Mme EIséer Quelle* est de re
tour d’une promenade à St-Eleuthè- 
rc et St-Alexandre.

—MHe Albertine Boucher de Ca
bane et Mlle Dolorès Boucher de 
Oausapecal ont passé une huitaine 
chez M Jos. M. Chamberland.

—Mlle Simone Morel est en pro 
menade chez ses parente et amis.

—M. et Mme J. 8t-Oyr de Québec 
étaient en visite chez M. Jos. Trem-

I ST-JACQUES, N. B.de Madawaska, 
d’Edmundston,

DISTRICT No. 2% — EXAMENS 
Grade VI — Alex Jalbert 78, Li- 

lianne Jalbert 66, Edna Bélanger 62, 
Gertrude Jalbert 54.

Grade V — Henné Jalbert 81, Mat-

blay.
—M. et Mme Jos. Tremblay et Mlle 

Nini Tremblay sont en promenade 
à Québec 
Retraite'

—Une retraite du 10 au 17 Juillet, 
a été prêchée par les RR. PP. Rober
ge et Héoa, rédemptoristes. Lee Qua- 
rante-Heures ont eu lieu au cours de 
cote retraite. Toute la paroisse a as
sisté régulièrement aux offices et se 
sont approchées des sacrements. Un 
grand nombre de prêtres étrangers 
sont venus prêter leur concours. Ven

dredi soir, heure d’adoration prêchée 
Toute la paroisse demande pardon 
à Jésus-Hostie. Samedi soir, proces
sion aux flambeaux en l’honneur de 
la Ste-Vierge dans la rue de la sta
tion où un autel à Marie avait été 
érigé. Un Magnificat fut chanté à cet 
autel par tous les assistants.

І
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Billet 
aller et 
retour

Prière de retenir vos billets im
médiatement des conducteurs des 
autobus —Le retour aura lieu Jeu
di soir le 4.

Г*5 aérienne du Collège Sainte-Anne — Church Point, N.-E.

T Sis-

Assurez-vous contre la
PERTE TOTALE

éu revenu provenant 
de votre travail$1і

Le revenu produit par la personne qui gagne 
sa ris est le revenu provenant uniquement 
de son travail quotidien. L’assurance contre 
l’incapadtd fut conçue pour Indemniser le 
salarié ou le travailleur contre la perte 
totale du revenu provenant de son travail 
quotidien à la suite d'incapacité physique. 
Pour ses polices et ses certificats de 
pension, h

Confederation Life
Association '
annonce dee ~

Nouveaux Bénéfices en cas d’incapacité

m

ï

prévouant le» avantager suivants :
81, avant d’avoir atteint l’âge de 65 але (hommes), ou de 50 ans (femmes), 
Faneuré est frappé d’incapadté totale à la suite d’un accident ou d’une • 
maladie, lies bénéfices suivants (pour une police de $10,000), seront 
payables après «fa mois d’incapacité totale continue, et durant le cours 
de ГIncapacité:

1. 8100 per mole durant 50 molai
2. $50 par mois durant lee 100 mois suivants;
*. $10,000 en espèces à la fin du 150e mois;
4. L'exonération du paiement de toutes les primes 

échéant au cours de la période du versement de 
l’Indemnité en cas d’incapacité.

Si rassuré vient à mourir an cours de la période de 150 mois, le produit 
do le police sera payé sans aucune déduction au titre des versements faits 
par suite d’incapacité.
Les valeurs garanties et les dividendes acquis ns seront nullement affectés 
par le versement de la rente m durant l’incapacité.

Remplissez le coupon ci-dessous,і

et vous reeevrm tons Confederation Life Association, 
Toronto, Canada:renseignements sur 

cette méthode moderne 
de vans assurer contre 
la parte totale du reve
nu provenant de votre 
travail

Nom
Occupation 
Adresse..

!

Confederation Life*і і

Toronto

P.-в. — Il n’y aura рвв de service 
d’autobus pendant oee trois jeure 
entre St-François et Grand-Bai*

Un autobus partira de Grand- 
Sault Mardi le 2 août à 4.30 heu
res du matin ; un autre autobus 
quittera St-François le même Jour 
à 5 heures du matin. Départ des 
deux autobus d’Edmundston à 6 
heures du matin.

Un autre Pèlerinage
SAINTE ANNE DE 

BEAUPRE

LE 2 AOUT
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Aux Cultivateurs
JOS. P. CYR. de St- 

Basile. ancien voyageur 
pour J. Clark & Son d’Ed 
mundston, désire annon
cer aux cultivateurs de la 
région qu’il continuera 
la vente des

Machines Agricoles
et la ligne complète de 

la Cie J. Clark & Son 
dans le Madawaska. et 
toute Réparation pour 
McCormick-Deering.

Le public ей Invite à s'adresser 
à lui «salement pour toute autre
marque de Machines Agricoles.
telle que Moody, Masey-Harris, 
Froet-Wood National, etc., de tous 
modèles, depuis la première ma
chine mise sur le maschè. Jus
qu’aux dernières à date.
IL UUnilNUUU DE VOYAGER

A AUTRE 
DAN* LE COMTE DE 

МАВАЖАЄКА

DE

TRAVAUX DE BRODERIE

A

CE MAMMTXSKA EDMUNDSTON, N.-B., 21 JUILLET' 1932. PAGE SEPTA

SPECIAL
Prix Réduits pour 

JUILLET et AOUT
NETTOYAGE ET PRIMAGE

.. $1.00
Paletot» $1.00

$1.004a
Robe» en laine k

-1.00
Ensembles pour sport,

2 monceaux 
Contribuée à alléger le Budget 

de famille en prenant avantage 
de oes prix d'économie.

Vêtement» recueillie et délivrés 
par toute la ville.

Le travail reçu par malle ou 
Express sera retourné payable sur 
livraison.
Complet pressés

.75

50c

R. H. RICHARDS
27, rue de l’Bgit* — Edmunds ton.
Service Rapide. Tel. 32-2

PARCOUREZ NOS PETITES ANNONCES 
ELLES VOUS RENDRONT SERVICE

COUPONS — PATRONS VENNAT 

“U Madawaska”
75. m de limee, «dmundeàon.

Ci-indue pour patrons No»....... .

Nom
Rue et No
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jj ACTIVt»AGE HUIT LE MADAWASKAEDMUNDSTON, N.-B., 21 JUILLET' 1932.

ELLE LE BLAME Fondation d\ 
d'A. C. J. COn se fie à 

un capitaine 
d’expérience ^ \

ST-ютоа 
régional, en 
C. J. C. font 
oerc’e de sa 
ces inoontrôl 
à son grand 
ré de fonder 
prt: temps d< 

Mgr A. Me 
s. te è 81-Іяк 
de vocation 
Л- à l’égliee, 
le nombreuse 
pé“ t.s que s< 
me la bonne 
et féconde !

Iinr édlate 
tiuc*'on, tou 
р. іл se rend! 
.e — quel в 
cette masse 
ttoi:Mers du 
de 10s belle 
pays - les je 
vp ;.ent шаг 
k’ir« nobles 
d’enre eux, 
de vrais do: 
foré; par la 
bor.rc terre 
ave nouvelk 
corr me par « 
ferê* qui ave 

Mg: VAun 
mots d’intro 
de St-Isidon 
Lang, explkq- 
tionnement 
le but et av< 
il dit surtoul 
et la Patrie 
répète le m 
de notre dék 
au Congrès 
Sherbrooke : 
C. J. C. en . 
Providence”.

C’est une 
former, dit- 
intègres, de 
et de pratic 
et zédfs pour 
ses de l’EglL 

M. le Cun 
v et dit sa j< 

association 
longtemps і 
chose pour ] 
c’est chose 
pas du suc< 
très bien le 
cette Jeunes 

Après quo 
bien décidé! 
d’âme et de 

L’élection 
amena le ré 
David-D. : 
Thomas Bri 
Joseph Gau 
Dumaresq, 
Jean, Alyre

Spéciaux du 22 au 29 Juillet —MM. et Mesdames Willie Dupont 
François Nadeau et Michel Morin 
sont allés à St-Quentin dimanche

—M. et Mme Maurice Gaulin ( née 
Emma Laforêt) de Bristol Conn., e- 
taient en visite la semaine dernière 
chez M. et Mme Denis P. Cyr.

—Mme Jack McLaughlin et son 
fils Jackie, de Hudson, Massachusetts 
passe une se/naine en ville .chez sa 
mère, Mme Cyrille Guéret te.

—Le Pélérinage à Ste-Anne de 
Beaupré, organisé par Les RR. PP. 
Monbounquette et Cormier, a passe 
à Edmunds ton mardi, par voie du 
C.NJt. Les pèlerins, nombreux, ser
rent de retour vendredi.

—MM. Freddy Momeaffit"de St- 
Jacques et Edmond Verret d’Ed- 
mundston sont partis samedi pour 
aller à l’Ile Miscou chercher M. (Ж&г 
les Momeault qui était allé passer 
quelque temps chez son fils, M. le 
curé Morneault.

—Mlle Alfréda Dubé de St-Léo- 
nard était en visite chez M. Jos. Mer
cure de St-Basile la semaine derniè-

zf

'î
AyAU COMPTANT SEULEMENT

1COI^N FLAKES, 3 boites pour_____
CORN BEEF, la boite___ _____ ____
SUCRE EN POUDRE, 3 paquets pour
POT BARLEY, 5 lbs pour__ ______
PRUNES sèches, 2 lbs _____________
SAUMON Rose, 2 boites___________
PECHES “Rose Dale” la boite_____
GARNITURE de tarte, 2 pour_____
SIROP de Blé d’Inde, 5 lbs_________
SIROP de Blé d’Inde, 2 lbs___ ______

25c LE BASE-BALL
Dans la Ligue “Paré” Oжл17c

pHRj! 2Résultats de dimanche le 17 
Joutes du Détail.

25c V
r/

l
____________ 21c

лLAC-B AKER 
A ST-BASILE /25c

xLa joute Lac - Baker-St-Basile, qui 
eut lieu à oe dernier endroit, fut des 
plus intéressantes, les Joueurs des 
deux côtés montrant beaucoup d’en- 
trelnt et d’esprit sportif.

St-Basile remporta la victoire par 
11 à 6.

X23c
19c '25c

я uciuicic* aimera, іа conque ivvyaic au vaiiaua
connu toutes sortes de conditions — guerres, mauvaises 

récoltes, périodes de prospérité et paniques financières — 
chaque expérience décuplant ses forces. Sur une mer ora
geuse, on se fie au capitaine qui a toujours su ramener son 
navire au port.

34 c
ST-FRANCOIS 
A BAKER-BROOK17c Mlle AGNES McPHAIL, seule fem

me dévuié au Parlement d’Ot-1 
tawa, qui devant une foule de 2,000 
délégués a vertement blâmé le pre
mier ministre Bennett pour son re
fus de recevoir ce groupe de cul
tivateurs. sous prétexte qu’il avait 
un engagement antérieur avec un

—M. J. Henry Goguen, de Leo
minster, Mass., représentant du 10e 

„CDtirT ■ strict de Worcester, à la Léglsla- 
J vo. V tLîxrxn, 1 ■ . ture du Massachusetts, était de pas- 

St-François 51 sage à nos bureaux à la An de la se- 
!■■■■!■■■■■ *maine dernière.

I —M.Rodolphe B. Boucher a fait un
________________ court voyage à Lac-Baker, dimanche

dernier.
—M. C. F. Martin, professeur à 

; l’université de Califoumie, et natif 
du Nouv.-Brunswick, était de passa
ge à Edmundston, avec sa famille, sa 
medi, en route poqr Québec, dansi 
une promenade d’agrément.

—Mme Gaston D’Aubeuil et scs|
2nfants Gilles et Gisèle de Québec, 
passent quelque temps en promenade 
chez sa mère, Mme Alice Sirois, de 
l’Hôtel Grand Central.

—M. l’abbé Ernest Cyr, vicaire à'
Atholville, était à Edmundston, di-l 
manche.

—*M. et Mme Raymond Breau sont*
de retour d'une promenade d'une se-l On nous prie d annoncer quun 

tournoi de tennis commencera la 
première semaine d'août chez les Che 
valiers de Colomb d’Edmundston.

r-MlcftMme Huba-dDaW. de .a
“Ї'ГГГГ" ^Ites à s'inscrire dés maintenant 

Sr. Ste-Jeanne du Carmel, de la con
grégation Notre-Dame de Montréal.
Elle était accompagnée de Sr. St-Eu- 
gène de Rome. Elles sont retournées 
mardi après avoir visité leurs nom
breux parents de la région.

—M- Herman Savage, chef de poli
ce de cette ville, et Mme Savage, sont 
partis pour un voyage d’une semai
ne à Halifax, M. Savage assistera à
la convention des chefs de Départe-: district de l’Ordre au Nouveau-Bruns 
ments de feu qui a lieu cette année] wick.
dans la capitale de la Nouv.-Ecosse. F Le tournoi aura lieu sur la super- 

—M. Frédéric Fournier, remplace be court des Chevaliers de Com), 
le chef de police, pendant l’absence rue de l’Eglise. C’est l’une des plus 
de celui-ci. belles de la province et son excellent

—M. et Mme John P. Whalen et système d’éclairage qui donne l’im- 
leurs enfants sont actuellement en pression de la lumière du jour, per- 
p.om'made chez M. et Mme Fred Mi- mettra de jouer plusieurs parties 
chaud le soir.

—M. et Mme Joseph David, leur ** coût d'inscription à ce tournoi 
fille Mme Maurice Bernier de Riv.- efl * *100 j>°.ur ><* Joueurs seniors 
du-Loup et leur visite de Washing- c ost'à-dire.agés, et 50c pour les jeu- 
ton. D. C. ont fait un voyage à Mont 
réal en auto.

C’est ici que les détenteurs de la 
première position à la An de la série 
un peu confiants de faire “carte blan 
che” avec Baker-Brook, après avoir 
défait St-Baslle et Lac-Baker les di
manches précédents, essuyèrent leur 
première défaite dans la Ligue.

Baker-Brook l’emporta par une 
faible marge: 13 à 12.

La partie fut particulièrement con- | 
testée à la sixième manche, alors que 
les points étaient de 11 à 7 en faveur 
du club de la paroisse nord: Michaud, 
qui. jusque là semblait un peu sym
pathique à ses adversaire, résolut de 
mettre fin au "gaspillage, et lança 
une magnifique série de ripostes jus
qu’à la fin de la joute.

Les points étaient de 12 à 12, aux 
débuts de la neuvième manche. Dai
gle 1er but de Baker-Brook, enré- 
gistra le point final et décisif.

Du côté des vainqueurs, Uldérlc 
Nadeau, Péa Daigle et Sylvio Martin 
se distinguèrent au bâton, tandis que 
Lionel Daigle, Vincent Daigle et Y- 
von Nadeau supportèrent efficace
ment ces efforts par leur adresse au 
champ.

Certains spectateurs prédisent que 
Baker-Brook remportera finalement 
les honneurs et la coupe Dollard . 
Mais il faut pour le moment comp
ter avec St-François et St-Baslle. 
qui sont sur le même pied et qui n’ont 
pas encore dit leur dernier mot.

LE DETAIL
Dimanche prochain, le 24, aura 

lieu la 1ère partie de détail.
Le club qui gagnera deux parties 

consécutives, sera déclaré gagnant 
de la coupe Dollard.

Positions des clubs à la fin de la 
série :

E. F. BELANGER
rue Victoria

Après de modestes débuts, la Banque s’est développée d'une 
façon constante, occupant aujourd'hui un rang de premier 
plan parmi les douze plus grande* banques du monde. A 
l'heure actuelle, ses 881 succursales desservent toutes les 
parties du Dominion et viennent en aide au commerce 
canadien dans nombre de pays étrangers.
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UN TOURNOI DE 
TENNIS CHEZ LES 

CH. de COLOMB

і
N

LA BANQUE kOYALE
DU CANADA

w

Tous les amateturs de tennis de la 
ville sont invités à prendre part à 
cet évènement sportif. — Quatre 
coupes seront accordées.

Capital $35,000,000 Réserve* $39,155,106 Actif, plus de $750,000,000
PRIERE DE S’INSCRIRE 

DES MAINTENANT

La joute fut très intéressantbe. les 
vieuxéquipes étant d'égales forces. Le 
résultat demeura indécis, jusqu’à ce 
qu’un coup de circuit, frappé par le 
lanceur George Violette alors que 
deux de ses co-équipiers étaient sur 
les buts, donna l’avantage aux lo
caux. Un joueur d’Edmundston avait 
aussi frappé un coup de circuit, la 
balle s’étant perdue; mais les buts 
étaient tous vacants.

Le résultat final fut de 10 à 6 pour 
les joueurs de Notre-Dame.

On remercie les porte-couleurs du 
“High School" d’Edmundston et ceux 
qui les accompagnaient, de la cour
toisie dont ils ont fait preuve et de 
l'esprit sportif avec lequel ils ont ac
cepté ce résultat. Il est probable que 
l’équipe de Notre-Dame leur retidra 
leur visite dans quelques semaines.

rêt par suitet de l’inégalitté des for
ces — c’est même la courtoisie de 
leurs adversaires qui permit aux vi
siteurs d’échapper au blanchissage.

Pour ménager l'intérêt du public 
d’Edmundston dans le sport du Base 
bail, il semble que le club. ? з la ville 
devrait s’assurer que ceux dont il 
accepte les défis soient de force plus 
proportionnées et qu'il devrait lais
ser à nos clubs de jeunes, écoliers ou 
autres, le soin de rencontrer des é- 
quipes de cette fore:. On serait peut- 
être encore surpris de voir les ré
sultats d’un: rencontre avec nos jeu
nes amateurs.

NOUS donnons à votre auto 
service complet: Eau, Huile, Ga
soline, Allumage (Ignition), Bat
terie,Lavage, rechange de pneus e

maine à Shédiac. A leur retour M. 
Smith, beau-frère de M. Breau, les 
accompagnait. <

REPARATIONS 
de tout genre іen donnant leur nom au Dr Fred He

bert.
Quatre coupes seront offertes aux 

vainqueurs. Deux coupes iront aux 
joueurs seniors et deux autres se
ront accordées aux joueurs juniors. 
Ces coupes sont offertes par son hon- 
reur le maire J.E. Michaud. M.P.P, 
M. Max.-D. Cormier, M.P., M. E.-J. 
Hubert, grand chevalier du conseil 
local, et J.-G. Boucher, député de

Assurez-vous une attention 
courtoise et soignée dans tous les 
détails :
Essayez-nous — vous reviendrez !

:

Chevrolet & Oldsmobile
-Un Spectateur.

Edmundston 
MOTORS Ltd.

LE CLUB DES CHOMEURS L’Aumônier 
Reçoit une

St-Léonard, (comm.) — La partie 
de balle entre les Chômeurs de St- 
Léonard et . le club de Flemming, qui 
s’est jouée dimanche passé s’est ter
minée à un score de 13 à 5 en faveur 
des Chômeurs.

Voici quels étaient les alignements:
CHOMEURS: M. Bourgoin, A. Du

bé, J. Bourgoin, C. Tardif, P. Cyr, 
A. Tardif, F. Dubé, E. Gagnon.

FLEMMING: A. Tardif. E. Du
mont, O. Poitras, M. Corbin, J. Ruest 
E. Deschênes, U. Martin, J. Mazerol- 
le. P. Chabe.

J P
St-François 

I Baker-Brook 
| St-Basile 
Lac-Baker

Trois équipes se sont donc quali
fiées pour se contester les finales 
St-François, Baker-Brook et St-Ba-

Epingles à cravate Cameo, le long ^ÎX ., 
de la rivière, ou un groupe campait , ^ , mP°rt«ra ? Bon succès
dimanche, près du pont. $5.00 récom
pense. Rapporter à ce bureau.

3 1 Grand’Ar 
la jalousie 
certainemei 
et de Saint 
rolsse de ’ 
vie à plue* 
lis un peu : 
qui vient d

Le 18 de < 
le grand tw 
site de Mgr 
mônier rég

voulut bier 
vocation. I

EDMUNDSTON 
DEFAIT CLAIR 16-3

3 1
3 1

Edifice Demers — ’rue Canada. 3 3
Edmundston, (communiqué) — Le 

club de Clair, aspirant depuis long
temps à venir administrer une dé
faite humiliante aux Joueurs d’Ed
mundston, après avoir provoqué ceux 
ci par défis répétés, a vu ses espoirs 
"couler’’ dimanche sur le terrain 
Fraser.

Malheureusement pour les préten
tieux visiteurs, la partie n’eut pas 
le dénouement qu’ils croyaient assu
ré. L’humiliation qu'ils s’étalent van
tés d'infliger se tourna contre 
et le résultat fut de 16 à 3 en fa
veurs des locaux.

Du commencement à la fin de l’en
gagement, la joute manqua d’inté»

PERDUE

m BASE-BALL 
A NOTRE-DAME

rrrrT
N.-Dame du Lac. (comm.) — Le 

club de base-bail de Notre-Dame, 
composé en bonne partie de collé
giens, recevait dimanche passé sur le 
terrain du parc, appartenant à Mme 
Daniel Côté, le club du ‘High School’ 
d’Edmundston.

DRUMMOND-ST-ANDRE

LAC-BAKER Drummond, (comm.) — La joule 
de balle-au-camp entre Drummond 
et St-André, dimanche dernier, le 17, 
s’est terminée avec un résultat de 11 
à 8 en faveur de Drummond.

dant au d< 
l’église pou 
sut intéree 
la question 
mêlant l’ag 
l’importanc 
cation, et, i 
suivre. La 
la plus rép 
préparer à 
■une vie de 
en état de 1 
tion religte 
plus haute, 
On entre d 
ver, mais a 
ver l’âme 1 
qui veulen 
vocation d

M —Le catéchisme préparatoire à la 
communion solennelle est commen
cé sous la direction de M. l'abbé Ri
chard, curé de la paroisse. Une soi 
xantaine d'enfants suivent avec as
siduité les précieuses leçons. Puisse m 
ils en profiter.

—La semaine dernière nous avions 
le bonheur de suivre les exercices 
d'une retraite prêchée par les RR. 
PP. Rédemptoristes. Elle s'est ter
minée le 10.

—Mlle Rose Pelletier, garde-n;a- 
lade à Boston, Mass., est actuelle
ment dans sa famille pour ses va
cances.

—Mme Jos. Cyr. Mlles Diana Cyr, 
Eva et Agnès Ouellet et Lottie Na
deau sont de retour d’un pélérina
ge à Ste-Anne de Beaupré.

—Mlles Irène Dubé, étudiante gar
de-malade à l’Hôpital de l'Enfant- 
Jésus à Québec, était en visite chez 
M. Jos. Ouellet la semaine dernière.

(DJî.C.)

Oubliez le Soleil —Le Dr et Mme Louis L. Thériault 
et leurs enfants, de Old Town, é- 
taient en visite chez la mère du mé
decin, Mme J. F. Thériault, la se
maine dernière.

—M. et Mme F. O. Michaud de 
cette ville et M. et Mme Josephel Mi- 
chaud de Ste-Agathe, sont revenus 
samedi d’un voyage à Quéoec et Ste- 
Anne de Beaupré, en auto.

—Mlles Malvina et Claire Daigle 
de Bangor, étaient les invitées de 
Mme W. J. Sirois, ces Jours derniers.

—Mlle Berthe Lévesque de St-An
dré a visité son amie, Mlle Adrienne 
Dumais.

—Mlle Irène Cyr, institutrice de 
St-David travaille maintenant à St- 
Léonard.

— Mlles Anne-Marie Albert, Marie- 
Ange Franck, Queenie et Gertrude 
Bouchard, Marthe Michaud et Cé
cile Ayotte, institutrices de Ste-Aga
the étaient en ville samedi.

—M. et Mme Marcel Martin sont 
de retour de Daïhousie où ils étaient 
les invités de Mm? Fred Parent.

—Le R. P. Odilon, supérieur du I 
Collège de l'Assomption à Worces
ter, Mass., et le professeur H. Goguen 
ont donné une conférence intéres
sante mercredi, ce dernier ayant pour 
sujet l'Acadie, terre d'Evangeline. La 
salle était comble d’auditeurs at
tentifs.

—M. et Mme Joseph J. Dubé sont 
partis pour Waterville où M. Dubé 
suivra un traitement pour ses yeux.

—Un monoplan portant deux

La pellicule Vérichro- 
me vous donnera une 
photographie nette, mê
me à l’ombre des arbres

Entrez et demandez 
ces nouvelles pellicules 
Verichrome. — Faites- 
en l’essai.

I
Spéciaux du 22 au 28 Juillet

AU COMPTANT SEULEMENT Pour t 
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Studio Laporte
SYDNEY LAPORTE, prop.

19, rue НШ, — Edmundston, N.B. M

іЬ-JiCHIPSO, le paquet 
COCOANUT, la livrea &ü

X

Prunes Seches, 2 livres
pour s>Ш

FEVES Clark' 
grosse boite_____
SUCRE BRUN 
la livre__________
BISCUITS au Vin, 
la livre__________

11
, , v • t*'*'"'*-*’à "f '

Iél v

“Si j’étais dans un commerce de détail 
dont je voudrais la réussite, j’annonce
rais à temps et à contre-temps et tout 
le temps.”

pas
sagers. en route de Moncton à Ot
tawa a fait jyi atterrissage forcé, 
dans un champ de foin à M. Paul Cas 
tonguay, ici, mercredi soir, à cause 
de forts orages. Il repartit le len
demain matin.

—Mlle Juliette Michaud de St-Léo 
nard visite des amis de Boston et 
New York, pour quelques semaines.

Of LLJ

ЩЩІ üdi
10/ 5BABSON,

! I ; ; Economiste ; ; ; ;
AA

ШMACARONI,
3 paquets pour_
CAFE Chase & 
S., pqt 1 liv____

Beurre de Peanut, 
pot 32 onces-----

FARINE, i
Sac de 7 liv_____ <
DATTES, 
pqt de 2 liv.____
PAPIER à Mou
ches, la douz.__
FLY TOX ou 
WHIZ, bou. 8 on.

Ш. ■W PREVOST j " zV \*
y

A-'

SAUMON Rose, 
2 btes 1 liv. ___

F. T. LAJOIE
JOS. MICHAUD

EDMUNDSTON,------N. B.
Sut

л■ ' ■I

шш *-

T- ^ -?r

■e

TU DEVRAIS T'ACHETER UNEJ 
AUTOMOBILE СОСЛМЕ LA (=-— 
MIENNE - DEPUIS DEUX ANst 
JE N'AI PAS PAYÉ CINQ ■ 
SOUS POUR DES RÉPARATIONS!

\ ((C’EST BIEN BEAU-UNE f 
MACHINE.-MAIS L’ENTRE- 
TIEN COÛTE SI CHER ! CTfeL r 
JE NE M'EN ACHÈTERAI PAS 1 11
CETTE ANNÉE -~

CELUI QUI FAIT TES 
RÉPARATIONS ME 
L'A BIT- I------------

f COMMENT ! 
TU LE SAIS?.. ?F7h OUI-OUI- 

JE LE SAIS-
II

I
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742,000 TRUITES
Le Club a placé 742,000 

truites dans le comté cet
te année.

Avez-vous payé votre 
piastre en contribution à 
ce sport ?
Publié par le Club de Chasse et de 
Pêche du comté de Madawaska, 
dans l’intérêt du comté, pour la 
préservation de nos ressources 
naturelles.
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Assoiffé?
La chaleur vous 
accable-t-elle?

—Il n’y a qu’un réponse, qu’une 
chose à faire: Boire un verre de 
Liqueur ALBERT, si rafraîchis
sante, si délicieuse, si satisfai
sante !..

Ayez-en toujours sur la glace à 
la maison : Vous la préférerez 
bientôt à toute autre; la santé et 
le porte-monnaie en bénéficie-

Dites: “Liqueurs AL
BERT, s’il-vous-plait.”

ALBERT’S 
Bottling Works

Vital H. Albert, prop. 
EDMUNDSTON, N.-B.
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Nouveaux Souliers—
—Nouveaux Prix

Jeudi—Vendredi—Samedi Seulement !
SOULIER S pour dames 
— noirs et bruns — ox
ford ou pump, dernière 
nouveauté, valeur régu
lière de $4.00 pour :

C*

3.19

SOULIERS 
CAMP-O PERKINS 

noirs, bruns, verts ou 
ii bleus — pumps ou avec 

courroies : prix régulier 
$5.50 — Spécial en fin de 
semaine :

4.1?
EDMUNDSTON

SHOE STORE
Edifice New Royal Hotel 

Edmundston, N. B.

VAN BUREN

CORSETS à VENDRE
A titre de représentante, j’offre 

vente les corsets de santé et 
toilett'1 “Spencer”, faits-sur- 

mesure. Toute dame et demoisel
le qui désirerait examiner les mo
dèles et les échantillons, n'aura 
qu’à «t’adresser à Mme Raymond 
CLAVETTE, Corsetiere Spencer 
tel.: 90-2.
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Ayez vos Freins
VERIFIES

Gratuitement
A NOTRE GARAGE

Nous avons installe 
l’appareil le plus récent 
pour vérifier les freins hv 
drauliques, et nous vous 
invitons à faire.vérifier 
les freins de votre auto 
sans aucun frais.

Si vous désirez faire 
faire quelque travail, 
nous vous ferons un prix 
avant d’exécuter ce tra
vail.

Creighton & Caldwell
LIMITED

Téléphone 177 
OUVERT 24 HRS PAR JOUR.

Edmundston
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